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  por PAUL LE BRETON

25 ANS DE PROGRES
La Compagnie de Pouvoir du
Bas St-Laurent vient de publier
son vingt-cinquième rapport an-
nuel, elle fête donc par le fait
même son vingt-cinquième an-
niversaire. Bel exemple de sta-
bilité, de -clairvoyance et de
tenacité que celui donné par
l’un de nos services publics qui
a toujours marché sur la voie
du progrès.

Nous relatons un fait étran-
ge dans la tentative d’organi-
sation de la Compagnie; c’est
que ses initiateurs qui firent un
appel au public pour financer
l’entreprise ne recueillirent que
345,000 alors qu'ils avaient be-
soin de $1,100.000. Nos gens
eurent peut-être peu confiance
aux chances de succès d'une en-
treprise nouvelle dans les dé-
buts. Le capital initial dut étre
comblé par la finance améri-
caine; mais en 1932, I'entrepri-
se passait totalement aux mains
de gens de chez-nous.

La capacité totale de la Cie
de Pouvoir du. Bas St-Laurent
est aujourd'hui de 18,800 h. p.
avec la centrale de Rimouski.
73 villes et villages bénéficient
de son service de l'électricité.
La population des localités des-
servies est de 130,000 âmes. La
Compagnie a fait en 1947 un
chiffre d'affaires de $836,784.-
31.

L'on connaît assez bien chez-
nous tout le mérite qui revient
à l'hon. Jules-A. Brillant, l’ini-
tiateur de l’entreprise et de

nombreuses autres qui font no-

tre orgueil. Nous nous devons

de lui rendre l’'hommage d'un

dévouement sans cesse en aler-

te oux intérêts de notre région

et même de tout l'est de notre

province. A la Compagnie de

Pouvoir du Bas St-Laurent nous

souhaitons de marcher sans

cesse sur la voieZdu progres.

LA SPLENDEUR,DU BEAU

La représentation de la piece : le

Bourgeois Gentilhomme’’ par Les Com.

pagnons de St-Laurent, de Mantréal,

restera l'événement capital de la sai-

son 1947-48 du domaine théâtral, à

Rimousk“sommes réellement choyés de.

pouvoir assister chez nous à un gpec-

tacle d'une telle valeur. AL s'agit là

d'une représentation scénique vraie.

Que les mélodrames insipides restent

loin derrière cette manifestation ! .

Avec mon cônfrère Richard Joly, je

me demande si nous profitons pleine-

ment de ces précieux instruments de

formation que l’on met à notre dis-

position.
M. Joly me rivait le clou au sujet

du snobisme que par hasard l’on peut

rencontrer chez une catégorie de -spec-

toteurs. Je m'aperçois que j'aurais do

L'Echo du Bas St-Laurent, Rimouski le 13 mai 1948

Lundi, le 3 mai 1948, à une séance
générale du conseil municipal de la

le maire Elzéar Côté et MM. les con-
seillers Albert Dionne, Ernest Doucet,
Albert Labbé et Albert Doucet, for-
mant quorum sous la présidence de
M. le maire. ’

Le conseil reçoit les communications
suivontes : .

Deux lettres de Me Perreault Cas-
grain et copie d’un avis d’audience de
la Commission des Transports du Co-

ville de Rimouski, sont présents ® M.

nada pour entendre de nouveau la re-
quête du Ministère de la Voirie, de-
mandant l’autorisation de construire
un viaduc au-dessus des voies des
Chemins de fer Nationaux en vue de
supprimer le passage à niveau de la
rue St-Germain.

Proposé et résolu que S.H. le maire
et le Gérant de la ville soient chargés
d'assister à l'audience de la Commis-
sion des Transports du Canada qui se-
ra tenue à, Québec, le 10 mai 1948.
 
 

Le Syndicat Catholique National des
Ouvriers en Forêt, Inc., qui groupe
plus de 6,000 membres fait actuelle-
ment des pressions auprès des com-
pagnies forestières pour obtenir un so-
laire minimum de $0.75 l’heure pour
les ouvriers de la drave.

On sait que ‘depuis un an ce syn-
dicat a dû faire face à de grandes dif-
ficultés tant de la part du gouverne-
ment que de la part des compagnies.
I! fallait d’abord que le Syndicat ob-
tienne l'autorisation pour circuler sur
les limites des compagnies. Ensuite il
a dû surmonter les difficultés de l’or-
ganisation, distances des chantiers, va
et vient des ouvriers en forêt, etc. ‘
© % Après avoirpris une bonne majorité

il fallait demander les certificats
reconnaissance de la Commission

de
de

 

I’Art, de Rimouski,
lon annuel

Salaire de .75 l’heure aux draveurs

dans les chantiers qui‘ént été/visités,

Relations Ouvrières, laquelle devait y
oller prudemment étant donné que ce
domaine offgait une situation tout à
fait spéciale. La commission a convo-
qué les ouvriers et les employeurs à
plusieurs reprises et particulièrement
les 22 avril et 7 mai pour entendre
les points de vue de chacune des par-
ties intéressées. Ce Syndicat qui a son
siège social à Rimouski est encore à
attendre des nouvelles de la Commis-
sion au sujet des demandes de certi-
ficats. .

Actuellement, le Syndicat fait sa
demande en vertu de la loi des Syndi-
cats Professionnels, loi en vertu de la-
quelle il est incorporé.

Aprèsque la déduction pour la pen-
sion ‘dufa “8té Taïte il restera $0.65 

ler SALON DE PHOTOGRAPHIE DES COMPAGNONS

 
SALON DE PHOTOGRAPHIE

préparent actuellement leur premier sa-
de photographie. L'illustration ci-dessus,

heureuse composition du président de la section Photographie
et organisateur du Salon) laisse deviner tout le charme qui en-
tourera cette première exposition. Toutes les photos exposées
seront le fruit du travail de personnes.. de
membres des "Compagnons de l‘Art”.

compagnies beceptent
demandée.

l'augmentation

pa

1948. — Les Compagnons de

(uhe

Rimouski, toutes
(Photo : Paul Dion)
 

être plus explicite. Quand je dis que
nous serions mal venus de déloger le
snobisme, ce n'est pas parce que. je
le consacre, mais bien parce que je
considère que si tous ceux qui assis-
tent aux soirées artistiques unique-
ment parce que cela sied aux ‘‘gens
de quolité’”’ restaient chez eux, les vi-
des se feraient nombreux dans nos
salles de spectacles. Heureux snobis-
me qui nous permet de beaux succès; mais malheureuses gens qui en sont
les victimes.

UNE COLLISION SUR L'AVE
DE LA CATHEDRALE

Deux véhicules automobiles sont
entrés en collision ce midi à Rimouski.
L'accident est survenu à l'intersection
de la rue Ste-Marie et de l'Avenue de
la Cathédrale. Le véhicule le plus en-

l’heure‘aux ouvriërs de la-dravesites|

NUMERO 11

La question du viaduc sera considérée de nouveau
  apr

RAPPORT FINAL de la CROIX-ROUGE

 

Rapport final du 5 mai 1948 des sous- St-Fabien _-_-_-_-_--+—-—-—— 21.21
Fa on: St-GUY ____-22000000000 0 17,45criptions recueillies dans le comté ;

. . Ste-Blandine _____---_-- 14.92
de Rimouski pendant “la récente |St-Frs-Xavier des Hauteurs 14.30
campagne: Trinité des Monts _______ 12.62

Esprit-Saint, J, 10.10
ille ; ; St-Joseph de LepageVille de Rimouski, St-Robert (Conseil municipal) __- 10.00

Ste-Odile, Nazareth, Quai 1,400.05 st_Mathieu ______ 111 7.10

Bic o_o 91.70 St-Eugène de Ladriére. _.._ 5.40
: St-Marcellin  _ __ .

St-Gabriel TTTTTT 68.15 St-Narcisse ______._.…_—-- 1.00
Biencourt _. ___________ 55.80 |st-Médard  — 0.00
Pointe-au+Pére _ .____.___ 44.90 |Loc des Aigles _.. —-— - 0.00

nt mmm re TOTAL _.. ._ _._ 2,001.18
t-Valérien ___ ____ ____ 56: Lo

Enfin l'objectif de $2,000.00 est
Notre-Dame du Sacré-Coeur 34.55 dépassé. Les organisateurs de la cam-
Sainte-Luce ____________ 26.10! pagne sont très satisfaits du résultat.
St-Simon _. _ ___  _____ 24.05 lls remercient cordialement toutes les
Neigette - St-Anaclet ___ 22.70 personnes qui ont souscrit et qui ont
Luceyille .___11110000 22.00 |cidé à la perception,
St-Charles Garnier _______ 21.62 Amédée Caron.

— up — —  

Le feu se déclare .
pendant qu'on priait
A la Rédemption, jeudi dernier, un

Georges Lantagne. Le feu faisait 'rage
lorsque les citoyens de l'endroit sorti-
rent de l’église et chocun se dévoua
afin de combattre les flammes pour

Lantagne subit une perte de deux mil-
llers de dolflags, en tenant compte du
nombre assez considérable d'animaux
et d'oiseaux de basse-cour qui ont pé-
ri, dont deux cents poussins.

 

 

Navigation fluviale
Un novire côtier, le ‘Fort Ramsay’,

quittait Matone lundi matin en desti-
nation de l’Anse St-Jean. ll avait à
son bord une pelle méconique de 30
tonnes et une très forte quantité de
piliers de fer.

Par ailleurs, le vapeur "Fleurus"
redescend actuellement le fleuve pour
se rendre à l'Île d'Anticosti avec une
cargaison de 150 tonnes de marahon-

épargner les propriétés voisines. Mme '

 
passagers. Le Fleurus fera escale à lo
Pointe-au-Père.

dise prise à Québec et une dizoine de:

 

'A la Chambre de Com-
merce des Trois-Pistoles
Aux Trois-Pistoles, dimanche le 9

incendie a détruit detToñd en comble, mai, eut lieu la réunion, générale an-
durant la grand'messe, un bâtiment nuelle de la Chambre de Commerce.
de ferme servant à la fois de porche- Un nouveau conseil d'administration fut
rie et de poulailler, propriété de Mme , choisi et se compose :des directeurs

suivonts : MM, Charles Morency, pré-
sident; Wilfrid Morissette, ler vice-
président; Louis-Philippe Breton. 2è-
me vice-président; Henri Duval, Doc-
teur Marcel Catellier, Epiphane Lita-
lien, Charles-Henri Rioux, Jean Rioux,
Maurice Morais, Paul Sirols, Paul-Et1-
enne Rioux ainsi que MM. Eunène
Boucher, notaire, avis#ur-légal; Adrien
Rioux, vérificateur, et Armand Rioux,
secrétaire-trésorier.

  

Nos gardes-malades
a Quebec

Un groupe de dix-sept étudiantes
gardes-malades de l'hôpital St-Josech
de Rimouski, accompagnées de quel-
ques religieuses, se sont rendues à
Québec, la semaine dernière, où elles
ont subi les examens de fin d'année
à l'Université Laval en vue de l’ob-
tention de leurs diplômes. Les résul-
tots de ces examens seront connus
dans deux semaines.
 

 

M. G.-Emile Fortin
ASSEMBLEE ANNUELLE DE LA COR-
PORATION DES AGRONOMES DE LA
SECTION RIVIERE-DU-LOUP-GASPE

Le 7 mai dernier, & "Ecole Moyen-
ne d'Agriculture de Rimouski, se te-
nait l'Assemblée générale annuelle de
la Section des agronomes de Riviére-
du-Loup-Gaspée sous la présidence de
M. Ls-de-G. Belzile. Celui-ci souhaita
la bienvenue aux nouveaux membres
de lo section et en particulier à M.
Maurice Lamarre qui o été récemment
nommé chef de la Section du drainage
pour la région.

Le secrétaire général de lo Corpo-

ration des Agronomes, M. René Mo-

nette, de Montréal, assistait à lo réu-

nion. 11 fit part des activités de I'exé-

cutif de l'Association et en particulier

des démarches faites auprés des auto-

rités des ministères de l’Agriculture et

de la Colonisation pour obtenir une dommagé est une automobile de petite
dimension. Elle fut renversée sur la
route. Son conducteur, M. André-Al-
bert Desrosiers, de St-Anaclet, ne re-
çut aucune blessure grave.

amélioration des solaires proportion-
nelle au coût de lo vie actuel.
M. J.-Ernest Dubé, chef du Service

de lo Propagande ou ministère de l’À-  
griculture, adressa aussi la parole ex-

est élu président
primant toute sa grotitude et satisfoc-
tion de revenir au milieu de ses con-
frères avec lesquels il débuta. dans sa
carrière.
Au cours de l'après-midi, M. Ed-

mond Couture, agronome spécial en
grande culture, présehta un travail
sur les sols de lo région, résultant d*u-
ne étude faite au cours de l'hiver por
tous les agronomes de comtés de la
région. Une synthèse des observations
données par chacun d'eux intéressa
grandement toute l'assistance.

Les nouveaux officiers pour la pro-
chaine année seront : président, M.
Georges-Emile Fortin, de St-Fabien;
vice-président, Jean-Paul Saulnier, de
Rimouski: secrétaire, Edmond Coutu-
re, de St-Anoclet: directeurs : Adrien
Martin, lsle-Verte, L.-de-G. Belzile,
Rimouski, Saturnin Langlais, Rimous-
ki, J.-D. Michaud, Rimouski, et Louis
Rousseau, de Gaspé.

Vérificateur, Gabriel Belzile, Trois-
Pistoles; publiciste, L.-de-G, Belzile;
membre du com®é de solidarité, M,
Jules Rinfret, de Val-Brillant.

Le secrétaire
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St-Laurent, jeudi le 13 mai 1948
 

 

DANS NOSSTHEATRES
16, 17 mai

L'IMPOSSIBLE AMOUR
(Old Acquaintance) quaintance”’ quifit fureur sur le

Pour une fois la grande Bette Davis Broadway. i

 

____M. Albert Labbé, de Rimouski, offre en ven-
te une écurie de 50 placesainsi que plusieurs bons
chevaux. Ce commerce trés rémunérateur assure

un bon revenu à son propriétaire puisqu’au cours
de l’année 1947 seulement, il s'est vendu 11
chars de chevaux à cet endroit.

Les personnes intéressées devront s'adresser à

M. ALBERT LABBE

Tél. 452 — C. P. 583

24, rue Tessier RIMOUSKI

Transaction soit à terme ou autres conditions. *
Toute offre raisonnable ne sera pas refusée.
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LE REVE
DE TOUTE MENAGERE

Qui n’a jamais souhai-
té posséder une cuisine
si ravissante ? Consul-
tez, mesdames, OUEL-
LET & DUBE qui vous
aideront a réaliser chez
vous le réve de votre

vie.

Herroserse
 

 

   $ vue STJean-Darriste:- Rimouski - TEL1SS

{Viset Miriam.
“Fme homme. H
‘Fet alors!

joue un rôle sympathique dans la ver-
sion cinémotographique de “Old Ac-

Deux femmes d lettres, Borie Da-
opkins,. aiment le.mê-
les. quitte. toutes deux

+
JdhnLoder est cet homme ‘qui ins-

pire un tel amour à ces deyx femmes
et quoi encôre ? -

Un film d’une grande valeut émo-
tionnelle avec des artistes de tout pre-
mier choix. .
Au même programme : les nouvel-

les Warner et sujets courts.

ATTENTION ! ATTENTION !

Les hobitués du Cartier sont priés
de noter que nous avons toujours des

films en matinée le jeudi et le same-
di, à 2h30 p.m.

Le dimanche, les représentations
sont continuelles et commencent à
2h30 p.m.

Nous suggérons à ceux qui le peu-
vent d'assister aux matinées pour s’é-
viter l'encombrement du soir. Nous
faisons l'impossible pour éviter que les
gens s'entassent dans les portes à la
première représentation du soir.
Un bon moyen d'éviter la cohue

c’est d'assister autant que possible
aux matinées.

18, 19, 20 mai

LE PAVILLON BRULE

“Une oeuvre d’une intensité dra-
matique remarquable avec une distri-
bution de premier choix sera présentée
ou Cartier les 18, 91 et 20 mai. Cette
oeuvre c'est le ‘Pavillon Brûlé”’, avec
Pierre Renoir, Jean Marais et Michelle
Alfa. L'action se passe dans une ex-
ploitation minière, les intrigues, les
trahisons, le meurtre même font tour
à tour sentir le drame poignant qui
plane durant tout le film.-

Le regretté Lucien Coedel fait éga-
lemen partie de lo distributio». C’est
le dernier film qu’il ait tourné avant
sa mort.

Les actualités françaises et quel-
ques sujets courts complètent le pro-
gramme.

e

21, 22 moi

MAGIC BOW

L’archet magique. Tel est le titre
d'un film qui relote les misères et la
gloire de % légendaire figure de Pa-
ganime le plus grand violoniste de
tous les temps.
terprète avec réalisme le rôle de Pa-
ganime tandis que Yehudi Menuhin
joue les partitions que mime Granger.

 

Les outres Interprètes de ce film sont

Phyllis Calvert, Dennis ‘Price et Jean

Un de ces films musicoux qui font

époque et.que les amateurs de musi-

que ne. voudront pos manquer.

2em

200, St-Germain

=

‘Le 13eépisode de Io S414Volley
of Van Man complètera ce programe
me. Cette série. avait été discontinuée
après l'incendie du Rimouskois mais
pour plaire aux amateurs, nous re-
prendrons les 3 derniers Épisodes,
AS

  

Le Thé de Qualité =

SALARA
ORANGE PEKOE

 

MONTRES — BAGUES — COLLIERS — BIJOUX
LAURENT RIOUX.

BIJOUTERIE

  

RIMOUSKI Téléphone 677

 

  
Stewart Granger in- ;

- 290, St-Germain  
DU, NOUVEAU...

Votre RADIO ne fonctionne plus ?
Confiez cet appareil précitux à
NOTRE EXPERT RADIOTRICIEN
Les bruits... les bourdonnements

peuvent être éliminés. Moins vous tar-
derez à le faire exominer, moins cher
il vous en coûtera.— Nous allons le
chercher à domicile— Service de 24
heures— Garantie 90 jours.

LEON CARON ENR.
Appareils électriques

RIMOUSKI

  

DU NOUVEAU..! -

GAREAU MON TAILLEUR
CREATEUR BE STYLE

MERCERIE POUR HOMMES

Tél : 562

 

      

   
  

   

 

vous présente

etc...

la main.
~ .

Les styles

faits ‘sur mesure.

ALORS...!

EN ROUTE CHEZ...

GAREAU NON TAILLEUR
OU L'ON S'HABILLE BIEN

9s 2s.Germain RIMOUSKI Tél, : 151

 

  

     

   

  

   

  

 

   
    

   

 

nouveaux tissus importés à la
verge : tels que : GABARDINE,
SERGE, TROPICAL, WORSTED,

LOUNGE, DRAPE, DUC DE
KENT, vous sont offerts finis à

LES DAMES pourront aussi
se procurer les derniers modè-
les de costumes et manteaux

Un: assortiment complet de
s
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ST-LAURENTBAS ST-LZ/
fondé en 1933 et Imprimé por l'imprimerie Générale de Rimouski, Itée. Membre de l’As-
sociation des jeurnoux hebdemadaires çanadiens-français ‘et de la Conadion Weekly

Newspaper Association. Directeur, Gérard Legaré.
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L'UNIVERSITE LAVAL
L'annonce d’une souscription d‘envergure nationale pour

l'Université Laval a sans doute été accueillie par des rédc-
tions très diverses. I! n’a pas manqué de gens, j'en suis sûr,
qui ont hélas commenté: ‘’Quoi ? encore de l‘argent ? et quel
besoin peut-on avoir de dix millions dans une université ?”’ La
très grande majorité, toutefois (en j'en suis également sûr),
a reçu la nouvelle avec-unejoie véritable.

Il me semble en effet qu'il s’agit là d’une nouvelle qui

devrait nous réjouir, tous, jusqu’au fond de l‘âme. Non pas
parce qu'il est agréable, en soi, de se départir d'une certaine
somme d'argent dont on ne verra pas les profits immédiats,
mais parce qu’il n’est pas de placement qui se révèle ultime-
ment plus sûr que celui que l’on fait en faveur de l’éducation
supérieured’un pays. En ce sens, la souscription en faveur de
l'Université Laval devrait retenir notre attention, et compter
sur nos efforts les plus enthousiastes et les mieux soutenus.

L'oeuvre de Laval au cours du premier siècle de sa fon-
dation (et l’on pourrait dire depuis la fondation de Québec
en songeant au rayonnement de l‘institution qui a fondé l‘U-
niversité, le Séminaire de Québec) a eu les répercussions les
plus impressionnantes sur toute la vie de notre rovince, et du
Canada tout entier. Par ses facultés (on en compte une bon-
ne douzaine) et par les nombreuses écoles qui s'y rattachent,
Laval pourrait résumer son oeuvre en cette simple phrase :
“J'ai fourni au Québec sa classe dirigeante’’, Il ne faut pas
nier par là ce qu'ont fait Montréal, McGill et Ottawa, mais il
faut bien se rendre compte de l‘apport formidable de Laval,
depuis 1852, à notre vie provinciale et nationale. Dans des
conditions financières souvent très pénibles, aux prises avec
des difficultés qui auraient découragé les plus fervents, Laval
a continué sans interruption sa tâche d'éducatrice : prêtres,
médecins, hommes de lettres et de sciences, agriculteurs, ju-
ristes, politiciens et sociologues, l’Université a pourvu aux be-
soins sans cesse renouvelés que toute société jeune éprouve
de chefs conscientieux et solidement formés. Aujourd’hui en-
core, avec un rayonhement inégalé dans toute son histoire, La-
val se situe au nombre des grandes institutions de notre pays, et
diffuse même au-delà de nos frontiéres l'influence de sa cul-
ture frangaise et catholique.

 

 

Et pourtant, Dieu sait que les idéals de ses fondateurs et
de ses administrateurs sont encore loin d’une pleine réalisation.
Songeons à ce qu'il y a de poignant dans une décision comme
celle qué l’on dut prendre il y a deux ans : nous ne pouvons
plus recevoir les jeunes qui veulent devenir médecins parce que
nous ne pouvons plus les loger tous. Songez à l'angoisse des
chefs de notre nation qui, conscients de l'extrême nécessité de
compter sur des collaborateurs compétents dans toutes les
sphères de notre organisation sociale, doivent se résigner à de-
mander à l'étranger une formation indispensable ou à se con-
tenter des renforts trop peu nombreux que les facilités actu-
elles d'enseignement ne permettent pas d'augmenter. Une
institution comme unè université doit pouvoir se maintenir
sans cesse au niveau du progrès dè la nation qu’elle dessert, et
c'est pour maintenir cet équilibre que Laval fait aujourd’hui
appel à tous les citoyens de notre pays.

Car la souscription qui vient d’être annoncée n’a pas
d'autre but. I! faut avoir connu les conditions actuelles et l‘’ur-
gence des besoins pour comprendre comment cet objectif de
dix millions n'a rien d'excessif. Laboratoires, bibliothèques et
musées, édifices à restaurer ou à construire de toutes pièces,
professeurs à engager, travaux de recherche à favoriser, nou-
veaux départements à organiser, voilà autant d'entreprises qui
demandent des sommes considérables, certes, mais presque
ridicules quand on les met en regard des résultats qu’elles sau-
ront produire. Nous sommes peut-être excusables de constater
comment nous sommes en retard dans certains domaines, sci-
entifiques ou autres : nous n’aurons plus personne à blâmer
désormais si nous ne permettons pas que disparaissent les con-
ditions matérielles qui ont amené ces retards.

ll ne faut pas croire que l’argent est l'élément principal
de l'organisation d’une université : l'exemple de plusieurs ins-
titutions peut prouver à l'évidence que le rayonnement, d'une
université ne se mesure pas à l'échelle de son budget annuel.
ll n’en reste pas moins que sans lui, le progrès se voit retar-
dé, les efforts en partie stérilisés, les plus héroïques dévoue-
ments ‘et les plus glorieuses compétences entravés dans leur
essort. Laval, pendant un siècle, a prouvé que la province peut
compter sur ces compétences et sur ces dévouements. Pour
notre propre bien à tous, cette glorieuse institution nous de-
mande de l’aider à continuer son oeuvre : en réponse à cet
appel, un “oui” enthousiaste sera une garantie de progrès
magnifique, ‘tandis qu‘un accueil indifférent (s'il faut entre-
voir la triste perspective) constituerait un recul effrayant pour
tout l’avenir de notre peuple.

Richard Joly.
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Lé' ministre Shinwell à mis son, par-
ti et le régime Attlee sur le gril, I'au-
tre jour, aux Cl res. anglaises,
quand il o déclaré que le gouverng-
ment Attlee s'est jeté sans préparation:
suffisante dans d'aventure de [I'étoti-
sation des charbonneries et d'outres
‘Industries. Shinwell est un enfont ter-
rible dont les grosses vérités causent
souvent de l’emborras à ses collègues
du cabinet anglais.

+ *% +

Une revue américaine cite des dé-
tails d'intérét vif sur la publication de
L'Osservatore Romano qui, tout en é-
tant le journal semi-officiel du Pape,
dit la revue en question, n'emplole que
deux ecclésiastiques sur son personnel
de quinze rédacteurs qui sont tous re-
quis d'écrire à la plume, à l'instar du
rédacteur en chef, Della Torre, qui
croit que devant. un dactylographe, un
journaliste pense moins lentement,
donc moins sûrement, C’est un point
de vue soutenu d’ailleurs par nombre
de fameux gerivains. Mais, tout pro-
bablement, Às’agit là de question
d'habitude. ’ :

ak»

ll y a encore des- gens pour penser
que la politique d'apaisemént, chez
les démocraties, reste le seul outil
pour garder la poix ovec le Soviet et
que de cet outil, les pays occidentaux
évitent délibérément de se servir. Cet-
te opinion doit tomber devant l’ani-
mus d’agressiort de la Russie. Sans im-
médiatement distribuer les coups, les
démocraties doivent, comme le cén-
seillait Théodore Roosevelt porter,
bien à lo vue, un bon gros bâton. Ce
bâton, c’est l’organisation d'armées
fortes et lo restauration des poys libres
qui existoient avant 1914 et sur les-
quels la civilisation
érigée. »

*

Le péjoratif de la promessd”d'élec-
tion est proverbial. Le gouvernement
socialiste d'Attlee, plus que les autres
probablement, devait fouter sur ce
point. Un jour aux élections qui bat-
tirent Churdhill, le parti d'Attlee avait
ri du programme Churchill qui pro-
mettait l'érection de 220,000 maisons
pour mai 1947. Ce programme, dans
l’esprit des socialistes, était ridicule-
ment insuffisant. , Pourtant, ce prin-
temps, M. Bevan, parlant pour le Ré-
gime, étalt tout fier de prédire que ces
220,000 maisons seroient une réalité
pour mai 1948.

+ * +

Ce n'est pas tant le profitage. que
le coût de production qui a foit mon-
ter le prix du beurre, comme l'enquë-
te fédérale l’a bien foit voir. Avec
une main-d'oeuvre et des mouldes
très chères, trois fois ce qu’elles é-
taient pas très longtemps avant la
dernière guerre, il était naturel que le
prix du beurre montôt Bvec celui d'au-
tres produits dépendants de la Main-
d'eeuvre et de motières premières. La
seule façon d'avoir du beurre, c'est
d'en encourager la production. Au
lieu de cela, on l'avait fixée, cette
production, pour I'été de 1941s

® % ‘

Mme Strum, député cécéefiste, s’est
indignée, l'autre jour, du saccage, par
les écoliers, des bureaux de Windsor,
Ont, du pafti communiste. Mme
Strum a pensé que l'inspirétion devait
venir des parents des enfants qui a-
vaient foit le sac, Mme Strum a pro-
bablement oublié que les jeunes sac-

geurs avaient pu s'inspirer des ma-
nières violentes dont les coramunistes
ovaient donné une si concluante exhi-
bition durant la grève Ford! Mme
Strum trouve que l'irrespect de la loi
est essentiellement communiste. Mais
cet irrespect, le socialisme, qui est lo
doctrine  cécéefiste, l’a prêché en
quelque sorte depuis des années au
Canada. (

* xe

Ces maîtresses de maison qui pren-
nent d'assaut M. Abbott pour faire
baisser les prix des aliments sont lar-
gement les victimes de la propagande
de guerre de M. Gordon qui était ar-
rangée de telle sorte que fe public a
été amené à croire qu’un décret gou-
vernemental, oussi bien en temps de
paix qu’en cours de guerre, suffisait
pour maintenir et même faire: boisser
les prix. Avec sa Commission des Prix,
le gouvernement a fait beaucoup de
vent. Il est naturel, qu'aujourd'hui,
des délégations de ménagères courrou-
cées fassent un peu de tempête dans
les bureaux de M. Abbott qui
peut mais, le brave homme. . .

.* +

Un Russe, de l’armée d'occupation,
demande à un Berlinois :
—Pourquoi, vous, Allemands, par-

lez continuellement de nourriture?
Pourquoi ne pos couser musique et
littérature comme nous, Russes, le
faisons ?
—Je suppose, de répondre le Ber-

linols, que chacun oime à causer de -
ce qu'il n'a pos!

.d’'autre part par l'Union Panaméricaine dans sa

moderne a été

n’en’

; »
¥
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LA PLACE DU CANADA DANS
LA POLITIQUE MONDIALE

En définissant la position’du Conéda’ dans l’écheveau
complexe de la politique internationale, à la fin du mois d’a-
vril, le Ministre des relations extérieures M. Saint-Laurent, a
donné l'occasion de longues discussions à l‘opinion nationale
et mondiale. Les déclarations du gouvernement canadien dans
le domaine international ne: sont pas nombreuses : en fait, la
politique étrangère du pays reste toujours l'apanage direct
pourrait-on dire du Premier Ministre. Et les Chambres encore
peu habituées 4 de solennels débats dans ce domaine, sem-
blent éviter soigneusement‘ toute occasion de montrer soit
leur juvénile enthousiasme, soit de provouer des froncements
de sourcils de la part d'un ministère bien plus préoccupé de
maintenir sa permanence que d'éclairer l'opinion sur l'état
du monde et de prendre ses responsabilités avec tout le cou-
rage nécessaire.

*

Mais pour une fois, la détérioration de la situation mon-
diale, et les coups d'œudace du communisme agressif, ont dû
finir par excéder la patience d’un homme rompu à la vie po-
litique comme notre ministre des relations extérieures. En
fait, le Cabinet canadien tout entier doit s'être 'alarmé des
ravages que le communisme crée un peu partout, et jusque
dans notre hémisphère comme les émeutes de Bogota l'ont
prouvé. Il doit avoir compris l'importance du front anti-com-
muniste créé d’une part par le bloc Occidental en Europe, et

conférence
actuelle. Et devant ces prises de position, il a dû sentir la né-
cessité de définir sa position tant pour satisfaire les inquié-
tudes de l’opinion canadienne, que pour indiquer à nos amis
où notre pays se trouve exactement dans cette guerre de nerfs
qui semble empirer tous les jours.

-

Il ne s’agit pas pour le Canada d'assumer des responsa-
bilités nouvelles. || fait toujours partie du Commonwealth, et
il souhaite même que l'Inde et le Pakistan en restent membres.
I! conserve d'excellentes relations avec les Etats-Unis; et fi-
nalement, il reste fidèle à l'idéal des Nations-Unies, bien que
la procédure de cet organisme semble bloquer ses meilleurs
efforts. Toutes ces prises de position sont de la plus haute
importance quand on pense à la valeur du Canada dans le
domaine stratégique et du potentiel de guerre.

On aurait bien voulu avoir quelques indications pratiques
sur les moyens que voudrait prendre le Canada pour faire
honneur à cette politique anti-communiste que préconise M.
Saint-Laurent nom de tout le Cabinet canadien. Comme il
le dit lui-même, il est entendu qu’à l‘heure actuelle la défen-
se nationale ne suffit plus; et que c'est la défense collective qui
compte. Mais le fait est que cette dernière n'est efficace et
possible que si la défense nationalede chaque pays, et surtout
de ceux qui seraient appelés à fournir un effort, soit bien or-
ganisée et saine.

Or, en ce moment, le Canada n'a même pas 40,000 hom-
mes sous les armes; bien que la Défense Nationale ait tiré
des plans pour les trois armes et pour la coordination de leur
emploi. Quel effort le pays ferait-i] pour la sécurité collecti-
ve ? Quel qu'il soit, il lui faut unë longue préparation tech-
nique et d'entraïnement, en raison de la complexité des ar-
mes modernes. C’est là le point qu’a bien compris l’opposition,
et sur lequel on aurait des discussions futures en Chambre ou
ailleurs. ll faut croire que le gouvernement n’est pas sans pen-
ser à ce problème également. Mais l’opinion voudrait de sa
part des déclarations précises, et qui soient transmises à tra-
vers le monde. Autrement, ceux mêmes qu’on voudrait em-
pêcher de faire du mal aux peuples libres, ne prendraient pas
au sérieux des affirmations qui ne seraient pas accompagnées
d'actes précis. En effet, on sait que les amis du communisme
me mesurent leur force qu’en divisions et en armes perfec-
tionnées. Le Canada aurait donc beaucoup à faire dès main-
tenant pour être traité à sa juste valeur par ses- adversaires
aussi bien que par ses amis.

Derrières les coulisses, on peut pressentir un mouvement
intense. Très prochainement, le secrétaire de la défense amé-
ricaine M. Forrestal, viendra à Ottawa pour causer de la situa-
tion avec M. Brooke Claxton son collégue canadien. D’ex-
cellents répports règnent entre les deux hommes; et l’on de-
vrait s'attendre à des précisions intéressantes, même si tous
les détails ne pourront pas être révélés au public. D'autrepart,
il y a en ce moment à Londres, trois personnalités canadiennes
intimement liées à la défense nationale : M. Foulkes (armée),
M. Curtis (Air) et M. Solandt (du Conseil des Recherches). A
‘leur prochain retour, ils diront au Cabinet canadien où en
sont les préparatifs du Bloc Occidental, dont les propres chefs
militaires viennent de se réunir à Londres pour compléter les
aspects militaires des accords des cinq puissances.

Mais le grand problème sera ici, comme dans le passé,
l’organisation de cadres pour une armée puissante. Comment
le gouvernement canadien résoudra-t-il ce problème ? C'est ce
que l’avenir prochain nous apprendra. Et la réponse du Cabi-
net d'Ottawa sera entendue non seulement par ‘opinion du
pays, mais aussi par tout le monde. Car depuis quelque temps,
les gestes du Canada sont scrupuleusement analysés par tous
les peuples, et surtout par ceux qui se rendent compte de la
nécessité d'établir sur des bases solides la défense collecti-
ve de la paix.

Thomas GREENWOOD.
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La Corporation deTéléphonede
Québec presente son bilanPar suite du prolongement des ser-

vices dans le territoire deservi, les re-
venus bruts et nets de la Corporation
de Téléphone de Québec ont augmen-
té ou cours de l'exercice terminé le
31 décembre 1947.

Le rapport de cette année, le dix-
septième publié por la compagnie,
comprend pour la première fois, des
tableaux et des graphiques qui illus-
trent bien les grands progrès réalisés
au cours des dernières années.

L'année 1947 a été marquée par
l'organisation d’une nouvelle compa-
gnie ’’La Corporation du Téléphone de
Québec”, qui a assumé l'actif de la
Corporation de Téléphone et de Pou-

* voir de Québec avec les deux filiales
de cette dernière : La Cie de Télépho-
ne de Portneuf & Champlain et la Cie
de Téléphone Nationale, dont les char-
tes ont été abandonnées au cours de
l'année. Une nouvelle filiale, la Com-
pagnie de Téléphone du Golfe St-Lou-
rent, a été organisée pour exploiter les .
services du téléghone et du télégraphe
dans les comtés de Gaspé-Nprg et du
Saguenay. La filiale a acheté du gou-
vernement fédéral le service du télé-
graphe qui s'étend de La Malbaie ou
détroit de Belle lle.
_ On note au bilan que les disponibi-
litds s'établissent a $500,651, contre
$120,855 en 1946 ou une augmento-
tion de $379,796. Le capital d'exploi-
tation s’élève a $253,674 contre un
excédent des exiaibilités sur les dispo-
nibilités de $6,071 en 1946. Les im-
mobilisations sont passées de $1,968.-

569 en 1946 & $5,588,059 en 1947,
soit une augmentation de $690,374.
Le surplus a augmenté de $97,104 à
$144,560 en 1947.

(A) L'intérêt sur la dette obliga-
taire a été réalisé 9.4 fois en 1947
avant la dépréciation et 6.5 fois après
lo dépréciation contre 11.9 et 8.2 en
1946. L'augmentation de lo dette
obligataire en 1947  nécessitera un
versement plus élevé d'intérêt mais les
nouvelles immobilisations achetées rap-
porteront des revenus plus élevés en

1948.

En Cour de Magistrai
Du 26 avril au ler mai

 

— Un résidant de Lac-au-Saumon,
pour avoir voyagé sur le CNR sans
payer son passage, a été condamné à

payer $5.00 d'amende et les frais.
— Deux passagers du CNR, l’un de

Bathurst, l'autre de Dortmouth, ac-

cusés d'avoir été trouvés en état d'i-

vresse, ont été condanmés le premier

à $2.00 d'amende et le second à
$5.00, et aux frais.
— Deux résidants de Campbellton,

pour avoir troublé la. paix, ont été
condamnés l'un à $10.00 d'amende,

et l’autre, un récidiviste, & $20.00
d'amende et aux frais. Sans argent,
ils sont en prison, le premier pour 15
jours et le second pour 20 jours.
—- Deux autres prévenus, l’un de

Rimouski et l'outre de St-Narcisse,
pour ivresse, ont été condamnés à
poyer chacun $10.00 d'amende et les

frais.
— Un propriétaire de véhicule-au-

tomobile, accusé d'avoir conduit sa
machine d'une façon dangereuse pour
le public, a été condamné à payer

Léger Incendie
Un léger incendie s’est déclaré mar-

di matin à la demeure de M. Napoléon
St-Pierre, rue Bergeron, à Matane. La
brigade des incendies de la ville de
Matane fut tôt rendue sur les lieux et
put focilement contrôler ce début
d'incendie qui aurait pu causer de sé-
rieux dégâts.

 
 

 
 

Les accidents
se multiplient

Collision à St-Ulric

Un outre accident est survenu so-
medi soir à St-Ulric de la  Rivière-
Blanche. Un citoyen de Matane, con-
duisant une automobile de marque

Kayser, est venu en collision avec une

automobile. Sous la violence du choc

son véhicule est venu en collision avec

une camionnette stationnée le long de
la route. Personne ne fut blessé ara-
vement, car seulement deux individus

souffrent de légères contusions.
Les autorités policières sont à se

demander ce aue deviendro la condui-

te des véhicules durant l’été, car les

routes sont ouvertes depuis seulement

un mois et déià on o eu à enregistrer

plusieurs accidents graves. La vie des

personnes sages et réservées est mise

en danger por quelques chauffards

qui se croient dons l'obligation de
conduire à une vitesse  vertigineuse.
Les autorités policières demandent la
collaboration de tout le public voya-
geur, car ou train où vont les choses
on peut s’attendre aux pires catastro-
ghes de la route. Les coupables des
accidents passés ou futurs peuvent
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Rien de comparable
comme source d’un
confort de tous les

jours.
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y Manufacturi
10 de haute

iège social, Moulina Papier et Succursale, Bureau et Entrepôt a

TAETStation, P.Q.

Si vous aimez les
. sports en plein air...

s'attendre à recevoir de sévères re-
montrances et punitions.

Que chacun. se donne le mot et que
chacun collabore avec la police muni-
cipale et avec lo police de la circula-
tion afin due la promenade en auto-
mobile demeure un plaisir et non un
risque de mort.

    
  

 

de ISOLATION  °

BISCO
® Bardeaux d'asphalte © Toitures en rou-
leoux, lisses ou à surface ‘minérale
Lambris “Rollbrick"”.® Revêtements secs
ou goudronnés ® Feutre isolant ou saturé
d’'asphalte © Laine minérale isolante. 48-4F

ASPHALT PAPERS LTD.
de matériau LES41)
aliteA p BÉ 60 ans.

     

  

162 rue 51-Pavl, Quebec, P.Q.

 

Vendeur : OUELLET & DUBE

apprécierez le goût frais et vivace

,de la cigarette Sportsman. A chaque

bouffée vous avez la satisfaction de savou-

rer cet arome riche et ce moelleux qui

distinguent les tabacs purs de Virginie,

point. Et ce papier imperméable

a la cigarette Sportsman, ne colle

jamais aux lévres. Constatez vous-méme

l’excellence de cette cigarette qui donne

ntrain, plus de relief à une partie

de plaisir. Achetez la prochaine fois un

paquet de Sportsman.
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Sur la Côte Nord

 
Une vue de l’escalateur mécanique des Outardes, à

à

ale-Comeau

      
  
  

      

  

   

Clpareites deVirginie

portsman
Roulées dans du papier imperméable

Carreras Ltée, Londres, Ang. (Etab. 1788)
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UNE. SOCIETE DECONCERTS A MATANE? |
, Le directeur de I'orgahisotion des
“Community Concert Service” de New-
York vient d'approcher Matane etal'in-
vite à faire partie de cette organisa-
tion populaire qui jouit d’un certain
succès en plusieurs endroits de la pro-
vince. Ainsi, les Rimouskois, pour ne
mentionner que ceux-là, ont formé
une société de concerts qui leur per-
met d'entendre chaque année trois ou
quatre artistes célèbres, tels que Pier-

poSS2
 

NE VOUS TUEZ

  

   
  

au
PACHED & seaNDS,Len

Ropar.ent

par la GILLETT
Pius le travail est dur, mieux la
Gillett s’y plaît! Elle se met à
oeuvre aussitôt, écure les plan-
hers sans dur frottage, dégage les
renvois d’eau obstrués et désodo-
rise les poubelles, S’emploie non
diluée dans les renvois d’éviers,
mais en solution” pour les nettoya-
ges. La Gillett est un nettoyeur
efficace qui allège tous vos travaux
de ménage. Ne vous éreintez pas à
frotter; employez plutôt la Gillett.

* Nefaites jamais dissoudre la lessive dans
l’eau chaude L'action de la lessive elle-
marne réchauffe l'eau. -

  
    

   

 

    

  

 
VOUS POUVEZ VOUS FIER

AUX MACHINES AGRICOLES FORANO
COMME LE FONT DES MILLIERS
DE CULTIVATEURS CANADIENS

rette Alarle, Rise Stevens, John Car
ter, Nino Martini, Nelson Eddy. et au-
tres, sans compter les groupes d’artis-
tes de concert qui ont acquis la re-
nommée par le chant, la musique ins-.
‘trumentale ou le ballet.

Les fervents de Matane, qui s'a-
donnent à ce genre de culture, savent

combien cette initiative est urgente, à

la pensée des sacrifices imposés par

les difficultés de transport puisque lès
concerts ont lieu normalement en

pleine saison morte. Personne n’ignore

non plus que la bonne musique est un

facteur nécessdire.à l'accroissement

de la culture artistique, même au pres-

tige et ou développement d'une ré-

gion et d'une ville, parce qu'elle lui

ajoute. un caractère de distinction ou

bénéfice de la population et apprécié

par les étrangers. Lo réalisation de

‘| cette entreprise achèverait l'éducation

musicale de la jeune génération * en

même temps qu’elle complèterait cel-

le des gens avertis. + -

C'est un peu pour toutes ces roî-

sons que nous avons pensé accepter

l'invitation, non pos comme un fait

accompli, mais comme une heureuse

tentative qui, si elle réussit, nous prou-

vera jusqu’à quel point les Matanais

s'intéressent à l'éducation musicale et

à leur bien commun. Il ne fout pas

penser que ceci, ne nous apportera pas

quelques problèmes ingrats à résoudre,

comme celui de trouver un local adé-

quat pour recevoir les artistes, celul

d'acheter un piano de concert, celui de

trouver le nombre de membres requis,

pour assurer la société contre tout

risque financier, et d'autres encore.

Pour réussir, il faut qu’on s’en oc-

cupe et nous serions profondément

désappointés et humiliés de constater

que les associations diverses, groupe-

ments sociaux, même les entreprises

commerciales et industrielles de Ma-

tane, chacun dans son domaine, apres

un travail sérieux et actif, n’cient pas

atteint un succès relatif dans la réo-

fisotion de ce plan osé, et prouvent

ainsi leur désintéressement à un des

plus nobles domaines de J'éducation et

du divertissement populaire.

Avant d'entreprendre quol que ce

soit, nous prions instamment tous ceux

qui sont intéressés à faire partie de

cette société, de faire parvenir leur

nom immédiatement à :
Francois Vinet,
MATANE, Qué.
—

Au Palais de Justice |

Un individu de St-Luc o été appré-

hendé samedi soir par les constables

Laforest et Mailloux et a été interné

à la prison locale sous une accusation

de dommages à la propriété privée. 1

a été condamné à $5.00 d’amende et

les frais ainsi qu’à paver les domma-

aes ou à huit jours de prison. Le con-

damné a. opté pour l’amende.

    

 
  

 

  
     

      

  
     

    
      
     

  

§ Tout cuitivateur qui a un mo-
§ tour cu un tracteur peut bé-
K néficier des avantages d'un

| BANC DE SCIE FORANO
{| dont le prix est à la portée
H de tous.

  

Protégez la santé de vos
animaux en vous servant

d'un HACHE-LEGUMES
À FORANO dont le coût
# d'achat se remboôrse très

Bim corea CrgE

Les BATTEUSES METALLIQUES FORANO
sont sans contredit les batteuses les plus

modernes sur le marché, Elles comportent
toutes -les. améliorations récentes et vous

assurent entière satisfaction pendant de

nombreuses années, -

 

La réputation de l'ÉPANDEUR FORANO
grandit d'année en année grâce à son bon

fonctionnement, sa solidité et son coût d'en-
tretien minime, Il est facile à tirer et distrie

bue l'engrais d'une manière uniforme;

Nous avons encore quelques territoires 4.

disponibles pour des agents agressifs.

 

ALA RADIO© .
C'était somedi soir le 24 avril qu'a-

vait lieu le bal de I'Union des Artistes
lyrques et dramatiques, a I'h8tel St-
Louis. Tout près de 175 personnes os-
sistalent à ce bal annuel, précédé d'un
banquet. Cette année, les choses ont

=
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DUROLAVE-
la peinture à émolsion synthétique
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été faites en grand. Les robes de soi-
rées pour ces dames et l'habit de ga-
la pour ces messieurs. On peut affir-
|mer que ce fut un franc succès. En
plus des artistes de Québec, bon nom-
bre étaient venus de la métropole et
d'ailleurs pour y assister. Parmi les
Montréalais, on peut citer Gérard De-
lâge, président de l’union pour Mont-
réal, Adrien Lauzon, le trésorier, Mar-

Raymond Denhez, musicien bien conr
nu et son épouse. Clément Latour, Ju-
liette Huot et plusieurs qutres. Pormé
les personnages officiels qui ont o-
dressé la parole $d cette occasion,
mentionnons le représentent du
de Québec, l'échevin Jos. Matte, M
Guy Dumais, gérant de CBV, M. Gé-
rard Delâge et le président de l'Uriows
des Artistes pour Québec, Roland Sé

cel Provost, directeur de Radiomonde, : guin.

  

 

PÉINTURES
et EMAUX

Pourletraitementrapide desmurs
etplafonds, emplge:Durolave, le

| fini mat lavable’ qui sèche vite.

elbeaute
DURANTplusieurs années—pour des causes résultant
de la guerre—il y a eu une grande rareté de peintures
de bonne qualité. Encore aujourd’hui, il est difficile de
trouver de telles peintures, cependant les vendeurs de
eintures Crown Diamond peuvent heureusement les
ournir. Les peintures Crown Diamond que vous
achetez en ce moment sont meilleures que celles manu-
facturées avant la guerre.

Grâceà l'entremise de nos affiliations anglaises nous
avons pu par des arrangements spéciaux nous procurer
des approvisionnements suffisants d'ingrédients de
choix .. .ingrédients qu’il est cependant impossible de

r trouver en grandes quantités sur le marché libre. C’est

chez votre marchand.
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@ THE CROWN DIAMOND PAINT CO. LIMITED®

RIMOUSKI, Québec

BIC, Québec

pourquoi les peintures, émaux et vernis Crown Dia-
mond vous assurent une plus forte capacité d'étendue,
une plus longue durée et une meilleure apparence. Ne
manquez pas de demander la marque Crown Diamond

   

Les peintures CROWN DIAMOND sont vendues par:

| H. G. LEPAGE

oopérative du Bic
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Ge qu'on y voit, ce qui s’y fait
D'abord, cela se passe presque tou-

jours à l'hôtel de ville, le centre né-
vralgique des activités municipales,
scolaires, policières, ouvrières, artisti-
ques, bienfaisantes et, si nous en
comptions de malfaisance, c’est éga-
lement là qu'elles déposercient leurs
oeufs, tant c’est le lieu où tbut se pro-
jette, éclos, s'arrange, se dirige et se
fait. H existe un toit du monde : le
Thibet. Rimouski a le sien : l’hôtel de
ville.

Donc, c’est entendu, c'est là que se
passera ce dont je veux vous parler.
Vers huit heures du soir, dans les cou-
loirs, des artistes de tout genre, des
échevins, des constructeurs, des chefs-
ouvriers, des journalistes, des direc-
teurs artistiques se croisent, causent,
discutent. Tout à l’heure, ils se divi-
seront par groupes et tiendront des as-
semblées, mais ce n’est pos ce monde-
là que ce soir je veux voir à l'oeuvre.
Les voilà, les miens; ils drrivent, en-
fin... Un grand jeune homme, droit
comme un l, sérieux, bien mis, qu’on
dirait un peu timide si on ne le con-
naissait pas, suivi de près par un
homme âgé, et d’un peu plus loin par
un groupe de jeunes filles à la verve
endiablée font leur apparition. D’ou-
tres encore, arrivent : des dames, et
non des moins distinguées. On entend :
ol est-ce” ? Et le concierge de répon-
dre : C’est dans lo ‘’petite salle’, cel-
le du conseil est prise par ‘’La Chorale
du Moulin qui Chante”, laauelle,
comme vous le savez, compte plus de
cinquante rhanteurs et chanteuses

Puis, à un curieux qui lui demonde ce
qui va se passer, il répond : "C'est les
Compagnons de l'Art”.

Oui, en effet, ce sont les compo-
gnons, section de la littérature, qui
ouront leur réunion mensuelle. Tous
entrent dans lo Petite-Salle, comme on
l'appelle, et, par derrière eux, je m'y
faufile. Personne ne s’en aperçoit, car
je ne suis là qu'en esprit, et ce pou-
vre esprit n’a rien d’encombrant ni de
fulgurant.

Les personnes présentes étant nom-
breuses et toutes de qualité, je m’abs-
tiendroi de les nommer: lo liste en se-
rait trop lonaue. Puis, étant donné’
qu'un esprit n’a pas de crayon, je n’ai
pos pu prendre en écrit les noms, et je
crains d'en oublier.

A huit heures et quart, aprés avoir
fait disposer les siéges en croissant,
en avant de lo table d'honneur, M. le
président fait la prière, déclare l’as-
semblée ouverte, dit quelques mots du
programme de la soirée, parle du «-
cours littéraire des Compagnons dont
nous connaîtrons le résultat lors du
GALA MUSICAL du 28 mai, puis don-
ne la parole aux critiques du ‘’Surve-
nant’ et de ‘’Morie-Didace’’. Tout est
dit avec assurance, donné avec un
sourire, débité avec intelligence. De
temps en temps un bon mot surprend
l'auditeur, le déride.

La première personne à s'avancer à
la tribune est une dame assez jeune
ô qui je pourrais faire bien des com-
pliments si je le voulais. Elle est sûre
d'elle, a un trovail bien fait, soigné
comme toujours. Sa critique est favo-
rable en tous points. L’ouvrage de
Germaine Guévremont est une pein-
ture trés bien réussie des moeurs pay-
sannes, elle donne des précisions, rap-
pelle certains possagés ou perce une
touchante poésie, évoque l’attachante
figure de quelques-uns des personna-
Des et reprend son siège ou milieu des
applaudissements de l'assistance.

Ensuite vient le Monsieur âgé. Lui,
il a aimé le ‘’Survenant’’, mais criti-
que défavorablement certains mots
d’argot, certaines phrases qui ont
l'heur de provoquer sa hargne. || dit
qu'il n’est pos nécessaire “d'employer
tous les mots d'argot, les beaux com-
me les laids, tel : ‘’’presquement’’, par
exemple, pour donner à nos paysans
leur vrai visage. Quand à "’Morie-Di-
dace’’, il en trouve la lecture moins
savoureuse que celle du premier vo-
fume. Ces réserves faites. il finit en
disant que l'oeuvre a tout de même une
grande valeur. même qu'elle se place
très près de "Bonheur d'occasion’.

Après le vieux monsieur, c’est une
demoiselle qui a la parole. Je n'ou-
rais qu'à dire qu'elle possède, en lit-
térature, des connaissances telles que
peu de jeunes filles en ont acquises à
son âge, qu’elle a une mémoire heu-
reuse, parle abondamment et bien,

que toutes les sociétés réclament ses
services et vous la
suite; mais je n’en dirai rien. Voyons
plutôt ce qu’elle
questions:

reconnaitrez de

dit de l'oeuvre en

Après une seconde lecture du ‘’Sur-
venant’’, le régionalisme prend, dans
son estime, la courbe ascendante. Ce
volume a une grandé valeur,
“Marie-Didace est
bon et elle dit pourquoi : Certains per-
sonnages,
déçue. Ce rapport étant déjà fort long,
je dois résumer;
avait une critique bien faite, et elle
l’a lue comme elle parle, c’est-à-dire
avec brio.

mais
beaucoup moins

dont "’l’acayenne”, l’ont

mais Mademoiselle

Après les applaudissements de la
dernière critique, c’est la discussion li-
bre et quelle discussion, grand Dieu !
Vous n’avez jamais vu cela, car autre-
ment les salles ne seraient pos assez
grandes pour contenir l’assistance aux
réunions des Compagnons.
les bons mots, les exclamations écla-
tent de toutes parts. À la fin, M. le

Les rires,

   NERISQUEZ RIENquand”
vousachetezdu'café—choisié-
sez toujoursduMaxwellHopse.
Ce *mélange habile des meil-
Jeurs cafés qui soient, faitpar.
‘des experts, vous donne:ce-
qu’il y a de mieux en faitde

moelleuse.

président y met un terme et fait un
résumé des critiques. 11 y aura ensuite
questionnaire-éclair genre. S.V.P.,
quelque cache-cache genre radio ca-
che-cache auxquels on répond de fa-
çon étonnante, et*c'est la fin. Ordinai-
rement ils ont ‘un -conférencier, mais
Me Charles-Alphonse. Beaulieu, pris
par des causes à préparer, n'a pu ve-
nir. Celo sera pour une autre fois,
mais pas la prechdine car pour cette
soirée-la, c'est Mme Dr. Victor Le-
page qui est au programme. à

La salle est vide. J'en suis sorti‘ le
dernier. Leg, dames et les demoiselles
s’en vont, por betits groupes, caque-
tant, joyeuses, contentes de leur réu-
nion. Les quatre seuls’ hommes, eux,
prennent seuls chacun leur côté. Et on
entend le jeune Monsieur, grand, droit
comme un |, dire qu’à Rimouski la
litéroture semble bien être le domaine
presque exclusif de nos soeurs les fem-
mes.. La beauté attire la beauté, que
voulez-vous ! Curieux, tout de même,
que. les jolies femmes qui assistent aux
réunions des Compagnons n'y attirent
pas plus d'hommes. Manquerions-
nous de galanterie ? 

Joseph BEAULIEU
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Ada
Vous l'avez reconnu, ce portrait fantaisiste est
celui de Fridolin, Facteur principal d’une pièce
en trois actes intitulée ‘’Tit-Coq’’ qui sera jouée
au Palais Montcalm. de Québec du 5 au 12 juin.

 
 
 

 

saveur riche et cependant
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Des associés sérieux ne confient pas aux astrologues

le soin de gérer leur entreprise. Ils n’en confient pas
non plus l’avenir au hasard, Ils ne laissent done pas

à des héritiers inexpérimentés de l’un des associés

l’occasion de ruiner leur commerce ou leur industrie.
L'ALLIANCE NATIONALE vousoffre
une police spéciale d’assurance d’affaires,

c’est-à-dire le plan exact de protection
qu’il vous faut,

 

   

   

 

JEAN R. BRILLANT,
géront

6 RUE ST-JEAN, RIMOUSKI  
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LE RENDEZ-VOUS DES

  

Cette illustration donne une idée de ce que sera le nouveau commerce
qu’ouvrira prochainement M. Paul Desrosiers, à Rimouski. On y fera la -
confection d’habits, paletots, chemises pyjamas pour h&mmes et de cos-
tumes et autres vêtements pour dames.  
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  Téléphone 351-W-1

+. \
nésime Côté
JARDINIER-PAYSAGISTE

Arbustes, plantes vivaces, bulbes. Dessins de

parterre, gazon, plantafion de plants orne-

mentaux. ADRESSEZ-VOUS À :

19, Notre-Dame

ST-ROBERT-BELLARMIN
.

Rimouski   
MECANICIEN DEMANDE

On demande un mécanicien pour

pourvoir à l'entretien d'une flotte de ca-

mions. S’adresser & Rimouski Transport

Ltée, Tél. 209, Rimouski.

 

 

 

DEUXIEME DEMANDE DE
SOUMISSIONS

Le ministère des Travaux publics recevra
jusqu'à 3 heures p.m., (heure avancée de
l'Est), le mercredi 26 mai 1948, des sou-
missions pour la réparation du quai de

Saint-Omer, comté de Bonaventure, P. Q.,
lesquelles soumissions doivent être coche-
tées, adressées au soussigné, et porter sur
leur enveloppe, en sus de l’odresse, les
mots : ‘’Sournission pour réparation ou quai,

Saint-Omer, P.Q.”.
On peut prendre connaissance des plans,

du blanc de contrat et du devis, et se pro-
curer la formule de soumission aux bu-
reoux de l'ingénieur en chef du Ministère
des Travaux publics, à Ottawa, de l'ingé-
nieur régional, rue de la Cathédrale, Ri-
mouski, P.Q. et au bureau de poste de
Saint-Omer, P.Q. A
REMARQUE.— Le ministère fournira, sur

demande faite au soussigné, les bleus et le
devis de l‘ouvrage sur réception d'un dépbt

au montant de $20, sous forme d'un chè-

que de banque visé fait à l’ordre du mi-
nistre des Trovaux publics. Ce dépôt sera
remis ou déposant dès que lesdits bleus et
devis seront retournés au ministère, pour-

vu que la chose soit faite pas plus tard

qu’un mois après la dote fixée pour la ré-
ception des soumissions. SI les bleus et le
devis ne sont pas remis au ministère dans

ce délai, le dépôt sera confisqué.
On ne tiendra compte que des soumis-

sions qui seront faites sur lo formule four-

nie par le ministère et en conformité des
conditions qui y sont stipulées.

Un chèque représentant une valeur égale
à 10 p. 100 du montant de la soumission,
fait à l’ordre du ministre des Travoux pu-
bilcs et visé par une banque à charte c-

nadienne, doit être joint à chaque sou-
mission. On acceptera aussi, comme cau-

tionnement, soit des bons au porteur du
Dominion du Conada, soit des Bons au por-

teur de la Cie du chemin de fer Canadien
Nationol et de ses compagnies constituan-

tes dont le principal et l'intérêt sont ga-
rantis sans réserve por le Dominion du

Canada, soit encore lesdits bons pour une

partie du cautionnement et un chèque visé

tel que susdit pour la balance,

: Par ordre, .
J. M. SOMERVILLE,

Secrétaire.
Ministère des Travaux publics,

Ottawa, le 4 mai 1948.

——

BON ECLAIRAGE
Les personnes: âgées, et les person-

nes a la vue faible, ont besoin d’une
plus grande quantité de lumière. Vous
savez que lo lumière se mesure .en
pieds-chandelles. Un pied-chandelle
est la quantité de lumière projetée par
une chandelle type à un pied de dis-
tance. !! faut ou moins dix pieds-
chandelles pour lire, même pendant |
peu de temps. Le travail prolongé ou
minutieux exige un éclairage plus in-
tense.

 

PROTECTION DE L'ENFANCE
A quel âge un enfant doit-il être

immunisé contre la coquelyghe ? Des
spécialistes pensent qu'il y a lieu de
commencer dès l'âge de trois mois. Le
plus grand nombre, cependant, préfè-
rent attendre après le septième mois.
Dans certains cos, on inocule oux erm
fonts de six mois un vacein combiné
contre la coqueluche, la diphtérie et le
tétanos. Le médecin de famille est le
meilleur guide, en pareille motière.
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Pour une CUISSON RAPIDE
POELE ELECTRIQUE 220 volts

De nos jours ce poêle est indispensable à le
ménagère. De dimension moyenne il ne re-
quiert que le minimum d'espace tout en
vous assurant une cuisson parfaite de vos
mets préférés.

 
 

 

 

 

$185.00

RANGETTE 110 volts
Un poêle électrique cabinet aux lignes mo-
dernes avec éléments de 1320 watts, four à
2 éléments de 660 watts chacun. Ce poêle

hy
peut être connecté à n'importe quelle prise
de courant ordinaire.

L
i

 $63.50

Poéles a bois et au charbon
Poêles à bois et au charbon, LIVRAISON IM-
MEDIATE. Entièrement émaillé blanc, déco-
ré noir, genre buffet avec ou sans réservoir,
modèle avec réchaud ou tablette haute. À-
chetez le vôtre aujourd'hui-même, PRIX À
LA PORTEE DE VOTRE BUDGET, jusqu'à :

$189.00
SI VOUS NE POUVEZ PAYER COMPTANT

LE PLAN DE CREDITTALON EST

A VOTRE DISPOSITION
a

‘ AU MEUBLES TALON LTÉE
RIMOUSKI
125, rue Notre-Dame |

TROIS-PISTOLES
' 200, rue Notre-Dame
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CAMP DE LA PORRITT
Le flottage du bois est sous la sur-

veillance du contremaître Léo Boulan-
ger, et même en dépit de courtes nuits
de sommeil, cela va de l'avant. Sa-
medi dernier, le 8 mai, la glane était
"Aux Fourches’. {I faut dire que les
flotteurs de bois venant de Ste-Blan-
dine sont considérés comme les plus
habiles, et tous sont d’avis que le flot-
tage du bois est secondaire lorsqd’ils
se présentent à la salle à manger, car
Pit” Brisson (cuisinier}, a vite fait
oublier les labeurs de la journée avec
ses bons plats. Le contremaître, Léo
Boulanger, dit que le proverbe : ‘Qui
mange bien, travaille bien” est tou-
jours d'actualité.
LAC 24
Au Lac 24, le flottage du bois sera

une chose du passé d'ici quarante-huit
heures si le vent est fovorable, nous
déclarait le surintendant du bois, M.
Albert Labbé. .

Félicitations & M. Léo Roy, contre-
raoître, et Roméo Hins pour ce prompt
travail. Les bains à l’eau froide ont
été plutôt rares et nos flotteurs atten-
dent une température plus clémente.

fin de profiter du coup d'eau au
‘Lac 24” pour descendre les billots,
‘Roméo’’ a fait tellement de vitesse
qu'il ne lui reste plus de cheveux.

LAC RIMOUSKI
Malgré la glace qui couvre le Lac

Rimouski, M. Labbé nous dit qu'un
chenal a été fait et qu'une centaine
de mille billots ont flotté. Tous nos
hommes y vont de bon coeur!

Gérard Thériault, commis ou Lac
Rimouski, annonce que le 4 mai tou-
tes les opérations du flottage étaient
commencées: quarante hommes étaient
stationnés & la Porritt, quinze au Pont
a Bouleou, quatre-vingt-deux au Loc
‘Rimouski, quarante à l’Ecluse de la
‘Rivière Platte, trente-et-un à "Upper
Dam. Un réseau téléphonique relie
tous ces points en cas d'urgence.

Le 5 moi, un nouveau ‘’Tug’’ était
lancé sur le Loc Rimouski. Le lance-
ment o été des mieux réussi. Cepen-
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PriCE BROTHERS & Company,LimiTen:
en_— at——

champagne traditionnelle, une bou-
teille de marque ‘’Molson’’, remplie
d'eau pure, a été brisée sur la coque.
Le capitaine. .. et son second. . ., deux
célibataires endurcis, ont décidé, à
l’occasion du baptême, que le nom qui
conviendrait le mieux serait : ‘Le Cé-
libataire’’. Nos deux copains ont ser-
vi respectivement de parrain et de
marraine, avec promesse de parer le
bateau de ses plus beaux atour : pha-
res chromés, cadres et ruban, etc, etc.
Le commis, Gérard Thériault, nous dit
que même en forêt, la vie a ses char-
mes.

M. Gilbert Lepage, ‘’draveur’”’ à la
Porritt, à reçu l'agréable nouvelle que
“Madame la Cigogne’’ lui a laissé un
joli bébé durant son absence. Je
grand-papa, M. Albert Lepage, est
des plus heureux. Félicitations aux
heureux parents.

M. T. Varis, gradué en génie fores-
tier, de la Finlande, accompagné de
M. Joseph Labbé, de Rimouski, sont
venus visiter les opérations en marche.
Nos visiteurs ont pris le diner avec
nous. M. Voris a déclaré que son plus
cher désir est de revenir au Canada.

ETABLISSEMENT DE PRICE
RIVIERE MESTIGOUGECHE

DG à la glace et au manque d'eau,
le flottage du bois ne fait que com-
mencer sur cette rivière. M. Alphonse
Pelletier, contremaitre, est rendu sur
les lieux avec une cinquantaine d’hom-
mes pour les préparatifs.

LAC METIS — Camp No 1
Le contremaitre Napoléon Emond

est à organiser un groupe d'hommes
pour se rendre au Camp No 1 du Lac
Métis; le déport aura lieu le 13 ou
le 14 mai. À cet endroit, l’eou et lo
glace empêdhent nos flotteurs de se
mettre à l'oeuvre.
Dans le courant de cette semaine,

Muit de nos commis du bois ont suivi
le cours de l’Ambulance St-Jean. Er
passant, il est bon de noter que l’éta-
blissement de Price s’est classé pre-
mier en matière de prévention contre dant, au lieu d'utiliser la bouteille de
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Tél. : 157

 

 
L'homme élégant voudra aussi porter

une chemise STETSON, confectionnée sur
mesures CHEZ PAUL ENR. (avec collets sé-

2  parés). Chemises pour tous les goûts.

 

Le RP.

Depuis les premiers jouré d'avril, le
bruit courait à Baie-Comeau que le
Père Ls-Philippe Gagné, curé de cette
paroisse depuis sa fondation en 1936,
si connu sur. les deux rives du St-
Lourent, était appelé par ses supé-
rleurs à diriger la construction nou-
velle d’un collège classique que les
PP. Eudistes ont ouvert à Edmundston
au Madawasko. : :

La population de Baie-Comeau a
tenu à montrer sa reconnaissance à
son curé si regretté de tous : la salle

.
3

 

la forêt et des moulins en sont fiers.
M. E.-H. Gunter, surintendant

général, était de passage au Camp No
1 afin de compléter les préparatifs au
lancement du ““Tug’* ‘José D.“. I| é-
tait accompagné du grand ‘‘foreman’’
M. José Deschénes.

 

“Stores vénitiens
BOIS METAL
Meilleure Qualité

A BAS PRIX

Fabrication sur
mesure
POSAGE

REPARATION
SERVICE

Poyr satisfaction garantie
écrire ou téléphoner à :

CHAREST
STORES VENITIENS
98 St-Germain Tél. 343   ; RIMOUSKI
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A" INVITATION
____CHEZ PAUL ENR. vous invite Monsieur

4 ou Madame, a venir profiter des nouvelles
” spécialités: qu'il met à votre disposition dans

le domaine du vêtement. _
487 Venez choisir vous-même votre pièce de

matériel pour vous faire confectionner soit
un habit, soit un paletot, soit un pantalon.

Toute personne qui aime être bien mise s’ha-
bille sur mesures. ;

Si des bras longs, un abdomen avancé
ou toute autre difformité rendent difficile la

tâche de vous habiller, allez CHEZ PAUL ou
l’on vous confectionnera un vêtement qui
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CONFECTION SUR MESURES -
CONFECTION D'UNIFORM

marins, chauffeurs de taxi, officiers, avia-
teurs, soldat, police, pompier, Chevalier de
Colomb, hôtelier, etc, etc.

CHEZ PAUL ENR. a retenu
de Mme Durette, corsetière diplômée. Pour
un corset SPENCER, consultez donc le nou-
vel établissement CHEZ PAUL ENR.
2
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Philippe Gagné quitte
la Cote Nord:

paroissiale était trop petite pour con-
tenir, le dimanche, 18 avril ou. soir,
toutes les personnes désireuses de par-
ticiper à ce pénible au-revoir.

Un enfant de chaque école, MM.
Molloy et, Arsenault ou nom des pa-
roissiens, M. Lane, ‘ représentant la
Cie North Shore Paper, M.* Sewell,
maire de la ville, le Père Ls Garnier,
à' titre de vétéran des missionnaires de
la Côte Nord, ont rappelé les souve-
irs qui se rattachent à l’origine mo-'

deste d'abord, et ‘au
‘| merveilleux de cette ville, Ils ont dit

développement

le dévouement inlassable et l'activité
débordante apportés par le Père Go-
gné à lo construction de son église si
admirée, de ses écoles, à l'organisa-
tion si bien réussie du ministère des
chantiers auxquels le Père Gagné te-
naît tant ! lls ont mentionné l’ama-
bilité et la charité. du Père à son bu-
reau, fréquenté à toute du jour par
les paroissiens et les bûcherons.  

tenu à remercier, en termes très déll-
cits et très élevés, un missionnaire
dont il a admiré Jes talents et les suc.
cès dans son apostolat de 23 ans sur
la Cote Nord et qu'il’ ne désespère pas
revoir à l’oœeuvre bientôt dans son dio-
cèse.

Deux bourses : l’une de $1,500.00,
don des paroissiens, l’autre de $200,
la part des enfants, ont été présentées
au Père Gagné, beau témoignage de
l'estime et de l’afféction d’une popu-
lation entière, heureuse de manifes-
ter ainsi les sentiments de son âme,
et de placer, comme l'a dit l'un des
orateurs, par l'intermédiaire d’un ami
stir, un peu d'argent à la banque des
fonds perdus des vocations sacerdota-
les et religieuses.

Inutile de dire l’émotion du Père
Gagné... !l remercie avec effusion,
souhaitant voir tous ses parôissiens, à
la sanctification desquels, comme il le
redira dans son dernier sermon, il a
voulu donner le meilleur de son âme,
réunis un jour pour la suprême ré-
compense.

Le R.P. Aifred Poulin, C.J.M., mis-
sionnaire aussi à la Côte Nord depuis
de longues années, succède ou R.P.

Sor Excellence Mgr N.-A. Labrie aGagné à la cure de Baie-Comeau.

  
 

logements.

théatre Cartier.

100 x 200.

bert ou Nozareth.

ment en opération.

   

A' VENDRE
Ville de Rimouski, rue St-Germain Est, maison seule, terrain 80 x 150
Ville de Rimouski, rue Ste-Anne, maison 2 logements, terrain 68 x 80
Ville de Rimouski, rue St-Poul, maison seule, terrain 54 x 56.
Ville de Rimguski, rue St-Laurent, 1 bungalow, 7 appts, terrain 90 x 100,
Ville de Rimouski, coin de l'Ave Cathédrale et de l’Evêché, maison 4

Ville de Rimouski, Coin Ste-Thérèse et Rouleau, maison 3 logements.
Ville de Rimouski, terrain pour poste de commerce, situé en face du

Ville de Rimouski, terrain à bâtir, rue Blais.
St-Robert, rue Rouleau, 1 bungalow, terrain 90 x 50.
St-Robert, Ave Lamoureux, maison seule, terrain 45 x 126.
Ste-Luce-sur-Mer : chalet d'été 24 x 24 : Eou courante, électricité,

toilettes. Terrain 50 x 50.
Entre Pointe-au-Père et Ste-Luce-sur-Mer, 2 chalets meublés, terrain

¢

Ste-Blandine, terre avec bâtisses, roulant et animaux, 2 milles de
l’église, échangerait pour une maison ¢n Ville, St-Ro-

Trinité-des-Monts, moulin à scie complet et en bon ordre, actuelle-

Esprit-Saint, très bon commerce, avec bâtisses et marchon-
dise, possession immédiate.

St-Marcellin, terre avec bâtisses, roulant et animaux, 2 milles du
village, possession immédiate. :

DESIREZ-VOUS VENDRE VOTRE MAISON, VENEZ ME VOIR.

S’adresser pour conditions et prix à :

JACQUES MARTIN ENR.
AGENT D'IMMEUBLES

Bureau et Résidence : 187 rue St-Germain
RIMOUSKI, P. Q.

—

Tél. : 462    
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L'art du théâtre peut avoir une
influence considérable sur la
vie d'une nation” :

(Jacques Copeau)
Pour la cinquiéme fois, nous avions

l'immense avantage d'assister à Ri- |qui peut inspirer sainement des tenta- C. P. 48 . RIMOUSKI Tél: 779
mouski, le 10 mai, à une représenta- tives d’essoi théâtral, nous, devons y Spécialités : construction et instalation de séchoirs
ion scénique présentée par Les 'Com- apporter un intérêt particulier. 3 i Capa 000 000
pagnons de St-Laurent, de Montréal!| Puisqu'’il faut parler de la pièce un a bois automatique. cité 6. p.ip, à 40,

Ce n’est pas faire une farce à lo
Molière que de dire que le spectacle
du ‘’Bourgeois Gentilhomme”’ fut joué
par une ‘“‘troupe de qualité” et que
les "spectateurs étaient aussi des ‘’gens
de qualité’. Si par hosard il se trou-

LEBOURGEOIS GENTILHOMME -
de tels spectacles. *J'insiste à dessein
sur la valeur du spectacle parce qu'il
s'agit d’une orientation du thétre à
Rimouski, Sachant que l'on retrouve
avec les Compagnons une atmosphère

peu, je ferai miens les commentaires
de Pierre Brisson: “La pièce dispose
sous les yeux du public une sorte de
panorama moliéresque. La plupart des
valeurs y sont représentées, à titre
d'indication... Chacun des personna-

 

 

CONFIEZ VOS PROBLEMES DE SECHAGE DU BOIS À

Les Séchoirs à Bois Atlantic, Enr.

p.m.p.
*   

 

  * A VENDRE
Automobile Chrysler, garantie en parfaite

vait parmi l'assistance des ‘“’Rimouskois ges trouve sa parenté avec une phy- diti; > a ; , . condition.
gentifmommes”’, de grâce, faisons ‘leur sionomie du répertoire... Etonnante V sléph \
l’honneur de les considérer comme des floraison, aussi peu concertée que pos- , enez ou téléphonez à :
‘’gens de qualité”. (Nous nous amu-
serons de leur ridicule dans un autre

“article la semaine prochaine).
Telle que jouée par Les Compa-

gnons, la turquerie du Bourgeois Gen-
tilhomme aurait certainement plu à]jvé son rire et dissipé les ombres envo-
Molière. La représentation justifiait hissantes. .. ‘ ;
bien cette pensée de Henri Ghéon : Et de l’insurpassable M. Jourdain. .. La. FAITES
"Le théâtre est un lieu quasi-sacré |ce Crésus de la rue Saint-Denis, plus M. Hervé Lizott LF., chef du bureau
où s'opère la rencontre de tous les |emplumé qu'un Berroquet des Îles, dé: des Terres té corêts a Notre-Dame
arts”. Nous ajouterions que chez Les |bordant d'optimisme,  d'obligeance, u Lac, a été élu ces jours derniers
Compagnons se rencontrent à un haut d'intention affectueuse, d'humilité président de la Chambre de Com- UNE VISITE

degré de perfection toutes les qualités [béate. II veut ’’apprendre’’. (rien ne merce de sa localité. M. Lizotte est
qui font qu’une représentation dramo-
tique est vraie. Le théâtre des Com-

! pagnons contient et synthétise la plas- lui la farce tourbillonne. 11 y a des A l'assemblée générale de la Cham-
i tique, le rythme et le jeu: il met en explosions de gaieté sous chaque ré-!bre de Commerce de Notre-Dame du de

accord sur les tréteaux les aestes et plique... Le dialogue est dru, plan- Lac, M. Hervé Lizotte, ingénieur-fo-
: les mots, les couleurs et les formes. tureux, résistant. restier, a été élu président; M. Alph. la
Ë Il faudrait une analyse‘ comparée de Oeuvre jeune, oeuvre humaine aus- Lebel, inspecteur d'écoles, vice-prési- |

tout ce que doit contenir le théâtre |si, la pièce le Bourgeois Gentilhomme dent, et M. Laurent Chouinard, agro-
vrai et celui que nous présentent les |amuse par les petits ridicules d’une nome-adjoint, a été élu secrétaire. BIJOUTERIE

époque. Elle a toutefois passé au ré-Compagnons pour apprécier à sa juste
valeur lo représentation du Bourgeois
Gentilhomme. Nous regrettons que les
cadres de ce journal ne le permettent
pas. Mais disons en bref que le théâtre
des Compagnons est clair, direct, vrai.
1! marque chez nous un rajeunisse-

sible; le caractère de l'improvisation
reste partout visible... Tout cela sans
un temps mort. C’est le mouvement
d’une farce, l’allure d’un opéra et le
style d’une comédie. Molière a retrou-

sert de courir, il faut partir à point).
il a des colères d’enfant. Autour de

pertoire classique pour
nom de Molière:

Nous souhaitons que cette mani-
festation réveille chez nous les talents
pour la scène qui restent cachés.

Et oux Compagnons, nous disons :

perpétuer le 
 
 

 

 

 

un ancien employé du bureau des
.Terres et Forêts à Rimouski.

 
 

chance de jouer une partie sans avoir
au préalable fait son dépôt de goran-
tie, mais il est tout à prévoir qui si
un club manque à ce règlement des
mesures soient prises par la Ligue
pour les ‘faire respecter. La coopéra-    

73 Ave de la Ca-

i.
thédrale, Rimouski, Tél. : 272.

   

     

  
  

au NOUVEAU LOCAL

J.-Ad. Therriault
264, St-Germain _ (en face du Garage Madore).
 

 

 

   

 

 
 

 
 

ment et une conquête nouvelle de l’art Revenez encore et souvent; nous nous ¢: :
scénique. Ceci suffit, semble-t-il, à glorifions de recevoir des ‘gens dé tion de tous est nécessaire. — = —

démontrer combien nous sommes pri- qualité” comme vous. BRRXXIXXOOOBOOOOBOOOBBOOOOBOVDBDSOOOLOOXHXHIDOOPOOOOOOOODON]
viléaiés de pouvoir goûter chez nous Paul Le BRETON x ° Lee ; 9

XR ba‘ ; 3 Le Magasin Royal ; %
SOUS LA LOI DE FAILLITE ar it KS

Spéciälité : lingerie de bébés oN

COUR SUPERIEURE COUR SUPERIEURE D \ %

. (En matiére de faillite) (En matière de faillite) RS Il nous fait plaisir" d'annoncer à notre clien- %
CANADA, E Fess DE QUEBEC | x tèle que nous venons de recevoir un bel as- KSry .
PROCE DeBl DISTRICT DE RIMOUSKI * . sortiment de CHAPEAUX pour ENFANTS =

AVIS. sanciers de la première AVIS eux créanciers de la première 1% (couleurs assorties). CHAUSSURES pour BE- *
‘aux créar a ion dan assemblée , la suite d’une cession dans % BES, GANTS de KID. i]

gssemblée & la suite d'unecession cabs f'affaire de J. GERARD LECLERC fai- 1% %
V'affaire de la i re p 7 {sent affaire sous le nom de J. G. LE-| % o
VOIE, Lac-des-Aig Cha - 2 torisé CLERC ENR., St-Octave de l'Avenir, % POUR DAMES

gdont outorhe: |CtéGaspé-Nord, P.Q. | BAS DE NYLON : crépe ou fil, ROBES 4
! ssentes donné est par les présentes donné % ; 2 »

queTesummons o leTamejour de que le susnommé a, le 12ème jour de = DE MUiaprimées, JUPON marque Hole *
mai 1948, fait une cession de tous ses |Mai 1948, fait une cession de tous % root, : 100 et 40% laine. o

biens pour le bénéfice de ses créan- |ses biens pour le bénéfice de ses cré- 3% oS

ciers, et que la première assemblée des Anciers, et que la première assemblée %; TOUTE COMMANDE POSTALE RECEVRA RS
créanciers sera tenue & Rimouski, le des créanciers sera tenwe a Rimouski, # x
25ème jour de mai 1948, & 10 h. a.m. le 25ème jour de moi 1948, & 11 h. I< UNE ATTENTION SPECIALE i

(heures avancées) au bureau du Sé- To (heuresavancées) . au bureaudu = ; i

uestre Officiel en le Palais de Justice. Séauestre Officiel en le Palais de Jus- y% _ x

s Pour avoir droit de voter à la dite tee. avoir droit de voter à la dite = M. J.-ALBERT ROY, prop. 5
il faut que les preuves des --" our ' 1e ro

mntne etlesprocurations soient assemblée,i fautquelespreuveses x 51, rue Rouleau RIMOUSKI C.P.52 =

ay entre mes mains avant l'as- déposées entre mes Pains avant l’as- TTTTTTTTTTTLTTTTOTOeTOOTOTOTATOOTOTOTOTTITOT
; i ~fsemblée. ____ ____ ____ ____ ___ KIXXANAXXXXRIXXXIXXXXHKXXHXIXLOTTO00OTTOOOTTO

fosreTe cor desréclamaey "Les personnes aui ont des réclama? RSESSEEREEEEROSE
lesfaire arvenir ou gardien ou au |tions à l’encontre de ces biens doivent 0% se
losbo lorsqu'il sera nommé, avant |les faire parvenir au gardien ou ou ee 1848 1948 ns

Vie ladistribution ne soit faite, à dé- Syndic, lorsau’il sera nommé avant |e ex
DueGe quoi le produit de l'actif sera Tue a distribution ne soit faite, à dé- jss% MESSAGE MENSUEL DE : RS
distribué, entre les ayants droit, sans |faut de quoi le produit de Pactif sera ie!
égard à cés réclamations ' distribué, entre les ayants droit, sans vo, -

: ; : égard à cés réclamations. x L P d i | A C . Lid

* ‘Gordien. 20%

Henri-A. MARTIN, Rimouski, Qué., P&S Succursale du Bas du Fleuve. Gardien. ce 15 mai 1948. ox Paul R DUFOUR ” t 5 A C théd I Ri ki

Bureau : 152-A de l'Evêché, Bureau : 152-A de l'Evêché, ee Re » gérant, , Ave Cathédrale, Rimouski

Rimouski, Qué. Rimouski, Qué. ee
à - ve

" re

0. Ka :
° ® ee QUE VOUS SOYIEZ SEUL PROPRIE-

+ronique SPOTUVE | TAIRE DE VOTRE ENTREPRISE OÙ
i ox QUE VOUS AYIEZ DES ASSOCIES,

«

Chronique sportive JOLI, MATANE DANS LE MONDEDU BASEBALL XS L'ASSURANCE SUR LA VIE PEUT
USKI, MONT- ' r oici quelques bribes de la derniè- [4%

CAUSAPSCAL  SORTENT VAIN: |re assemblée de la lige, le 2 mai |e: VOUS RENDRE DES SERVICES D'U-
QUEURS DE LA PREMIERE REN- dernier. 11 fut établi que I’admission Keo NE VALEUR INAPPRECIABLE,
CONTRE aux parties régulières de la Ligue soit Lee

8 de $0.50 et $0.75 pour les parties é- lee
por Fernand BELANGER . liminotoires. Cependant, il sera per- 83 'PARLEZ-EN A NOS ASSOCIES:

La température rie favorisa guère le [mis d'ajouter la taxe d'amusement “
baseball, dimanche dernier. Un vent {ces taux. . as

fort empêchait les joueurs de donner Il fut unanimement résolu que cha- 824 F. G. Bourbonnière, Rimouski, Tél. 469
leur maximum, de même qu’un froid que équipe ait un marqueur officiel et 1206, 4

assez vif les paralysait. Malgré tout, que le dit marqueur enregistre un re- Nos “J. EL. D’Anjou, Rimouski, Tél. 469

Pouverture de la saison se fit quand |cord de la moyenne ou baton de cho- 55 ; )
même. ’ que joueur afin de déterminer le meil- ou Théo. Girard, Rimouski, Tél, 469
A Rimouski, le St-Robert recevalt leur frappeur de la ligue. Il sé peut ee

l'équipe rimouskoise, Le jeu fut ouvert

|

qu’un trophée soit donné à cet effet. ne G. H. Gagné, Baie-Comeau
par les dignitaires de l’endroit. Le re- Après chaque partie, le marqueur of- See
ceveur fut M. Raoul Pineault; au bé- ficiel du club receveur communiquera 0%! Octave Lapointe, Matane
ton, M. le curé Dubé, de St-Robert; le pointage de la rencontre à l’adres- Ke

sur le monticule, M. Elzéar Côté, mai-, se de M. Antonio Martin, Edifice Bu- ee \
re de Rimouski; ler but, M. Ernest-[reau de Poste, Rimouski, tél : 99-W. ae = .
Doucet; 2e but, M. Albert Doucet; 3e nupvant è décider du nombre de ve =

but, M. J.-L. Lambert. clubs devant porticiper aux parties de Ye, ; ’ .

Rimouski remporta la victoire per détail, la Ligue fe fixa à quatre. 4 ox LA PLUS IMPORTANTECOMPAGNIE D'ASSURANCE. À LIGNES MULTIPLES AU MONDE
11 à 2: l'équipe de St-Robert a bien ans la cédule, seules les dates du &%! =
figuré, car leest de formation assez 8 A > aoûtsont changées vice-veréS, 5% TOYS NOS ASSOCIES SONT DUMENT QUALIFIES POUR VOUS BIEN SERVIR

récente et elle n’était pas ou complet. . J.-R. Langlois, secrétaire de ° — .

Rimouski eût un jeu”facile. A la der- Ligue) adressa un message oux clubs ve Notre centième année à votre service —
nière manche, 1! envoya un jeune lan- les avisant de ne pas oublier la clause KA
ceur droitier, qu'on surnomme ’'Slim”.
Il donne de beaux espoirs.

 
No 14.des règlements. il se pent, dit-
il, qu’une des organisations prenne une  PSEOS Eeeeevive AWWOw verres 6000000000000OTTEe Tava ava AY,SCCSESSESEE SE CORLL LODO ECCe

= LtEAIIITTLLITIINR ste0.9,9,9,9.4
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MAISON A VENDRE, à Rimouski-
Est. Deux logements libres. S'adresser
à Georges Thibault, 268 rue St-Ger-
main, tél. 258M-5, Rimouski.
 

A VENBRE : une glaciére thermos
Connor, un poêle Legaré Majestic, un

set de salle à manger comprenant
une table buffet et six. chaises. Un

set de cuisine comprenant une table,
six chaises. Le tout én parfait état.
S'adresser à Mme Emilio Marois, 26-b,
rue Rouleau, Rimouski, tél. 228. -
 

A VENDRE : sets de chambre, ap-
partements meublés, 18 morceaux pour
$169.00. Sets de cuisine 19 morceaux
pour $99.00. Sets de chesterfieid ou
sets de studio 10 morceaux à $145.
Radios électriques à partir de $19.95.
S'adresser à 125, Notre-Dame, Ri-
mouski, ou 200, Notre-Dame, Trois-
Pistoles. s .
 

hy

VENDEUR REQUIS : vendeur bilin-
gue, bien recommandé, pour repré-
senter un manufacturier bien connu
de Montréal, dans Rimouski, la Val-
lée de la Motapédia, ainsi que les
villes adjacentes. Préférence sera don-
née à l’opplicant s'occupant actuelle-
ment de lo vente dans l'industrie du
meuble. Mentionnez’tous détails à ca-

 

 

 

- TARIF.
/ingt-cing sous par insertion
pour un maximum de vingt
“mg ‘mots, Un sou pour sha.
que mot additionnel.

”
 

Pour CHAMBRE et PENSION a-
dressez-vous toujours à la ‘’PENSION
CHANTECLERC”, 35, rue Ste-Thé-
rèse, Rimouski, P. Q., Tél : 752. Con-
fort d'hôtel avec atmosphère de fa-
mille.

A VENDRE. — Plymouth 1939, en
parfaite condition. Quatre pneus neufs,
très propre. Prix: $850.00. S’adres-
ser à 351, St-Germain, App. 5, Ri-
mouski. Tél. 450.

A VENDRE : un comion Chevrolet
> tonne. En bonne condition. S’a-
dresser a Henri Doucet, 71, rue St-
Jean-Baptiste, Rimouski.

» *

*

 

PETITES ANNON
A VENDRE : Machine à coudre u-

sagée et deux camions Ford (3 tonnes
et V2 tonne) en bonne condition. S’a-
dresser à M. Ludger Sirois, rue St-Re-
né, St-Robert Bellarmin, Rimouski. -

A VENDRE: Ford 1938, Spécial De
Luxe. Freins hydrauliques neufs, mo-
teur et pneus neufs. S’adresser à 15,
St-Pierre, Rimouski, tél: 215.

A VENDRE : laveuses électriques,
laveuses à bras avec cuve en métal,
laveuse avec moteur à gazoline, ha-
che-légumes, bancs de scie, moteurs
électriques de 1/2, 1/3 et 1/4 de
force (prêts à être livrés), épandeurs
d'engrais, batteuses à grain, radios
électriques ou à batterie. S'adresser à
M. Isidore Lagacé, Bic.

A VENDRE : terre située dans le
village de St-Cyprien, 282 arpents de
l’église. Comprenant O acres de
terre avec bâtisses, le roulant de la
ferme, 2 chevaux, 14 vaches à lait,
35 moutons et des porcs. Vendu avec

 

ES
ATTENTION : si vous avez besoin

de linge usagé, rendez-vous au mago-'
sin des Aubaines, chez . Roger

Pouliot, rue St-René, St-Robert, tél :

428-M-2,

ATTENTION ! Pour vos achats de
foin, grain, farine, écrivez ou télégra-
phiez à Charles-Emile Bourassa, Foin,
Grain, Bois, C. P. 57, Trois-Rivières.

ON DEMANDE: filles de restaurant
pouvant fournir références. S’adresser
ou restaurant St-Germain, 268 rue St-
Germain, tél : 258-M-5, Rimouski.

DEMANDE : garage privé ‘‘deman-
dé’’ à louer. Téléphonez a C. Tessier,
a/s Hôtel St-Laurent, Rimouski.
ON DEMANDE un bon barbier pour

un salon de Rimouski. Inutile de se
présenter sans expérience. S’adresser
à M. Hervé Gagnon, barbier, 276, rue
St-Germain, Rimouski, Tél : 259-W.

SERVANT DEEMANDEE: bon chez
soi. Pas de bébé. Trois enfants. De
préférence une personne sachant faire

ee

10 = L'Echodu Bas St-Laurent,
jeudi le 13 moi-1948

LETTRAGE : pour tous genres de

lettrage à la main, odressez-vous à

M. Emilien Alain, Tél : 782, St-Robert
Bellgrmin, Rimouski.

—

NOUVEAUX PLANEURS SUR

COUSSINETS A BILLES : planeur de 4

côtés et assortisseur; peut prendre jus-

qu’à 6 x 14, des madrlers et planches.

À rouleaux à pression comme chaîne,

ovec 4 couteaux à chaque tête. Tête

de côté enlevable. Prix, $2,700.00.

S’adresser à M. Zagerman & Co. Lte,

Bayview Road, Ottawa, Ontario.

©MESDAMES, MESDEMOISELLES, si
vous voulez être bien coiffées, ache-

tez votre chapeau ou faites remede-

ler le vôtre ou STUDIO DU CHA-

PEAU, 3 rue Ste-Ursule, Rimouski.
 

MALAXEUR À CIMENT
Nouveou, actienné à la moin ou par

pouvoir. Livraison immédiate. M. Zo-

german & Co. Ltd, Bayview Road, Ot-

towa, Ont.

MACHINE POUR BLOCS
, DE CIMENT

Nouveau, actionné à bras ou por
ster 120, Dept. A, Rimouski. A VENDRE: Maisons à Nazareth et [OU sans roulant. Prix très avantageux i et S'ad 3 M C.-E 1

St-Robert. Peuvent être occupées im- |à tout acheteur sérieux. Une visite

|

© ce tel: cl ME mmouski.

|

Pouvoir. Recommandé pour fabrique de

A VENDRE : Ford coach 1940, aus-

|

Médiatement. S'adresser à Louis Lepa-

|

vous convaincra. S'adresser à lrené

|

T2}.752" te-Ursule,

|

Rimouskl,

|

fraisil ou de blocs de ciment. M. Za- )

st Dodge Victory sedan et tracteur de
ferme. Le tout en parfaite condition
et a trés bos prix pour prompt ache-
teur. S’adresser a Cyrice Rioux, St-
Simon.

A VENDRE:
1947, trois tonnes, millage : 14,000

camion Ford modèle

ge, industriel, Ste-Odile sur Rimous-
ki. Tél. : 198-M-8.

A VENDRE : Un terrain 80 x 120.
Situé à un angle de la rue St-Jean-
Baptiste. Poste de commerce. S’adres-
Ww rue St-André, Rimouski. Tél.

 

Gagnon, St-Cyprien, Cté Riv.-du-Loup.

VENDONS. — Seul vendeur de
meubles seconds remis à neuf tels que
Poêles, bureaux, commodes, services à
déjeûner, lits, sommiers, etc... En
plus beaucoup de neufs. Toujours a-
cheteur de marchandises usagées.
Voyez chez Sylvio Bellavance, Mar-

 

 

HOMMES DEMANDES
Aimeriez-vous gagner un salaire en-

viable et être votre propre patron ?
Pourvu que vous soyez ambitieux, cou-
rageux et énergique, de telles opportu-
nités vous sont effertes en vendant u-
ne ligne complète et variée de né-

german & Co. Ltd, Bayview Read, Ot-
towa, Ont. J . .

STUDIO GARDENIA
Nous avons toujours en main des

mariages, anniversaires, décès, etc. Li-
vraison prompte et soignée. Pour être
bien servi, adressez-vous toujours au

fleurs naturelles pour teutes occasions:

; ge A VENDRE : maison située à l’ex- |chand, 216, St-Germain, Rimouski,  cessités de qualité supérieure orden. j
# milles, en porfaites conditions. S'a- LL _ex-

|

chand, . ermain, imouski. ee : Studio GARDENIA, propriété de Mlle

dresser à M. Jos. Labbé, Ste-Odile, rémité est de la rue St-Jeon-Baptiste; Tél. 258-M-1. ment ésirées donsebueBand Evelyne Coulombe, 206 rue St-Ger- )

198, Ge la Cathédrale, Rimouski, tél : a ki on ‘entrepreneur qui vous fournira

106-W. imouski. i - Ami

6 etoCV, planeuours$ve ora.

|

d'importantes suggestions au sujet de| | À VENDRE QU A LOUER
A VENDRE : belle grande maison

|

dresser à La Fonderie Trottier Inc,

|

Y°S Constructions, - peu importe le s'adresser à

A VENDRE : wagon ‘Normand’, |de deux étages et demi pour deux mé- [St-Cosimir, Cté Portneuf, P. Q. * [genre. Gustave Rioux, entrepreneur, 3, M. ALBERTPARENT 5

double charrue Sulky, moulange M-ré.

|

nages, ainsi que le terrain de 98 x 2 Lem rue St-Jacques, Rimouski, tél: 602, * ras de l’éali 5 q

S'adresser à Jean-Baptiste Bérubé, St-

|

90. S'adresser à Mme David Malflet, A VENDRE : comion Ford, trois[vous fournira tous les renseignements f p of.

Donat, cté Rimouski. 4 (65-A, St-Jean-Baptiste, Rimouski. tonnes #1946. En parfaite condition,

*

désirés. de Ste-
avec ou sans dompeuse, à prix raison-

3 A VENDRE : un carosse, couleur bi , > Mari : M. Joseph Beaulieu, MANUFAC-

A VENDRE : 15 toises papier bri-

|

marron, freins sur roues, pneus de noble.>adresser à Morius Marquis,

|

TURIER de portes et chassis, 164, rue

 

marchand de bois, tél. 326-M-8.
 

A VENDRE: Deux voitures ‘Rubber
Tires‘’. S'adresser à J.-Bte Moreault,

 

 

que embouveté Jasper, usagé, en bon-

me condition. Ce papier peut être vu

le soir à partir de 6h30. S'adresser à

‘C.-E. Gagnon, rue St-René, locataire

dimensions : 26 x 28, 134 étage. Bon
solage, cave spacieuse. S'adresser à
René Brisson, Rimouski, tél : 184-W.

A VENDRE: Poêle. S'adresser à M.
Albert Proulx, rue St-Jean<Baptiste,

 

 

caoutchouc, 10 pouces. Deux garde-
boude d’acier intachobfe. Patins d’hi-
ver. Un parc de jeux, 27 x 45 sur
roulettes. Un lit de bébé, fini naturel,
18 x 36. S'adresser & J.-A. Beaulieu,
7-B, rue Ste-Anne, Rimouski.
 

dhez M. Jos. Ross, Rimouski-Sud.

TERRAINS A VENDRE

OU A LOUER

Lots industriels et lots à

bâtir à Rimouski et à
Saint-Robert  

 
  

A VENDRE : terre située dans le
centre du village du Bic. Avec organi-
sation pour passer le lait. S'adresser à
M. Gaudiose Voyer, Bic. ;

A VENDRE : un comion de quatre
tonnes Reo, Heavy Duty, empattement
de 178 pouces, modèle 1947. Avec
pneus 900 x 20 en très bon ordre.
S'adresser à la Compagnie de Bois de

 

 

 

 

 

A VENDRE : machines. Spécialités :
Installations complètes de  scieries,
charriot, banc de scie, botteur double,
déligneur double, mochine à refendre
(Katrine), ‘bull edger”, moulin à

 

 

A VENDRE : croûtes de bois mou
débitées en 16 pouces. S’adresser à
Rosaire Dumais, Hôtel St-Germain,
Rimouski, tél: 151-W.

A VENDRE : meubles usagés, laveu-
se électrique, mobilier de salle à di-
ner, glacières, set de boudoir, etc.
S'adresser & 9. rue Lepage, Rimouski.

A VENDRE.— Manteaux de four-
rure — Mobitier de chambre — mo-
bilier de cuisine — chesterfield —
lits, sommiers, matelas — radies, bat-
teries de radio. S’adresser ou MEU-

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Products Co. Ltée, 7227 rue Alexan-
dra, Montréal, Qué.

POUR CONSTRUCTIONS : si vous
avez à construire, demandez toujours

 

Notre-Dame, C. P.
Tél : 712-W.

A LOUER : robes de mariées, voies,
diadèmes, livres d'heures, dents, etc.
Fleurs pour toute occasion. Bernadette
Tremblay, fleuriste, 179 rue Notre-
Dame, tél. 379-M-1, Rimouski.

MESDAMES : pour vos coupons de
toutes sortes, allez AU MAGASIN BU
COUPON, rue St-Robert, à St-Robert
Bellormin, Compteir Postel, MAGASIN
eu COUPON, Mme E. Alain, prop.,

ATTENTION : pour fe rembourrage

326, Rimouski. 
 

 

 

 

main, Rimousk# tél. 561.
 

TERRAINS
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’ = aS'adresser à : GRAIN Luceville, Luceville. BLE TALON, Ltée, 13, rue Notre- et le capitonnage de tous genres, de

D , Ri ski, tél. J ubles : chesterfields, divans, studios,

A. CAS A VENDRE. — Piquets de cèdre ame, mou é etc., adressez-vous & M. Albert Doré,

C. P. 610 RIMOUSKI {pour ferme, peuvent être livrés oul A VENDRE ou À LOUER: terrain |licencié, 18, rue St-Pierre, tél. 107,
Char.>adresser à Antoine Lavole, St-

|

situé dans la partie Estde la ville. Eeu

|

Rimouski.
: égoût installés. S'adresser ron-

RR Oe Biman 398. St-Germain, Ri- ATTENTION : Pour écussons del 7
A VENDRE OU A LOUER: terrains 50's PumMais, » rue St-Germain, K- toutes sortes tel que pour Chevalier de ER AlNS

AVIS situés ou Lac Malcom. Très beaux em- mouski. - Colomb, sportif, séminariste, service ;

Pour qui désire acheter ou ven- placements. S’adresser à Armand Tur- A VENDRE : meubles neufs, loveu- d hôtel, etc, etc. Faites une visite ou à

dre des propriétés de tous genres: |}|cotte, Sayabec, R.R. 1, ses électriques, poêles neufs et usagés, écrivez chez Robert Sénéchal, Con-

commerces, maisons ou terrains, A QUI L'OCCASION ? A dre, Services de cuisine en aluminium, ma- fection pour hommes, 63-A, St-Jean- |

s'adresser à : LEA en anche: chines à coudre, batteries de radios, Soptiste, Rimouid, Tél: 62 l' vendre ou à louer
M. EMILE BERNIER ArenRirrauskE[Clôtures électriques. S'adresser à M.| NOUVELLE SCIE A RUBAN : V

cp siden d'immeublesd | 2 che mouse LA Garon, 194 rue St-Germain, tél : ticale, montée surbilles de 51°’ de dion S’ADRESSER A

. P. ’ , ave rale A VENDRE : Trois camions de trois 410, Rimouski. mètre t scier de d 6
Tél : 272 RIMOUSKI tonnes “Maple Leaf Heavy Duty”, em- ° pouc Pa screr s madriers de 6

—""m pottement de 178 pouces, de moddle| AA VENDRE : refrigératouts Commie des modriersde 24 ‘pouces.Pix|| Albert Michaud
récent. Avec pneus 825 x 20. Camions creuxpour, bouchertes,|alters, ete. $4,200.00. S'adresser à M. Zagerman ,

J] i , JT. ;, ‘ . . -
, en bon ordre et prix avantageux pour Ste-Ursule, Rimouski. & Co. Ltd, Bayview Road, Ottawa, Ont. | 56 Avenue de l’Evêché
Je ne puis supporter ce mau- u comptant. S'adresser à la Compa .

vais radio... Mais pourquoi vous gnie de Bois de Luceville, Luceville. ON DEMANDE : servante pour tra- FaABIT1u HABIT!  Confectionnés RIMOUSKL N

impatienter quand des experts en voux domestiques dans petite famille. |\es vê surdetoile: ainsi que tous f

réparation de radio OBLIGATIONS A VENDRE Pour plus omples détails, s'adresser à 34 ternents toilette et de_tra-
. 1, ; vail, à prix très raisonnoble. Faites ;

oumareSERVICE Les personnes qui désirent a- Mme. Psgo0utllon. Rimouski-Est, ne’ visite ou écrivez chez Robert Sé- BREVETS f
; 2 : -24. 8 E

trent d ttre votre op-

||

Cheter des obligations de le néchal, confection pour hommes, 63-A

pareilcomme unneuf ® %®° ville de Rimouski voudront bien| A VENDRE : deux terrains, l’un si- St-Jeon-Baptiste, Rimeyxki, Tél: D’'INVENTION Ki

co Comervers adie8| Communiquer avec le souss-| uesurove S52Tous Bi) couve Brevets, la rale, : . : “ue. COUVOIR PRIVE CERTIFIE : Din- vets nvention obtenus
RHMOUSKI gné Trésorier zéargene,7, rue Blais, Rimous- des Bronzes. Dindonneaux d'un jour en Canada et aux Etats-Unis |

evr. ki, : 467-W. vendre. Prix sur demande. S'adresser g'a dress : ;

LC Louis CHOUINARD, A VENDRE: "Bronze Propellers Co- & Maurice Lamoureux, C.P. 244, Ri- Sod er2 COTE, A

A VENDRE : Ecremeuse Viking, à lumbias”, shoft 2° D 26, P 24. S’a- ousk 0 ain , Licen :

SCIERIE A VENDRE électricité et & manivelle. Garantie de[dresser & M. Charles pourette, 72, de| MEUBLES usegés offerts à prix postale 39, Rimouski

dix ans. Peut être livrée sur in lo_Cathédrale, Rimouski. d'eubaine. Chesterflelds, lits, etc. S'o- |

A PRIX TRES REDUIT d'une commande, Pesanteur : de 200 . Weéar- dresser au M. N ROBERT DESSU- rn
A VENDRE : Quelques sets !

SITE : Trinité-des-M à 1300 livres. S'adresser à M. Isidore Ever et Watérless en aluminlum, pre- REAULT, 322 rue St-Germein, Ri- M. > ~ AE

(Pr iePer ponts Logacé, Bic. mitre qualité; ouss! ustensiles séparés:

|

Meuskl. Tél : 216. essieurs, us |

Luna . a errelie A VENDRE: séparateur et trayeuse soupiéres, ghaudrons,potlons, rbtls- FEU - FEU - FEU - FEU - FEU - FEU - FEU faites-vous ‘tres d

umber Co. Ltd) De Laval. Appareils que tout cultiva- |soires, boullloires, bain-marle, co'e avan

, teur devrait posséder. S'adresser au|tières, thélères, etc, etc. Toutes gran- - EXTINCTEUR menter’’ par une

S'adresser à : Mogasin ROBERT  DESSUREAULT,| deurs. prbréduits.Adreshones > - AUTOMATIQUE ceinture Spencer €

| CAP CASGRAIN aeae MO ie 5153Ke ex 2 GUARD-X descente à !
. P. RIMOUSKI : cette chance. : a Pour © d’esto-

A VENDRE : pompe électrique, une | Découvre, avertit et éteint j
L....__ mmodité Indispenseble. S'adresser Un service de haut-parfeur est ; te feu outomatiquement mac, hernie, tour de Le

: Magesin Robert Dessureoult, 322 devenu indispenseble eujourd'hui, H Agent d

AUX MENAGERES » St-Germain. Rimouski. Tél : 216. _pour le tenue des diverses assem- PA A oA,DESROSIERS reins; pour porter a. A

Lorsqu'il s'agit d'acheter delj] A VENDRE: balance de RADIO SERVICE ! RAATde es près une opération.
Peau blanche, adressez-vous à|l comptoir ‘’Diston’’, pesanteur GUITE & RUEST | fortes d'extineteurs
Elphège Turcotte, Notre-Deme|] de 30 livres et en même temps - Gas DURETTE, CS.E.
du Sacré-Coewr, et vous ours ‘ loue à peu de frals des amplifl-|  Sous-agents demondés dans toutes oa

entière satisfaction. La matfleuve\f CO!cUlatrice. S'adresser à M. coteurs. tes paroisses de la Cathédrale,

sur le marché. F.-X. Lévesque, 228, rue St- odressex-vous & FEU . FEU - FEU - FEU - FEU - PEU - FEU RIMOUSKI Tél. 534 

 

 
 

Germain, Rimouski. 50. de lo Cathédrale
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LA REDEMPTION

LES DENTS DES’ ENFANTS L'Echo du Bas St-Lourent, jeudi le 13 mai 1948 — 11
0

 

 

—Nos belles -
ST-ALEXIS

Trop d'enfants font leur première
visite ou dentiste à l'occasion d'un
mal de dents, d’une fluxion de la joue
ou d'une carie visible et avancée.
C'est là le signe de plusieurs années

tions, sont alors nécessaires. Ces opé- elles seraient normalement tombées, :
rations mettent à l'épreuve l’enduron- Îles noüvelles dents peuvent pousser de
ce des enfants et celle des parents, en travers. Les parents: éviteront ces Ine
même temps que l'adresse du dentiste. convénients en conduisant régulière-

  
   

Baptême.— Le 17 avril,‘ Paulette,
fille de M. et Mme Gérord Arsenault
(Yvonne Diotte). Parrain et marraine,
M. Paul Arsenault et Mlle Claire
Diotte, tante de l'enfant. Porteuse,
Mlle Eugénie Bouchard, g.m.g.

Va et vient.— Mlle Alice Beaulieu
en voyage depuis deux mois, est de
retour-à son foyer, .
— Mlle Thérése Martin, MM, Lu-

cien Martin et Wilfrid Diotte sont en
voyage à Québec.
— Mlle Eugénie Bouchard, g.m.g.,.

a passé quinze jours dans sa famille.
— M. Lucien Arsenault, étudiant à

l'Ecole de Marine de Rimouski, est
présentement dans so famille.
— M. Yvon Dufour, étudiant à l’U-

niversité St-Joseph du Nouveau-Bruns-
wick, a passé quinze jours dans sa fo-
mille pour cause de maladie. :
— MM. Joseph-J. Martin et Gérard

Arsenault ont passé quelques jours à
Québec par affaire. .

M. Paul Dfifour, de Rimouski,
était de passage à St-Alexis à l’oc-
casion du décès de son oncle, M. Am-
broise Dufour.

M. et Mme Ambroise ‘Dufour
ainsi que MM. Claude et Rodh Du-
four, de Mont-Joli, de passageà St-
Alexis lors du décès de M. Ambroise
Dufour.

£
— M. Omer Lévesque est présente-

ment hospitalisé à l’hôpital des vété-
rans à Québec.
— M. Joseph Blaquière, employé à

Savabec, était de passage à St-Alexis.
I! a visité son père malade.

Décès.— Vendredi. le 30 avril. est
décédé à l’âce de 86 ans. M. Ambroi-
se Dufour. Son- service fut chanté à
St-Alexis le 3 mai.

STE-BLANDINE

Pour l’église. — Nos paroissiens ont
souscrit le beau montant de $63,000.,
dont lo moitié versée comptant, pour
la reconstruction de l'église.

Le radio généreusement offert par
lg maison "Le Meuble Talon”, de
Rimouski, et mis en râfle au profit de
notre future église, a rapporté la jo-
lie somme-de--$399;-—L'heureux--0at
gnant fut M. Maré St-Laurent tandis’.
qu’un prix de consolation a été attri.
bué & M. Wilfrid Lebel.

Diplômés. — M. Denis St-Laurent
o obtenu un diplôme de canocité agri-
cole avec la mention "Très grande
distinction’! et M. Julien Brisson, "A-
vec distinction’’ de l'Ecole d’Agricul-
ture de Rimouski. '

Initiation. — Le 2 moi, un groupe
de nouveaux Lacordaire et Jeanne
d'Arc ont été initiés. |! y eut aussi
changemeht de décorations. Une con-
férence fut prononcée par M. l'abbé }
Pelletier. ‘

Décès, — Le 3. funérailles de Marc
Gogné, décédé à l'âge de 19 ans. |! é-

à tait le fils de M. et Mme Albert Ga-
ané (Mathilda Proulx). Outre ses pa-
rents, il laisse pour pleurer sa perte,

ÿ plusieurs frères et soeurs.

 

ESPRIT-SAINT

Excursion.— Samedi, le 10 avril, &
8 heures a.m., un groupe d'amis de
l'Esprit-Saint partaient en auto-neige,
à une partie de sucre, organisée par

| Mme

Assemblée. — Lundi dernier, le 3
mai, eut lieu en la salle paroissiale u-
ne assemblée générale pour le règle-
ment final des opérations 1947-48
des dhantiers coopératifs sur les limi-
tes de la Compagnie Price.

Etaient présents, M. Léopold Fran-
coeur, propagandiste de I'U.C.C., M.
Vachon, propagandiste de la coopéra-
tion en forêt, M. l’abbé J.-B. Caron,
aumônier général de l’U.C.C. et notre
dévoué pasteur, M. l’abbé Gérard Le-
blond, ainsi que M. l’abbé Lantagne.
Des allocutions ont été prononcées. Îl
y eut aussi une élection pour choisir
un nouveau bureau de direction pour
la prochaine saison forestiére.

Baptéme. — Le 5 mai, Lévis-Rodri-
gue, fils de M. et Mme Emilien Mo-
rissette, Parrain et marraine, et

Wilfrid Thibeault, gronds-pa-
rents de l'enfant.

Décès. — Vendredi motin, le 7
mai, est décédé subitement, à l’âge de
49 ans et un mois, M. Philippe Sou-
cy. Outre son épouse, il laisse 11 en-
fants pour pleurer so perte.

Incendie. — Jeudi avant-midi, le
feu a détruit de fond en comble un
bâtiment de“ferme servant de porche-
rie et de poulailler, propriété de Mme
Georges Lantagne. À la sortie de la
arand’messe, les. hommes virent le
feu et chacun se dévoua en vue d’é-
pargner les constructions voisines.
Tant por la valeur du bâtiment détruit
que par celle des oiseaux et animoux
de basse-cour qui ont péri au cours
de cet incendie. Mme Lantagne subit
une perte de $2,000.
 

JOIE DE VIVRE
Une personne qui se porte bien dit

parfois qu'elle se sent en forme. Cela
signifie que son organisme physique et
rnental est sain, bien équilibré, prêt
à l'effort. Lo santé est presque néces-
saire à l’homme qui veut entreprendre
quelque chose.
 
 

OYEZ! OYEZ! Le Café Max-
well House est torréfié unifor-

mémentet complétement par

le procédé remarquable de

“Torréfaction Radiante” qui

en capture toute la saveur

riche et satisfaisante.  

de négligence, de la part des parents. Si I'on est obligé d'extraire les dents
Des soins prolongés, voire des extrac-
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@10us TYPES, TOUTES GROSSEUR

INTERNATIONAL & CUSSON

s'unissent pour vous donner forfeits satisfaction’

INTERNATIONAL — vous procure CUSSON — vous offre un service de
wn moteur qui marche Ia perfection réparation et d'entretien établi d'après |
er dont le fonctionnement est absolu- les principes mêmes des fabricants.

Fo 
 

 

ment leurs enfants chez le dentiste à
d'un jeune enfant avant l'époque où partir de l'âge de trois ans.
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M. Maurice Castonguay. Arrivés ou
Pont Rouge, une voiture attendait les
invités pour les rendre à la’ cabane à
sucre. Des photographies furent prises
sous les sapins’ qui longecient le che-

Emin.
à  Accueillis chaleureusement par
MM. Mathias Fillion et Wellie Malen-
fant, qui sont les propriétaires de la
sucrerie du Canton Varin, un diner
froid fut pris, comme pour tracer un
point de départ à une après-midi rem-
plie de plaisir et de franche gaieté.

 

x
o
s

v
e

 
  

 “

 

; Lo ; ° « 15 . °

Les invités étaient: M. Adrien Aidez à l’effort canadien de reboisement

F Santerre (chauffeur), M. Maurice

| Costonguay (organisateur), . et Le Canada entre dans une ère de reboise- dépendentle développementet la prospérité
Mme Ulysse Castonguay, MM. Wilfrid

Castonquay, Eugène Lemelin, Conrad -

Malenfant, Joseph Lemelin, Nopoléon

Santerre, Joseph Santerre, Jean-Guy

Fillion, Florion Cimon, Gérard Leme-

ment! En vue de reconstituer les richesses
S forestières nationales, des milliers de fermiers.

- d’écoliers, et autres gens qui aiment leur
ays, mettent en terre de jeunes arbres.

du Canada. FPlantez un arbre . . . ou des

milliers si vous le pouvez. Et souvenez-vous

qu’en Jes protégeant contre tout danger de
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i illion. Pour les demoisel- ESS . : .
in Renald Fillio rem. 2 8 hacun de nous devrait contribuer à ce destruction, vous aidez les jeunes pousses

- LA . . .

nette Goudreau, Cécile Fillion, Get- 2 noble effort, car, de ses ressources naturelles, à atteindre leur pleine maturité.
maine Denis, Blanche Malenfant, Zé-

lia Lemelin et Jeannine Fillion.

Tous se retirèrent à regret

cette journée inoubliable.
Bantêmes.— Le 10 avril, Monique,

enfant de Lucien Pelletier et de Lau-

réanne Lepage. Parrain et marraine, ç

Louis Caron et Marie-Louise Thériault.

— Le 11, Lucio: et Lucienne, filles

jumelles de M. et Mme Guillaume Mi-

choud (Rita Cloutier). Parrains et

marraines,, Gérard Cloutier et Simone

Bélancer pour Lucio: Elias Boucher et

Amanda Michaud pour Lucienne.

Sénultures.— Marie-Giséle. enfant

de M. Oscar Rov et de Marie-

Rose Pumont, décédée le ler avril, à

l’âge de cina mois.
2 Reginald, enfont de M. Alcide

Pelletier et de Cécile Cloutier, décédé

le 12 avril, à l'âge de cing mois.

après Vous pouvez participer à cet effort de service public. Prenez note de
quelques petites choses qui, à votre avis, contribuent au civisme. 

   
 

 Publiée sous les auspices des fabricants de la

BIÈRE BRADING
THE BRADING BREWERIES LIMITED

Cette série d'annonces est conçue dans le but d'aider à faire de votre localité le
meilleur des endroits où vous puissiez vivre.
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LE GERANT BE CKBL]
La direction du poste radiophonique

CKBL de Matane vient de retenir les
services d'un jeune artiste des mieux
connus, René Verne, de Montréal, qui
sera appelé à remplir l'importante
fonction de directeur du poste local.
Cette nomination vient de nous être
confirmée par le président de la com-
pagnie de radiodiffusion, M. Roger
Bergeron. Voici une biographie de M.
Verne :

 
René Verne

Né à Montréal le 9 mars 1924. Les
études commencèrent dès l’âge de 4
ans. Première apparition en public à
l'âge de cing ans. Une émission à
CFCF à l'âge de 7 ans. Etudes : Avec
Mile Suzanne Paquette jusqu'à l'âge
de quinze ans, puis entré au Conser-
vatoire Losalle pour une période de
cing ans. Premier de chaque promo-
tion. Il recut son dipléme universitaire,
puis son dipléme d'enseignement avec
tres grande distinction puisque sa note
{une des plus élevées des amnales du

“Conservatoire Lasalle) était de 93%.
Durant ces cinq années, il étudia tour
«0 tour ovec Georges Landreau, Jeanne
Moubourg-Roberval, Marcel Chabrier,
#Fançois Rozet, Henri Poitras et autres.

Ses débuts à la radio remontent à
+940 alors qu'il obtint le rôle de Re-
78 Richer dans la Marmaille, sketch
de Jean Després. Puis ce furent les rô-
les épisodiques dans C’est la vie, les
Classiques de Radio-Canada, la Vie
qui passe à CKAC, Tante Lucie, etc.
Puis, en 1942, à l'âge de 18 ans, sa
première vedette sur le plus fameux
programme du temps : le Radio-Théâ-
tre Lux français dans la pièce bien
connue : La Petite Chocolatière avec
Muriel Guilbault et Hector Charland
(Séraphin Poudrier). À ce même pro-
gramme il eut les rôles de vedettes
dans Lac aux Domes avec Yvette Brin-
d'Amour, Miss France avec Marcelle
Lefort, l’Equipage avec Jacques Au-
ger et Sita Riddez, Les plus Beaux
yeux du monde avec Huguette Oligny,
Colomba avec Armande Lebrun, Les
Trois Mousquetaires avec Alfred Bru-
net, Poul Gury, Pierre ou Jack avec
Muriel Guilbault, etc., etc. Pendant ce
temps, les roles épisodiques dans la
fiancée du Commando, Frères d'équi-
pages, puis une série de dix semaines
à Radio-Canada dans une émission
d’une heure intitulée : Mon pays, avec
Jacques Auger, Marthe Thierry, Mia
Riddez, Judith Jasmin, Arthur Lefeb-
vre ainsi que l'orchestre de Radio-Ca-
nada. Puis l’Ennemi Invisible, Radio-
Collège, Alerte, puis il obtint son fa-
meux rôle de Guy Swanson, dans Jeu-
nesse Dorée, rôle qui existe encore.

En 1943, le plus beau rôle de sa
corrière dans Vie de Famille, Francis-
co Cavallo Richardo le mauvais gar-
con. A l'été de 1944, il se rendit dans
nos parages avec cette tranche de Vie
de Famille en compagnie de Mia Rid-
dez, Huguette Oligny, Henry Deyglun,
Marcel Journet. Continuons ['énumé-
ration de ses émissions radiophoni-
ques. En 1943, Horizon 43, Frères
d'Armes, Théâtre Populaire, Corres-
pondont de Guerre, l'Homme en noir,
Tente Lucie, Théâte de Chez-Nous,
Foce à l'ennemi, le Reaistre  Rouae,
Théatre Miniature, Les Secrets du Dr
Morhanges, Grande Soeur, Le Père Jo-
pe! de lo mer, Radio-Collége, Histoire
(Pit Roncourt), Jos. Badeloque, l’ap-
vial, Horizon 44, Pierre Latulippe
d'Amour, |! était une fois, Sans tam-
bour ni trompette, Hôtel Central, Stu-
dio G-7, Préparons l'Avenir, Taxi No
13, puis Métairie Rancourt (le rôle
Gontran J rt), Concours Littérai-
re, La Vie Mes "Quatre, Yvan l’Intré-
pide, Radio-Parents, Grande Soeur
(Maurice Renoult), Vieux Loup de
Mer, Céleste et Valentin, Détective
Leblanc, Coeur Atout, Rue Principale
{Conrad Vigneoult), Reflets de lo vie,
les Mémoires du Dr Lambert, le Pro-
aramme Juliette Béliveau, Madeleine et
Pierre, Théâtre des quatre Saisons,
Voix du Canada, Qui est coupable, !-

mages Sonores, Coulisse de l'Histoire,
Les Feux de la Rampe, Heure Northern
Electric, Théâtre Ford, etc.
Au théâtre : environ 600 représen-

tations. En tournée, ou théâtre Arcade
et sur d’autres scènes, Il serait encore
trop long d'énumérer toutes les pièces
de théâtre. || a joué avec toutes les
principales vedettes de la scène, no-
tamment les demoiselles Giroux, An-
toinette et Germaine, Marcel Chabrier,
une vedette de France, Henri Letondal,
maintenant à Hollywood, Tonio Sel-
vart, une étoile du cinéma américain
et anglais, et nombre d’autres vedettes
locales.

Au cinéma : deux apparitions dans
deux films courts. L’un commandité
par l'Association des bonquiers et le
deuxième par la compavnie Molson.
Le premier s'intitulait : La vie à Rou-
ville. Le deuxième : Comment con-
duire avec prudence et sécurité.
Au mois de novembre 1947, le poste

CKVL de Verdun, retint ses services
comme annonceur, disque-jockey, ani-
mateur et réalisateur. Dans ce dernier
domaine surtout il se fit remarquer
par sa précision, sa méthode rapide,
et son plus grand souci est sans con-
tredit le minutage précis.

Plymouth qui est fini.
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ST-OCTAVE DE METIS

Notes locales.— M. et Mme J. Cyr
et leurs enfants, de St-Noél, sont ve-
nus résider & St-Octave.
— Mme Aurèle St-Pierre est de

retour d'un voyage à Québec.
M. Auguste Dassylva a

quelques jours à Matane chez
beau-frère M. Jean Lecours.
— M. Adrien. Bégin, de retour d'un

voyage à Québec.
— Mme P.-Arthur Hudon, de Ste-

Florence, chez des parents ici, récem-
ment.
— M. Albert Morin, qui a passé

l'hiver à Baie-Comeau, est de retour
dans sa famille.

passé
son

 

ST-DAMASE

Baptêmes.—Le 6 avril, Dominique-
Claude, enfant de M. Dominique Le-
page et de Bernadette Turcotte. Par-
rain et marraine, M. Jean-Philippe
Gendron et Mlle Cécile Turcotte.
— Le 8, Morie-Patricia, enfant de

M. Edgar Lepage et de Yvonne Jean.
Parrain et marraine, M. Jos. Jean et
Mlle Yvonne Poirier.
—Le 8, Magella, enfant de Damase

Fournier et de Cécile Bélanger. Par- 

ES VOITURES PLYMOUTH sont construites au Canada par C
usines de la Chrysler Corporation of Canada, Limited,

rain et marraine, M. André Fournier
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Quelque soit l’occasion qui vous amène à Windsor, Ontario, nous aimerions
que vous visitiez les usines Chrysler, à l’effet de voir la Plymouth Canadienne
en voie de construction. Vous vous rendrez compte alors de tout le soin que
l’on apporte à chaque opération active—vérification et contrôle: deux modes

océdé qui assurent aux propriétaires d’une
fonctionnementfiable, une sécurité plus formelle et une économie accrue.

CONSIDÉREZ CES CARACTÉRISTIQUES PLYMOUTH
Roues Jantes-Sécurité avec pneus Super-Cushion pour protection en cos de
crevaison e Carrosserie Tout-Acier-Sécurité « Pare-chocs avec butoirs pour
le protection de la carrosserie © Commonde Hotchkiss pour amortir les
secousses du départ et des arrêts e Eliminateur du balancementà l'avant e
Freins Hydrouliques-Sécurité © Montage Pouvoir-Flottant du Moteur peur

FILS AUTO ENR,
EUGENE BELISLE, 78 Boulevard Jacques-Cartier, tél. 188, MONT-JOLI

GARAGE CENTRAL Enr, tél. 23, CAUSAPSCAL
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2. Superfinissage d'un vilebrequin.
3. Vérification d’un vilebrequin en

4. Epreuve au dynamomètre d'un moteur

sler!
Windsor,

comprennent plus de 22 arpents d’étendue, où des milliers de machines et
d'instruments d'une conception moderne sont utilisés pour la production de
voitures d’une perfection inouïe. Des matériaux venant de tous les coins du
Dominion sont expédiés aux usines Chrysler. Des Canadiens dans toutes les
provinces du Canada sont employée à la fabrication de matériaux pour les
voitures fabriquées par Chrysler, la Plymouth comprise. Peut-être que vous
travaillez dans un établissement où une pièce quelconque est produite. Alors
Vous êtes au courant des standards de haut niveau requis par les Ingénieurs

Plymouth ums

wo+mrierAbtfaveprregStti

et Mlle Félixine Fournier. ‘
—Le 21, Marie-Jocelyne, enfant

de M. Emile Paquet et de Rose-Anne
Sénéchal. Parroin et, morroine, M.
Raymond Paquet et Mlle Simone Pa-
quet.
— Le 30, Sylvio, enfant de M. Luc

Lavoie et Simone Robichaud. Parrain
et marraine, M. Bertrand Robichaud
et Adèle Lavoie, oncle et. tante de
l'enfant.
Mariage.— M. Antonio Ouellet a-

vec Mlle Marcelle Thibault, de Baie-
des-Sables,

Conférence.— Le 7 avril, les culti-

TOOTHTOTOTOOTOATOTTOLOOTOSOTOTOTOTOTSEATOTTOTOTOTO

vateurs de la poroisse eurent le ploi-
sir de recevoir M. Pagronome Rinfret,
de Vol-Brillant. M. Rinfret donna une
conférence. :
—Le 15, autres conférences aux

cultivateurs données par M. l'agrono-
me Francoeur, de Rimouski, et M.
Adrien Vachon, propagandiste pour
les Chantiers coopératifs.
Assemblée.— L'Union des Electeurs

donna, le 18 avril, une assemblée dont
l’assistance fut de 10 personnes.
Va, et vient.— M. Léo Ouellet est

en promenade chez des parents à Ri-
mouski.
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MAIN-D'OEUVRE DE QUALITE élevée et -de précision est le mot-d'ordre chez Plymouth danstoute
son échelle de production. Les tableaux ci-hout font voir—1l. Montage de pistons à une tolérance com-
parable à la moitié de l'époisseur d'un papier à cigorette.
surfaces de frottement sont meulées jusqu'à la douceur d'un miroir.
vue d'un équilibre parfait, à l'aide d'instruments sensibles.

Les Bureau d'Administration et Établissement
des Camions, Windsor.Les

Etablissements des Pièces ef de
l'Essoi des Pièces, Chotham.
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Etablissement des Voitures à Voyageurs
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Etablissement des Moteurs, Windveri

LES ETABLISSEMENTS DE LA CHRYSLER CORPORATION
OF CANADA, LIMITED
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LE DOLLAR DU CANADIEN NATIONAL Le public matanais est anxieux d'é-

espérer que leur désir sera réalisé
bientôt, car les travaux de construc-

. commencés depuis bientôt une semai-
ne et tout semble aller selon les désirs

Les travaux de réparation aux stu-
dios de diffusion conmenceront sous

avenue St-Jérôme à Matane et possé-
deront toutes les commodités moder-

couter le poste CKBL. lls peuvent donc

SA PROVENANCE
tion des studios de transmission sont

des propriétaires.

peu, et ces studios se ont situés à 144

nes.

    VOYAGEUTSmurmure 98 La population de Matane pourra
Courrier & Messageries..___ 6.5 certainement être fière de son poste

de radio qui est une belle acquisition
Autres revenus6. pour une ville comme la nôtre qui a.

. depuis quelques années et qui est ap-
pelée à des développements encore
plus considérables,

 SON EMPLOI

FRAIS D'EXPLOITATION 906e
px; pres

 

LES MARIS AIMENT que leurs
femmes servent du Café Max-

well House exira-riche. Il est

   
    

+ =

Rémunération 54.5,

  extra-savoureux parce que son

mélange contient des cafés de

choix de l’Amérique Latine—
SD soigneusement sélectionnés

Matériaux pour1a vole...54 parmi les meilleurs qui soient.  

 

atteint un développement considérable |

  Pensions __eee24

EXAMENS D'ADMISSION
AU

SEMINAIRE DE RIMOUSKI

 

  

Tous les enfants qui veulent entrer au Sé-
minaire de Rimouski en septembre prochain de-
vront subir un examen spécial d'adpnission.
examen comprendra deux sessions :, le’ matin; &
9 heures 30 précises, et l'après-midi, à | hèure
(heure d'été). Les candidats subiront un test
pour établir leurs aptitudes aux études classi-
ques et un examen portant sur |'‘prthographe,
l'analyse et l’arithmétique.

Les parents sont priés d'amener ou
faire conduire leurs enfants à l’un ou l’autre
des endroits suivants :

~
Samedi, 15 mai, à Matane (collège) ;

Samedi, 22 mai, à Notre-Dame-du-Lac
(couvent);

Mardi, 25 mai, à Rimouski (Séminaire) ;

Samedi, 29 mai, Trois-Pistoles (couvent) ;

Samedi, 5 juin, à Amqui (couvent).

Cet

de

au rétribution demandée aux candidats se-
ra d'un dollar.

Le Préfet des études.

a
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Ces miches de pain représentent le dollar du Canadien National
en 1947. Le dessin du haut illustre les recettes d'exploitation et celui
du bas, les frais d'exploitation du réseau.

Les marchandises ont contribué, en 1947, la plus grande proportion
du dollar de recettes du réseau national, Le chemin de fer a transporté
au cours de l’année S6,221,2T9 tonnes de marchandises, la plus grande
quantité jamais transportée en une année, et les recettes qui ont découlé
de ce transport se sont élevées à $342,552,002. Les recettes du service des
voyageurs se sont élevées à $43,017,689 et le nomhre des voyageurs trans-
portés a été de 21,226,889. {

Les salaires ont contribué la plus grande proportion des frais
d'exploitation du réseau, soit 54.5 cents de chaque dollar dépensé, Le
comhustible vlent en second et représente 11.2 cents de claque dollar.

Les recettes d'exploitation du Canadien, National, en 1947, se sont
élevées à $-438,107,0S0 et les frais d'exploitation à S397,122,60T, laissant
une recefte nette de $41,075,978. Après, paiement des impôts. des loca-
tions de matériel, d’autres comptes et de 523,821,900 d'intérêt sur la dette
consolidée entre les mains du public, le Canadien National avait en
mains S4,117,240 applicables au paiement de $20.002,434 d'intérêts dus à
l'Etat. Le d’ficit net d'exploitation du réseau s'est done élevé, en 1947,

à $15,885,104.
Cos chiffres soz! extraits du rapport annuel du Canadien Natioual

déposé. récemment aux Communes. Le rapport indigne en plus que dû
‘à des salaires et au coût des matériaux nlus élevés, les frais d’expla
tation. en 1847. =e sont élevés à $114,487600 de plus qu’e» 1939.

| Chauffeur ou chauffard
M. Roger Bergeron, représentant lation par la présentation de ce film.

local de la Molson Brewery Ltd, prit Cette petite réunion eut lieu dans
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  l'initiative de faire venir les publicis- |les futurs stüdios du poste rodiopho-

tes de la brasserie pour présenter un [nique CKBL, de Matane, qui doit ou-

film instructif nous montrant les prin- |vrir prochainement.

cipoux défauts des automobilistes sil-
 
 
 

fonnant les grandes routes ainsi que = _
 

 

les rues de nos villes.
_

Ce film intitulé ‘Chauffeur ou
== G 2

Chauffard’’ nous fut présenté par M. LA = 2) 5

Armand Pambrun, de Montréal, qui ee Mn

était accompagné du célèbre chroni-
 

rance.
 
 
 

  
    

    

  

Plusieurs personnes de marque et

chefs d'industries étaient présents € es

cette réunion et ils virent se dérouler a

sous leurs yeux les différentes foutes —

que commettent quotidiennement les FE

automobilistes. Lorsque nous vimes ces

infractions se commettre sous nos

yeux, nous étions portés à rire, mais

hélas, il est facile de constater que

ce sont des fautes que nous commet-

tons nous-même fréquemment.

Ce film, gracieusement présenté par

la Brasserie Molson, fut très apprécié

de l'auditoire et nous devons en re-

mercier M. Bergeron qui fit preuve

d'un civisme averti en travoillant et en

coopérant ovec la police de la circu-

ce

7

 
  

L’ASCENSION DE PATAPEDIA
Décés.— Le 20 avril, décédait à

l'hôpital de Rimouski, Mme Omer

Guénette, née Laurentia Francoeur, a

l’âge de 27 ans. Lui survivent son

mari et ses quatre enfants. Nos sin-

céres condoléances.
Naissances.—Joseph-Réjean, fils de

Romuald Pelletier et de Eliane Bou-

dreau. Parrain et marraine, Elide Pel-

letier et Marielle Pelletier. Gallant Artiste accompli, travailleur acharné, il a su Ses sculptures font aujour-

SorviteIaAUXsont se "Tailler” une place enviable dans d'hui les délices des

nes qui furent baptisés sous les pré- le monde Artistique. connaisseurs

noms de Robert et Omer. Les parrains F124FQ

et marraines sont respectivement MM.  

maux manrécisMaveLe

|

LESARTISANSDUCANADA MUMITÉ”

'

L'art de la sculpture sur bois est transmis

de père en fils, de génération en généra-

tion. Il contribue à faire de notre pays un

centre artistique et touristique des plus

recherchés.

Par son travail et son talent, le sculpteur sur

bois de la province de Québec est vraiment

un Artisan du ‘Canada Illimité”.

 

et Mmes André Pineau et Alexandre

Gallant.
— Rita, fille de M. et Mme Albert

Pelletier. Parrain et marraine, M. et

Mme Chs-Etienne Couture.  BREWING COMPANY LIMITED
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Baptêmes et mariages
à laCathédrale
(avr 1948)

ter avril, Leclerc, Marie-Hélène-

Francine, née le 28 mars, enfant de

M. et Mme Albert Leclerc, arghitec-

te, de Rimouski. Parrain et marraine,

M. et Mme Nilus Leclerc, grands-pa-

rents. *

3, Sirois, Joseph-Jean-Pierre, né le

31 mars, fils de M. et Mme Lorenzo

Sirois, de Mont-Joli. Parrain et mar-

raine, M. et Mme Henri Rouleau,

grands-parents.

4, Madore, Elzéar-Guy, né le 19

mars, enfant de M. et Mme Pierre

Madore, de Rimouski. Parrain et mar-

roine, M. et Mme Elzéar Côté.

4, Chabot, Morie-Lucienne-Ginet-

te, née le 31 mars, enfant de M. et

Mme Rophael Chabot, de Rimouski.

Parrain et marraine, M. et Mme Arthur

Chabot, oncle et tante.

4, Fournier, Joseph-François-Jac-

ques, né le même jour, enfant de M

et Mme Hervé Fournier, de Rimouski.

Parrain et marraine, M. et Mme Eu-

gène Fournier, grands-parents.

4, Yockell, Jean-Louis-Gérard, né

la veille, enfant de M. et Mme Hora-

ce Yockell, de Rimouski. Parrain et

marraine, M. et Mme Georges Blais,

oncle et tante.

5, Pineau, Joseph-Raymond-Marie,

né le même jour, enfant de M. et Mme,

Lorenzo Pineau, de Rimouski. Parrain

et marraine, M. et Mme Cyprien PI&H-
te, grands-parents,

5, Fraser, Joseph-Harold, né le 3,

enfant de M. et Mme Yves Fraser, de

Rimouski. Parrain et marraine, M. et

Mme Alexis Froser, grands-parents.

7, Tremblay, Marie-Pauline-Jacque-

line, née le 5, enfant de M. et Mme

Léo Tremblay, de St-Charles-Garnier.

Parrain et marraine, M. Louis-Philfp-

pe Richard et Mille Pauline St-Lau-

rent.
7, Ringuet, Michel-Maurice, né le

A, enfant du Dr et Mme Jacques Rin-

guet, de Rimouski. Parrain et marrai-

me, M. et Mme Maurice Laniel, on-

:cle et tante.
8, Joncas, Marie-Colette-Louise,

née la veille, enfant de M. et Mme

Robert Joncas, de Rimouskl. Parrain

et marraine, M. Armand Bernier et

Mile Colette Joncas, tante. {

9, Desrosiers, arie-Paule, née le

même jour, enfant de M. et Mme

Arthur Desrosiers, de St-Marcellin.

Parrain et marraine, M. et Mme Jean-

Baptiste Banville, oncle et tante.

9, Brisson, Joseph-Réjean, né le 2,

enfant de M. et Mme Eustache Bris-

son, de l'Esprit-Saint. Parrain et mar-

roine, M. Léonard Albert et Mile Ber-

Soucy.
the, 0, ‘Boucher, Marie-Murielle-Clau-

dette, née la veille, enfant de M. et

Mme Jean-Charles Boucher, de Ri-

mouski. Porrain et marraine, M. et

Mme Ludger Martin, encle et tante.

11, Gagnon, Marie-Micheline-Ni-

ole, née le 3, enfant de M. et Mme

Sean-Marie Gagnon, de Padoue. Par-

rain et morraine, M. et Mme Adrien

Albert, oncle et tante.

11, Caron, Joseph-Pierre-Nelson,

né le sept, enfant de M. et Mme Gé-

déon Caron, de Mont-Joli. Parrain et

marraine, M. et Mme Alphonda La-

vole..
11, Choltfour, Joseph-Robert, né le

2, enfant de M. et Mme Gérard Cha-

fifour, de Rimouski. Parrain et mar-

raine, M. Cloude et Mite Monique

Talbot, oncle et tante.

12, Duberger, Richard-André-Da-

niel, né le 30 mars, enfant de M. et

Mme Paul Duberger, de Rimouski.

Parrain et marraine, M. et Mme RI-

dhard Dubé, oncle et tante.

14, Raymond, Marie-Lise, née le 9

enfant de M. et Mme Gérard Raymond,

de Rimouski. Parrain et marraine,

et Mme Flavius Raymond, grands-pa-

rents.
16, Beaulieu, Marie-Micheline, née

ta veille, enfant de M. et Mme Romu-

ald Beaulieu, de Price. Parrain et mar-

raine, M. et Mme Jean Dallaire, on-

cle et tante.
19, Savoie, Joseph-Michel, né le

12, enfant de M. et Mme Adolphe

Savoie, de Ste-Florence. Parrain et

marroine, M. et Mme Antoine Lepo-

ge, oncle et tante.
19, Lévesque, Marie-Madeleine-GI-

nette, née le 13, enfant de M. et Mme

Roger Lévesque, de Rimouski. Parraîn

et marraine, M. Gilles Lafrance et

Mile Rolande Lévesque, oncle et tan-

te.

21, Plourde, Joseph-Jean-Paul, né

la vetlle, enfant de M. et Mme Via-

teur Plourde, de Rimouski. Parrain et

marraine, M. et Mme Philippe Plour-

de, grands-parents.
21, Guimont, Marle-Francine, née

lo veille, enfant de M. et Mme Eu-

aêène Guimont. de St-Francols-Xaviem

des Hauteurs. Parrain et marraîne,

  
 

———

Louis Lepage et Mme Rose Boucher,

grand'mère. »

22, Dumais, Joseph-René-Marcel,

né la veille, enfont de M. et Mme

François Dumais, de Rimouski. Par-

rain et marraine, M. Irenée Tanguay et

Mlle Léona Tanguay, oncle et tante.

22, Lavoie, Marie-Lisette, née le

méme jour, enfant de M. et Mme Al-

bert Lavoie, de Rimouski. Parrain et

marraine, M. et Mme Auguste Lavoie

grands-parents.

22, Martin, Morie-Clarisse-Lucie,

née le 20, enfant de M. et Mme Lu-

cien Martin, de Rimouski. Parrain et
marraine, M. et Mme Wilfrid Mar-
tin, oncle et tante.

22, Lévesque, Jean-Gilles-Guy, né
le même jour, enfant de M. et Mme
Jean-Marie Lévesque, de Rimouski.
Parrain et marraine, M. et Mme Al-
phonse Beaulieu, grands-parents.

25, Vignola, Joseph-Benoit-Nor-
mand, né la veille, enfant de M. et
Mme Léo Vignola, de Saint-Narcisse.
Parrain et marraine, M. et Mme Na-
poléon Vignola, grands-parents.

25, Claveau, Marie-Andrée-Oriet-
ta, née le 23, enfont de M. et Mme
Lionel Claveau, de Val-Brillant. Par-
rain et marraine, M. et Mme Mathias
Michaud, oncle et tante.

25, Caron, Marie-Estelle-Yvette-

Gisèle, née le 22, enfant de M. et
Mme Hector Caron, de Rimouski. Par-
rain et marraine, M. et Mme Georges-

toine Bouchard, de, Rimouski. Parrain

et marraine, M, et Mme Righard Fro- |
ser, oncle et tante,

26, Saindon, Marie-Claire-Marcel-
le, née la veille, enfant de M. et Mme
Pierre-Antoine Saindon, de Rimouski.
Parrain et marraine, M. et Mme Al-
phonse Brillant, oncle et tante.

27, Forrest, Joseph-Grant-James-
Anthony, né la veille, enfant de M. et
Mme James Forrest, de Rimouski. Par-
rain et marraine, M. et Mme Grant
Forrest, grands-parents.

28, Hins, Joseph-Claude, né la veil-
le, enfant de M. et Mme Gérard Hins
de Rimouski. Parrain et marraine, M.
Emilio Hins, oncle et Dame Albertine
Ouellet, grand’'mére.

28, Pinel, Marie-Charlotte-Gingtte,
née le 19, enfant de M. et Mme Mau-
rice-G. Pinel, de Forrestvile. Parrain
et marraine, M. et Mme Charles Le-
blond, grand-oncle et grand-tante.

29, Coulombe, Marie-Nicole-Gaéta-
ne, née la veille, enfant de M. et
Mme Adéodat Coulombe, de Rimous-
ki. Parrain et marraine, M. Louis-
Pierre Vaillancourt et Mlle Denise
Vaillancourt, oncle et tante.

30, Arbour, Joseph-Roger-Gilles, né
la veille, enfant de M. et Mme Char-
les Arbour, de Rimouski. Parrain et
marraine, M. et Mme Roger Proulx,
oncle et tante.

MARIAGES
14, M. Paul Sasseville, de Rimous-'

ki, fils de M. et Mme Philippe Sasse-
ville, de Montréal, avec Mlle Claudine
Bouchard, fille de M. et Mme Arsè-
ne Bouchard, de Baker Brook.

17, M. Marcel Dupéré, fils de Mme
Victor Dupéré, de Rimouski, avec Mlle
Gérarda Desrosiers, fille de M. et Mme
François Desrosiers, de Rimouski.

28, M. Marc Joncas, fils de M. et
Mme Elzéar Joncas, de Saint-Yves, a-

     

  Henri Guy.
25, Bouchard, Pierre-Georges, né le

23, enfant de M. et Mme Georges-An-

ee I I

vec Mlle Laurette Soucy, fille de M.
et Mme Jean-Baptiste Soucy, de Ri-
mouski.
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Pour (
Pour (

Expédiez à M. ____

Adresse _____-____

Lunettesd’aviateur…
* “Monture plaquée or avec bel étui“

Surplus de guerre de l'aviation américaine. Mo-

dèles pour hommes ou pour femmes. Voleur réelle

$10.00, pour __ sre memt retenguptire $4.00

!
i

Voici mon bon de postede $_ _———————— |
) paires, modèle pour homme |
) paires, modèle pour femme

_ |
————————— ———————————— Î

1
+
|
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PAUL LAPOINTE
RIMOUSKI
 

  

LA PLUS BELLE VOITURE DU DOMAINE DES BAS PRIX

UN PRODUIT DE LA

GENERAL MOTORS
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‘ Voyezce \¥,
quevous obtenez dans la ‘

PONTIAC
MONACIER FISHER À VENTILATION SANS COURANTS D'AIR   
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MOTEURS À TÊTE EN L SIX ET HUIT CYLINDRES, DOUX ET

  

_ FREINS HYDRAULIQUES

  

3 Offerte à coût additionnet
eur cerfains modèles

se.
F408

Ÿ Oterte à coût additionnel R
eur corfains modèles

Garage Wilfrid Ouellet, Bic

   

 



 

  

Machinerieà vendre
. (petite dimension)

pour INDUSTRIE DU BOIS

TOUTE CETTE MACHINERIE EST
PRATIQUEMENT NEUVE.

— PLANEUR — SHAPER
| — SCIE SCIEBites)

— E RUBAN— CORROYEUR  SABLEUSE

|| — BOTTEUR avec contre shaft.
— Moteur électrique — COMPRESSEUR

| (12 à 3 HP.) — Fusil à peinturer.

S'adresser à :

ROBERT LEVESQUE
RIMOUSKI1 Ave Evéché Tél. 601-W     "2"

&

 

M. ADALBERT NORMAND

représentant de

FULLER BRUSH
visitera les foyers de RIMOUSKI

au cours du mois de mai prochain.
Préparez vos commandes & !'‘avance.
D'ici là, communiquez avec lui à :

MONT-JOLI Tél. : 295-W
 

Drame concert
A l’occasion du Synode diocésain et du dou-

ble anniversaire des consécrations épiscopales de

Mar l'Archevêque et de Mgr l’Auxiliaire (anni-

versaire anticipé de quelques jours) les élèves du

Séminaire de Rimouski présenteront un spectacle

dans leur Auditorium, mercredi, 19 mai, à 8.15 h.

Les billets sont en vente au Séminaire.

 

Rimouski RADIO sERvICE
Une personne est toujours entière-

ment satisfaite lorsqu'elle a contié son
appareil à des techniciens experts di-

. pldmés en radio et en télévision de
NATIONAL RADIO INSTITUTE, Wa-
shington, D.C.

SATISFACTION GARANTIE

ELECTRIFICATION RURALE, INC.
10, St-André RIMOUSKI Tél: 103-W
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A. NOTRE SALON Dt

COIFFURE

vous trouverez toujours un per-

sonnel d'expréience, accueillant

et d'un service rapide, qui vous

fera u ntravail impeccable en

vous offrant les Permanentes de

toutes sortes avec des produits

de la plus haute qualité.

DECHAMPLAIN &CROFT ENR,
212, St-Germain RIMOUSKI Tél: 119

 

 
 

AU ROTARY
M. CHARLES DEMERS,

CONFERENCIER

Lundi le 10 mai avoit lieu à l'hôtel
George VI la réunion hebdomadaire

M. Thomas Bernier. Le conférencier
du jour était le Rotarien Charles De-
mers qui commenta un article récem-
ment paru dans ‘’Time’’, intitulé "Les
Etats-Unis d'Europe’, Cinq nations, la
France, la Grande-Bretagne, la Belgi-
que, la Hollande et le Luxembourg ont
signé tout dernièrement un traité
d'alliance militaire pour cinquante
ans. Lo semaine dernière les ministres
de la défense de ces cing nations se
sont rencontrés à Londres afin d’éta-
blir un comité de défense mutuelle
permanent. À Bruxelles, les ministres
des finances des mêmes notions se
réunissaient pour discuter à fond de
l'aspect économique de cette alliance.
A Londres, des délégués de ces cinq
nations et des Etats-Unis d’Amérique
étudient la formation d’un gouverne-
ment pour l’ouest de l’Allemagne. A
Paris, les seize nations qui ont accep-
té le plan Marshall ont créé un orga-
nisme pour la coopération économique
de l'Europe ainsi qu'un comité chargé
d’établir les besoins d'importation. À
Washington, le département d'état é-
tudie la législation autorisant I'éxpé-
dition d'armes aux seize nations qui
ont consenti au plan Marshall.

Qu'est-ce que cette Europe qui, une
fois de plus avec l’aide des Etats-Unis,
travaille à son unificotion? Ce n'est
pos un continent; c’est une péninsule
relativement petite, séparée de l'Asie,
non pos par des frontières géographi-
ques mais par son héritage : L'intelli-
gence et l’art grec, lo philosophie et
les lois romaines, la ahrétienté.

Les premières aspirations ‘à l'unité
de l'Europe furent militaires. Rome
unifia les parties de l'Europe qui l’in-
téressaient mais une. confédération
n'exista jamais. Charlemagne, avec
l’aide de l'Eglise, recréa l’Empire Ro-
main. Toutes les autres tentatives
d'unification furent temporaires, soit
par Charies V, Louis XIV et Napoléon.
En 1922, Aristide Briand, peut-être le ÿ
plus grand  internationatliste de la
France, avertissait l’Europe qu’elle de-
vait s'unir non seulement pour pros-
pérer mais que c’était une nécessité
vitale. En 1940, Winston Churchill
proposa la fédération de la Grande-
Bretagne et de la France mais mal-
heureusement le gouvernement fran-
cais de l'époque refusa cette solution.
On en parle encore qujourd'hui. L’i-
dée fait son chemin. Souhaitons qu'elle
se réalise.

Le conférencier fut remercié par le
Dr Gérard Langis.
 
 

BONJOUPS UTILES
"Comment allez-vous ?’* Cette

phrase est souvent prononcée machi-
nalement. Elle est pourtant lourde de
sens et devrait nous faire réfléchir.
Peut-être vaudrait-il mieux aborder
ses omis en disant : ‘’Vous pnraissez
en bonne santé aujourd’hui’’. La for-
mule, de tour plus personnel et plus
agréable. risquerait moins de perdre

du club Rotarysous lo présidence de

PU
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AVIS

soumissions pour lo construction au

deux étages, avec système de chauf-
fagera l'eau chaude pour toute la bé-
tisse, y compris la vieille partie oinsi
que cabinet à l'eau.

Les trovoux devront être faits sui-
vants les plans et devis acceptés por le
Département de I'Instruction Publique.
lesquels sont visibles chex lo secrétaire.

La Commission ne s'engage à ac-
cepter ni la plus basse ni lo plus haute
ni aucune soumission.

Signé : F.-X. Dubé, président.
Mme Aug. Roy, sec.

CARTES
PROFESSIONNELLES

 

 

Dr GASTON BEAULIEU
Chirurgien-Dentiste

6, de la Cathédrele (Edifice Lepage)
Teléphones - Bureau 790, Rés. 516M5

RIMOUSKI

 

LOUIS-LEO DOYON
Arpenteur-géométre

Ingénieur-Forestier-Conseil

6, RUE ST-JEAN

Téléphone :
Bureau 324, Demeure 840

Rimouski, P.Q.

 mars

S. Z. COTE ENRG.
Lucien Morin, prop.-gérant

Courtier en assurances
85, Ave de l'Evêché

Rimouski
Tél. - Bureau : 33; Rés. : 33-W

ou service du public depuis 1906

  

PÉTILLANTE
RAFRAÎCHISSANTE
2 SULUBRE

—

  
 

      sa signification. Essoyez-la.

 

 
 

Maurice De
COURTIER EN

C. P. 582 —

de contrats, etc.
* *  

Edifice Banque Provinciale
Bureau: 142, Avenue de l’Evêché

Rimouski, Qué.

ASSURANCES: Feu, Vie, Vol, Marine, Fidélité, Ga-
rantie, Accidents, Attelages, Ascenseurs, Plate-Glass, Au-
tomobiles, Bouilloires, Cautionnement, Responsabilité Pu-
blique, Responsabilité des Patrons, Garantie d'Exécution

AVANT _DE CONFIER VOTRE RISQUE, FAITES UNE
VISITE A MON BUREAU OU APPELEZ 654

Champlain
ASSURANCES
Téléphone 654

*
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»$ Roland Heppell C. d’A. A. Paul Martin, C. d’A. A. °
* Henri-A. Martin, C. d'A. À. Emmonuel D’Anjou, %

Kd 'e!

s Martin & D’Anjou Enr’ 3he: Marlin njou Eng. €
0 A4 ®S COURTIERS EN ASSURANCE CX
oa %8 Téléphone : 374 Case postale 129 3
S

"4KS BUREAU : 252-A rue de I'Evéché 3S RIMOUSKI i» RS% %% %= ‘ol3 4
& . SPECIALITE : ASSURANCE AUTOMOBILE “ *
i à des prix défiant toute compétition >% 0KS AUSSI : Assurance Feu, Vie, Accident et Malodie =
oe |TTTOTNOETOTOTOTATAOOTATAOOOTTOTOTOTOT

 

La Commission Scolaire de St-Do-
nat, comté de Rimouski, demande des

Couvent d'une connexe comprenant

J.-R. DUBE Enr.

Coutier — Broke
Transactions immobilieres

144 de I'Evéché Tél 284

Rimouski
pre

GAGNON & GAGNON
Avocats

P.-E. Gagnon, C.R
Gilles Gagnon

Bureau
Edifice Cie de Pouvoir

Tél. 179 RIMOU 1

oom

ARTHUR ST-ONGE
Avocat

152.A, Ave del'Evêché

Rimouski

C. P. 720 Tél. 3%
 

CASGRAIN & TESSIER

Avocats

Perrault Casgrain, CR.
Maurice Tessier, LL.L

Edifice Banque Canadienne
Nationale
Rimouski

SIMARD & CHASSE
Avocats

178, Avenue de l'Evêche

Tél. 158

 

C.
Rimouski, P.Q.

GENDREAU & BEAULItU
Avocats et procureurs

Bureau à 142 de l’Evêché
RIMOUSKI

Bureau à Trois-Pistoles :
Les ler et 3e samedi de che«

mois à l'hôtel Desbiens

D'ANJOU & LANIEL
AVOCATS

» ve de la €athédrasie
Rimouski

Telépnone 8p

—

 on

 

GLEASON BELZILE
et

RONALDO RABOL
Notaires

Edifice Banque Canadlewss
Nationale

Rimouski. P.Q.
_ “2

Dr OMER LECLERC
Spécialité

maladies des enfants
médecine générale

Avant-midi : anesthésie
consultation à l'hôpital

après-midi : 2 à 4 h.
7 à 9h

156 St-Germain Tél : 63:
Rimouski

 

-

Dr M.-A. BOUDREA >!

Médecine générale «
obstétrique

Consultations :
Avant-midi : Hôpital

Après-midi : 2 à 4 heures
le soir : 7 à 8 heures

 

GUY d'ANJOU
AVOCAT

Bureau : au-dessus de la
pharmacie Verreault

MONT-JOLI

C. P. 97 Tél : 294

EEE

HENRI-A. MARTIN
COMPTABLE PUBLIC

enregistré

SYNDIC LICENCIE

152 À de l’Evêché €. P. 129

Tél. :Bureou 374  Résidence 104

RIMOUSKI 
*

 |
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COLLABORATEURS

Le notoire Joseph Dubé, de Mont-Joli,
à qui a été confiée la présidence
d’un comité chargé de collaborer à
la campagne de souscription de l’U-
niversité Laval. Le comité que pré-
side le notaire Dubé groupera la
ville de Mont-Joli et les paroisses
environnantes.

 

DE “L'AIDE À LAVAL“

M. Emile Gorneou, président de la

maison de courtage Garneau et

Boulanger, de Québec, à qui l’Uni-

versité Laval a confié l’organise-

tion de sa campagne de souscription

dans les diocèses de Rimouski et de Gaspé.

 
 +
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$ ECHOS MONDAINS £
“ «
— M. et Mme Clément Alary (Thé-

rèse Moyen), de Rimouski, sont heu-
reux d'annoncer la noissance de leur
fille Marie-Hélène-Chontal, le 11 mai.
Parrain et marraine, M. et Mme Léon

 -_

Mlle LISETTE MORIN
GAGNE UN ler PRIX

 

Mlle Lisette Morin, de Rimouski,
vient de se voir décerner un premier
prix ex-aequo pour le travail qu’elle
avait soumis à un concours littéraire
ouvert à tout le Canada français. Le
concours était organisé par les Cer-
cles d'Etudes et de Conférences. Mille
Morin avait présenté un travail sur
une page d'histoire musicale : l'Im-
pressionnisme. }

Ce prix vient souligner la valeur de
l'une des nôtres qui a su se créer un
style bien personnel et d'une haute
tenue littéraire.

Mlle Lisette Morin est bien connue
dans les milieux littérdires de Rimous-
ki. Elle est la secrétaire du Cercle
d'Etude et de Conférence et sacrétaire
de la Section Littéraire des Compa-
gnons de l'Art.
A Mlle Morin nous adressons nos

plus chaleureuses félicitations,

 

AU QUART D'HEURE DES

COMPAGNONS DE L'ART

Les Compagnons de l'Art seront
heureux de présenter aux auditeurs
du poste CJBR, à leur émission du 16
moi, à 1 h. p.m., fa chorale Ste-Cé-
cile, composée d'élèves du Séminaire
de Rimouski. Lo chorale est dirigée par
M. l'abbé Raoul Roy. On sait que ce
choeur se fera entendre au Drame-
Concert qui sera présenté au Séminai-
re le soir du 19 mai.
 

 

STUDIO DE PEINTURE

Les éléves du cours de peinture des
Soeurs de lo Charité de Rimouski sont|
priées d’apporter au Studio leurs pein-
tures qui n'ont pas encore été exposées
et cela avant le 20 mai courant.

 

58, DE L'EVECHE

a

Moyen, grands-parents de enfant;
porteuse, Mlle Lucile Moyen, tante de
l’enfant. -
— Mlle Patricia Dumont est ac-

tuellement en voyage d'affaires à
Montréal et Toronto dans l'intérêt de
son commerce.
— À l'occasion du concert d’André

Dassary et de la représentation du
‘’Bourgeois Gentilhomme‘’, Milles Li-
sette Bélanger et Rolande Lévesque, de
Mont-Joli, étaient en notre ville.
— Mlle Francoise Gagnon, e.g.m.,

à l'hôpital Notre-Dame de Montréal,
est de passage chez sa mère, Mme
François Gagnon.
— Mme Roland St-Laurent et Mlle

Rita Desjardins étaient de passage a
| Cobano et Rivière-Bleue la semaine
dernière.
— Ftaient de passage à Rimouski

pour le spectacle de la pièce "’Bour-
geois  Gentilhomme”, Mlle Cécile
Rioux et sa soeur Mme Robert Côté,
de Trois-Pistoles.
— Pour. le concert Erna Sack, Mlle

Annette Dumas, également de Trois-
Pistoles.

 

 

Petites annonces
A VENDRE : Maison avec terrain.

S'adresser à Arthur Bélanger, Sainte-
Odile.

A VENDRE : lavabo, blocs de ci-
ment, ciment, clous, ayproc, poèle, le
tout à prix raisonnable. S’adresser à
38, rue St-Joseph, Rimouski-Sud.

 
 

A VENDRE : scie méconique en
très bon ordre. Les intéressés devront
s'adresser à M. S. Bernard, Rimouski-
Ouest.

Capacité l tonne, moteur 1947, car-
rosserie en parfait état. Soit au comp-
tant ou sur plan de finance. S’adres-
ser por tél : 531-W-1.

A VENDRE : maison avec commer-
ce, 14 appartements, «sous-sol d’un
étage, en ciment, bien éclairé, avec
plusieurs fenêtres. A vendre aussi,
piano marque New Shomer (stvle
Louis XV) dinsi au'un vidlon d'Alle-
magne et une bicyclette à fille. Les
intéressés devront s’adresser, avant le
15 juin. & Mme W.-G. Beauchemin,
Price. Cté Matane.

A VENDRE : Automobile modèle
1936. en très bonne condition. Rai-
son de vente : reçu une automobile
neuve.

 

 

A VENDRE : maison avant à même
un magasin. Située & St-Marcellin,
S'odresser à J.-B. McCarty, St-Mar-
cellin.

A VENDRE: Bicvcle à fille. en très
bonne-eSféiHion ot de belle apparen-
ce. S’adresser à 31, St-Pierre, ou té-
lAgbtans> à 691.

“CHAMBRE À LOUER : bon chez-
soi, dans une résidence située au cen-

,tre de lo ville. S’adresser à Mme E-
‘mile Rioux, 11 rue Rouleau, Rimouski.

 
A VENDRE: Panel Chevrolet 1940. -

A VENDRE : deux maisons situées
sur“le mêmeterrain, dont une & deux
loyers. Toutes rapportant de bons re-
venus. Prix raisonnable & prompt a-
cheteur. S’adresser à J.-Omer Gen-
dron, rue du Couvent, Rimouski-Sud.

SERVANTE DEMANDEE : S’adresser
à Mme J. Aimé Lévesque, 62, Ste-Ma-
rie, Rimouski. Tél. 72 le jour et 27-W
de soir. C. P. 463, Rimouski.

 

Représentants demandés pour

vente à domicile de 300 nécessi-

tés domestiques, nouveautés, pro-

duits alimentaires, pharmaceuti-

ques et de. beauté. Bons territoi-

res disponibles. ‘ Excellentes con-

ditions. PRODUITS POPULEX,;
4522, DeLaroche, Montréal, Qué.
 

 

A LOUER :: grande chambre meu-
blée, usage du bain et du téléphone,
permission de faire la cuisine. S'a-
dresser à Mme J.-B. Moreault, 108,
de la Cathédrale, Rimouski, tél:
106-W,  

       

     
     

       

    
     

   

 

Refrigérateur

Poêles électriques

Polisseuses

Moulins à coudre

Chauffe-Eau

Laveuses

   290, St-Germain

r
o
u
e

u
e
,

-
a

wv xX
)

=
O
X X
X

v;
9
,
7
Q

A
P
A

5
C
X a

Q )

4

a
ze

S
O O
a

9a
!

x R
X

°
xX
)

OQ
V
o

ot C
X

wv 9,CO)

a
XX

o
e
A

S
A
Y
S

ES"
9
2
9
.
9
, A

C
X

v
, €

S
e

v
o
w

92
9.

9;

2S

\
/

e
s

X
2 X
X

4 0,

v, - A

O

0.
9.
9,

O
Ù

P
e
e

07
4 9,

C
L

20
30
2
A

T
O

e
e
ee

wv Pa

 
APPARTEMENT DOUBLE

conviendrait pour jeune couple
ou deux personnes. S'adresser à
73, Ave de la Cathédrale, Ri-
mouski, tél :r272.   
 

 

REPARATIONS
D’APPAREILS ELECTRIQUES ET RADIOS
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.39 vg et plus

.39 vg et plus

* tous genres

a partir de .45 vg.

a partir de .75 vg.

Voyez notre assortiment
complet de matériel à la
verge pour tous vos be-

Balayeuses

Cireuses

Grille-Pain

Fers électriques

Refilage de Moteurs et Géné

rateurs.

GARANTIE écrite sur parties 1 an — sur radio : 90 jours

Léon Caron, Enr.
RIMOUSKI Téléphone : 562
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© MICHAUD ENR’
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36” x 50” pour lit d’enfants. Teintes assorties de

Pas plus de 2 par client.

(3 jours seulement)

UNIQUEDE r CH.
. +,

    
| BAS

(Full Fashioned)

Pointures 812 a 1012
pure soie (méche et faconné) .

NOUS N'AVONS PAS D'EGARD AU PRIX

COUTANT DANS NOS SPECIAUX
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La ville de Rimouski offre en venta
la maison située au numéro 29 delo
rue Tessier, ‘avec les annexes et dé-
pendances, et recevra des soumissions
jusqu'à 8 heures p.m., le 25 mai.

L'acheteur devra enlever lesdites
bâtisses du terrain le plus tôt possi-
ble et le conseil ne s'engage pas à
accepter aucune des soumissions.

Donné à Rimouski, ce 12 mai 1948.

Geo. D’Auteuil,
Greffier.
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17 AU 22 MAI

dames

2 paires POUR

1.00 I

  
Téléphone 65  
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Pour la réparation de votre automobile, téléphonez à 622

MICHAUD & FILS AUTO ENR. a: 62, rimouski, P. à
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Pour votre publicité, utilisez le meil-
leur medium, votre journal : ’

du Bas St-Laurent
RIMOUSKI
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“ seul moyen dont disposent les Cano-

 

L'UNIVERSITE LAVAL
L'Université Laval compte lancer

prochainement une campagne de sous-
cription. Le moment est peut-être op-
portun de dire un mot sur cette insti-
tution d'enseignement supérieur, bien-
tôt centenaire. Fondée ‘en 1852" par
le Séminaire de Québec, dont la gé-
nérosité o toujours secondé les bonnes
volontés qui n'ont jamais cessé de tra-
vailler pour l'Université, elle est de-
venue un organisme d'instruction et de
rayonnement dont le Canada françois
peut être fier. Pendant l’année aca-
démique, elle attire dans ses murs des
milliers d'étudiants ‘qui viennent non
seulement de la province de Québec,
mais aussi de tous les coins du Cana- |
da, de plusieurs régions des Etats-U-
nis, et d'un certain nombre d'autres
pays étrangers. Ces jeunes gens y vont
aujourd’hui, souvent au prix de sacri-
fices considérables, pour des études de
toutes sortes; et à côté de l'affluence
relotive qui favorise depuis longtemps
les facultés de Médecine et de Droit,
par exemple, il est encourageant de
constater l'essor prometteur que pren-
nent les Lettres et les diverses disci-
plines scientifiques. Car il est évident
que fournir des chefs et des hommes
compétents à tous les secteurs de l’ac-
tivité (humaine, est pour l’instant le

diens-français pour; conquérir la place
qui leur revient dans le poys, et aussi
— il n’est pas paradoxal de l’affirmer
— dans le Québec. Une Université qui
pour se rendre jusqu'à Québec. Tous
y ont trouvé un accueil chaleureux, et
ceux qui étaient de langue anglaise
— c'était la plupart — ont eu l’occa-
sion de faire connaissance avec leurs
voisins de langue française. Rentrés
dans leur foyer, tous ces étudiants
sont devenus autant d’ambassadeurs
du Canada français. On peut juger de
l'impression qu’ils-ont remportéegaprès-}-- -
leur séjour, d’après le fait que les
cours d'été de 1948 s’annoncent com-
rne un succès comparable à celui de
l'année passée. .

Les heureuses initiatives donc, et les
nombreuses réalisations de l'Université
Laval, sont un juste sujet de fierté.
En même temps, elles invitent à mul-
tiplier les efforts, et à toujours foire
mieux, L'Université a beaucoup ac-
compli jusqu'à présent; mais aussi, on
attend beaucoup d’elle. Institution ca-
vise précisément à remplir une telle
mission, ainsi aue le foit Laval, mé-
rite les applaudissements et l'aide de
tous.

L'année scolaire terminée, l’Univer-
sité ne chôme pos. Pendant l'été, elle
offre des cours de théologie, philoso-
phie, espagnol, latin, portugais, on-
glais et francais. Depuis leur modeste
début en 1938, les cours de vacances
ont fait de grands progrès. L’an der-
nier, près de mille élèves les ont sui-
vis. Ils étaient venus de toutes les par-
ties du continent, et beaucoup d'eh-
tre eux avaient fait un long voyage
nadienne, elle doit donner à sa pro-
vince et à son pays une élite de plus
en plus nombreuse, de mieux en mieux
formée, capable d’exercer une fécon-
de activité dans tous les domaines.
Institution française, elle a mission de
conserver et de* diffuser une langue et
une culture qui honorent ceux aul
s’en réclament, mois qui exigent des
représentants qui soient à leur hou-
teur. Institution américaine, il lui -ap-
partient de faire rayonner dans tout
le continent cette même fanaue et
cette même culture, en ajoutant au
message français l'apport original du
Canada, nation du nouveau monde.
Ainsi, les responsabilités sônt énormes.
Mais la tâche esten bnnnes mains, Si
l’Université Loval — comme du reste
toutes les universités, dés qu'on les
voit de près — n’est pas sans défauts,
elle compte de nombreux mérites. Et
c'est pourquoi il fout oser espérer
qu'elle deviendra non seulement lo
première université française d'Amé-
rique, mais qu'elle deviendra une ‘des|
toutes premières Institutions d’ensel-
gnement supérieur qui couvrent l’hé-
misphère. .

Elle est déjà en bonne voie. Mais
son chemin est long, et elle a besoin
de l'appui moral et matériel de ceux
qui ont intérêt à voir couronner ses
efforts de succès. La campagne de
souscription qui débutero bientôt doit
permettre, entre autres choses, de ter-
miner lo cité universitarre dans la-
quelle les étudiants trouveront un mi-
lieu propice, à tous égards, à leurs é-.
tudes. On prévoit que la majeurepar-
tie des travaux de la cité seront exé-
cutés à temps pour les fêtes du cen-
tenaire en 1952. Ce sera alors un

l'histoire de l’Université Laval, et ce
sera l’occasion de prendre un nouvel
élan vers la gloire qui attend l’univer-
sité, et qu’elle atteindra, si les Cona-
diens-français et leurs amis le veulent.

Richard Morfit,
Etudiant à lo Faculté
des Lettres de l'Uni-
versité Laval. e

POURQUOI. .. $10,000,000

Pour l’aménogement de la
cité universitaire :

{à Ste-Foy, près de Québec)
Achats de terrains; construction de

voies d'accès (avenues, trottoirs, ter-
rassements, etc.) ; service de chauffa-
ge, d’électricité, d'hygiène publique et
d’eau.

 

Pour la construction d’édifices
universitaires

Parachévement de I'Ecole forestière;
construction et ameublement des édi-
fices suivants : Ecole de médecine,
hôpital universitaire, école des infir-
mières, institut de Sciences physiques
et mathématiques, maison des étu-
diants et centre récréatif.

Pour la création de fonds spécioux

Un montant égal à vingt-cinq pour
cent (259%) du produit de la sous-
cription servira à créer un fonds dont
les revenus aideront à payer les frais
d'entretien et autres; et un montant
ne dépassant pas $500,000 sera af-
fecté à l'établissement d’un fonds de
pension et de retraite pour les profes-
seurs et le personnel.  

Quelques mots sur la finance
L'Université Laval doit à l'appui gé-

néreux du Séminaire de Québec une
grande partie des réalisations qu'elle
a à son crédit depuis sa fondation. Le
Séminaire de Québec a en effet fourni
à notre université un nombre considé-
rable de professeurs et d'administra-
teurs compétents qui ont rendu possi-
ble l'expansion qu'elle a prise au
cours de son existence. En outre, le
Séminaire de Québec a accordé à La-
val une aide pécuniaire fort apprécia-
ble sans laquelle cette université n’au-
rait jomais pu répondre aux exigen-
ces de sa mission. Voici quelques chif-
fres qui illustrent ce support financier.

De 1852 à 1920, le Séminaire de
Québec a dépensé la somme de $6,-
500,000 pour l’université Laval. De-

puis 1920, il a versé la, somme de
$2,650,000, ce qui porte à $9,150,-
000 l'assistance financière qu'il o
donnée à l’université depuis sa fon-
dation en 1852. Ces dons substantiels,
joints à deux souscriptions populaires,
celle de 1902 et, celle de 1920, qui
ont respectivement rapporté les som-
mes de $116,000 et $2,250,000 dont
les revenus annuels ont été principa-
lement consacrés à l'administration
générale de l’université. De son côté,
le gouvernement de la Province, grâce
à de généreux ocfrois versés sous
forme de subventions annuelles, a dé-
frayé le coût de construction d'un
grand nombre d'édifices univérsitaires
érigés dans le Quartier latin ou à St-
Sacement. L'Ecole des Mines, par ex-
emple, est due à lo générosité exclu-

(Suite en pege 20) . 
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Le Pay
Dans le matin, il s’est levé.
Le soleil jaillit, frais, ruisselant d’or

et déchirant les brouillards.
Notre poysan après un bon déjeu-

ner sort de sa’maison toute baignée
“de soleil. Par la porte une bouffée d'air
frais lui noie le visage. Lentement le
paysan s'ovance vers ses bâtiments.
Des tiges le saluent au passage. De
son oeil profond, habitué aux vastes

.
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horizons, il plonge le regard dans l’in-
fini. C’est sa prière à lui, ce brave
habitant. Dans la nature il a vu Dieu
et pour chapelet il égrènera les mottes
de terre. _

Voyez-le maintenant arqué sur les
mancherons de la Gharrue, boîtant sur
les mottes capricieuses, l'oeil tran-
chant droit le sillon. !| aiguillonne les
flancs de la glébe qui s’ouvre a la se-
mence. Les membrer noueux, musclés
comme ceux d'un färçat, il se crispe
avec amour aux mancherons de la
charrue.

Mzus... Mzus... Mzus.. .
Marche : donc la vieille... .
Et ‘en capitaine de la terre, le pay-

san commande. Elle obéit cette bonne
terre. Il lui demande si bravement:
0 motte, donne-moi du blé, j'ai
faim. O bois, réchayuffe-nous, moi, ma
femme et mes enfants, nous avons
froid’. -

La charrue avance, choque motte
pousse devant elle une autre motte.

Le paysan est tenté de se retourner
pour voir si la moisson ne lève pas à
l'autre bout du champ; mais il sait.
Elle lèvera bientôt.

Tout en labourant, le paysan foit un
clin d’oeil à la montagne qui le regar-
de suer sur la glèbe un amour de Ca-
nadien.

+ * +*

Dans une longue agonie le jour s’é-
teint, Il cache sa Fe dons l'ombre.
Le Maître tourne l’abat-jour sur le
disque d'or du midi.

Le paysan, lourd de fotigue, a dé-
telé son cheval. || sait le souper fu-
mant qui l’attend. 1l sait un amour de
paysanne qui a préparé pour lui ce
repas réconfortant. || va comme un
acteur qui trébuche sur des sillons in-
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L E TABAC À CIGARETTES

 

- donne pleine valeur
à ceux qui font leurs rouleuses

\ Achetez la boite métallique d'une X livre . . elle est économique /

 

GRATIS
Démonstration gratuite
Pamphlet sur demonde
Démonstration (à la moi-
son si désiré)

D’ECHANGE. APPAREILS A

C. P. 57-A 
 

ENTENDEZ
Une nouvelle découverte sensa-
tionnelle en fait d’appareils au-
ditifs, le nouveau modèle ‘’B”°
1948 avec le plus petit récep-
teur au monde! L’immense
succès du jour dans toute l’A-
mérique ! Une seule pièce.

. Vous pouvez entendre sons ap-
pareil encombrant. Sept fois
plus de puissance est insérée
dans l'appareil ccoustique ul-
tra-petit, le Mono-Pac Beltone.
Venez constater... cela ne
vous oblige en rien.

Service de réparation de tous genres d'appareils

Aussi
MOULES INVISIBLES

pour cacher votre surdité
Batteries à prix réduits pour
tout genre d'instruments

FACILITE DE PAIEMENT. ALLOCATION GENEREUSE EN CAS

LA PORTEE DE TOUTES
LES BOURSES ’

Ernest Vézina
18, RUE ST-ALFRED

- RIVIERE-DU-LOUP, STATION
TEL : 1803

UN REPRESENTANT SERA : ,Ç

TROIS-PISTOLES, Hôtel Desbiens, lundi, 24 mai.

RIMOUSKI, Hôtel St-Laurent, mardi, 25 mai.

MONT-JOLI, Hôtel Commercial, mercredi, 26 mai.

AMQUI, Manoir Canadien, jeudi, 27 mai.

 

san Canadien
visibles, tellement il en a foulé au-
jourd’hui. .

Les carreaux de sa maison enca-
drent des figures rondes d’enfants,- les
siens, qui guettent le retour de papa
et lui envoient la main,

Le paysan vient de pgsser dans le
jour du: Seigneur, semant joyeusement
son labeur, || sait, ce brave Canadien,
la longue saison, il sait les mottes ari-
des, il sait la distance du clocher;
mais il sait aussi la senteur de la ter-

des moissons.
* x

Après souper, durant lequel le père
s’est retrempé dans la chaude intimité
de la famille, dans le regard amou-
reux de son épouse, dans les babils
joyeux des enfants, il sort de nouveau
dans son petit jardin potager. C’est
l’heure où les fleurs se disent bonsoir
et ferment leurs paupières, l’heure où
les racines ‘s’enfoncent un{peu plus
dans la Ylèbe.

Le paysan va se reposer près du
ruisseau, où la brise comme un baiser
lui rafraîchit le front lourd. Le ruis-
seau l'amuse-ovec ses pirouettes, ses’

culbutes et sa douce conversation qui

bavarde les choses du pays, avec ses

histoires qui coulent avec lui et con-

solent le coeur des paysans.
Puis dons le noir qui s'’épaissit,

quoique l'oeil de la lune veille sur la

campagne, le paysan va s'asseoir sur

la golerie aux planches qui craquent

d'âge.
À travers la fumée qui monte de so

pipe, dans cette odeur de tabac doux,

le paysan laisse flotter ses idées et re-

mue les mémoires d'antan.
l’attachement à la terre, je n’ai ja-

mais entendu un paysan me parler de

ça... et pourtant... comme ils y sont

attachés à la terre, nos paysans. lls

ont des pieds rivés dans le labour et

des yeux qui plongent dans l’immen-

sité calme et sobre de plaine; ils

lisent l'histoire de la patrie et la vie

des aïeux dans ce petit coin de terre

qu’ils foulent chaque jour aux pieds.

Ecoutant gémir l'arbre et tournoyer

le vent le paysan songe aux folles joies

des humains, à la servitude des cita-

dins. .

Ecoutant aussi sa chaise qui craque

toujours, le pavsan se glorifie de pos-

séder son sol d’habitant. La patrie. sa

terre, il en est jaloux autant au'il l'est

des premiers bôtisseurs de pays, des

piétineurs de terre neuve. H est jaloux

encore de son père, de son grand père,

de toutes les générations oui ont bêché

sa terre, cette terre qui la nourri et

qui nourrira ses enfants. .

Des pensées belles, poétiques mé-

mes. lui ‘hantent l’esprit. ‘I! n’est pas

question ce soir d’amitiés trompees, de

calculs vains, de chansons corrompues:

mais dans le calme et la fraîcheur, le

paysan contemple sa patrie sans ia-

mais s’en lasser : il rêve aux épis

nouveaux dont la terre est mère. Le

lobeur de l’habitant, c’est sa consnln-

tion à lui, auand il songe au dési- du pain dans les prunelles de ses enf-nts

et au'il sait que lui seul peut combler

ce désir. _

Le soleil qui s'est éteint derrière la

montagne. a laissé notre paysan en-

dormi dans l'immensité calme de la

nature.
Demain il moissonnern dans le alo-

rieux arène où ait le blé martyr. Et

à cause de lui nous aurons du poin.
J.-P. Legaré

\

Nouvelle centrale
à Cabano

Pour des raisons incontrôlables, le
bureau du téléphone a été changé de
site le 24 avril dernier; il est main-
tenant dans l'immeuble de M. Hippo-
lyte Pelletier, endroit central pour le
village et situé dans un beau. site.

Il nous fait plaisir de constater que
ce déplacement se .soit effectué sans
heurt ni interruption dans le service
des communications, ce que tous les
abonnés ont apprécié avec satisfaction,
les bureaux et magasins se sont a
peine aperçus de cette * mutabilité,
pourtant, sans être au courant au tra-
vail et de l'attention que nécessite un
tel déplacement, on peut se faire une
idée des détails que comporte ce ser-
vice. ’

Nous sommes heureux de reconnai-
tre que ce résultat est dû aux qualités
innées et acquises du gérant actuel de
la Cie de Téléphone de Kamourasko,
M. C.-E. Tremblay, qui occupe en mê-
me .temps les fonctions délicates de
secrétaire-trésorier, qui, avec le pré-
cieux concours de ses subordonnés, a-
vait tout prévu pour que cette substi-
tution n’affecte pas le service.

Il nous fait plaisir également de
savoir que notre charmante et dévouée
préposée” au bureau central de Caba-

 

 no, Mlle Kate Chassé, continue d'oc-
cuper la même position aussi long-
temp qu'elle le désirera. -

re, le lever de la lumiére et le miracle.
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durée moyenne de vie des sexagénaf--
res n’a pas tellement augmenté.
personnes d'un certain age doivent
donc surveiller leur santé. Même si |

PRUDENCE EST MERE DE
SURETE

La durée moyenne de la vie a aug-
menté, au Canado, grâce à la réduc-
tion de la mortalité chez les jejines

|

elles ont gardé un caractère jeune,

enfants et chez les jeunes adultes. La

/

elles doivent éviter les excès, ,

 
 

 

C'est ce que vous direz à chacun de vos amis après
avoir conduit l'ENORME NASH “600”. C’est avec
orgueil qu’on se met au volant d’une voiture silen-
cieuse et docile . . . Aucun bruit, aûcun crissement,
grâce à la carrosserie et au châssis unifiés et entière-
ment soudés, munis de l’isolation Sand Mortex. Impos-
sible de cacher ce sourire de satisfaction quand vous
roulez pendant plus de 500 milles avec un plein
réservoir, à la vitesse moyenne de la route, dans le ~’

NASH “600”. Oui, une fois que vous aurez connu la
joie d’avoir un Nash, vous-aussi vous direz à chacun
de vos amis: “Pourquoi pas t'acheter un Nash!”

Voyez le spacieux NASH "600" et la NASH
de luxe AMBASSADOR chez voire vendeur

QVVENDEURDHeza
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GARAGE EMILEST-PIERRE

* 356 St-Germain RIMOUSK)

 

M70-8F

“BISSTON”
SCIE MECANIQUE À CHAINE

La scie à deux cylindres

MOTEUR MERCURY — capacité 11 cv.
‘ Grandeur de la scie : 24” x 36” à 84”.

Pesanteur : 94 à 128 livres.

Cette scie de marque réputée est manipulée par deux
hommes. Elle est facile à manier. ’

Cette scie peut servir à l'abattage ou au sciage, sans
vibration.

 

   
AGENCE GASPESIA Enr.

DISTRIBUTEUR DES SCIES “’DISSTQ?1°

C. P. 595 1 St-Paul Tél. 528
RIMOUSKI  

  

Traineau-automobile
   

    

  
pour SPORTS — GARDE-CHASSE — MISSIONS

utilisez le nouveau traîneau-autornobile
vitesse : 50 m. à l'heure — sans radiateur
35 m. au gallon de gaz — 3 passagers

pesanteur 700 livres — peut recevoir cabine Garage Gendron &
272, rage| RIMOUSKI Fils Enr.    
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cet ovis.. M. Georges Léveillé, direc-
teur de l'Office provincial de Publici-
té, l’a redit encore dernièrement por
ces conseils judicieux :

‘’Débarrassons-nous de tout ce que
nous avons singé des outres. Evidem-
ment, l’américoin ne vient pas dans
Québec pour trouver une pauvre imi-
‘tation de ce qu'il peut trouver chez
lui à tous les coins de rue. Le visiteur

VRAIMENT
Notre journal a toujours encouragé

fos compatriotes du Québec à rester
eux-mêmes aux fing d'intéresser le
touriste. Tous les hebdos ruraux, qui
connaissent leurs geps, seront aussi de

 
Après 16 mois en forêt sans interruption, Léonard Pelletier a-
bat toujours en moyenne trois cordes par jour. L'arbre auquel

il s'attaque ici renferme une demi-corde.

 

 

ANCIENNEMENT,TOUS LES , *
TOURISTES S'ARRÉTAIENT
(C1, AUJOURDHUL, ILS
PASSENT TOUT DROIT!

\» \
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ne vient sûrement pas à Québec
trouver des ‘Taft House”, des ‘’Roo-
sevelt House”, des American Home",
des drapeaux oméricoins; il ne vient
pos à Québec pour relire les mêmes
menus qu'il lit trois fois par jour dans:
les restaurants et les [hôtels de son
poys, pour manger des ‘hamburgers’
et des ‘’hot-dogs’’, pour acheter de la
marchandise américaine. Il ne vient
pos ici pour trouver des annonces de
magosins ou de : boutiques rédigées
seulement en anglais. C'est tout le
contraire qu'il vient chercher.

* % +

On conçoit bien que le fiasco du
communisme, en Îtalie, n’est pas pour
redorer le blason du socialisme qui a
dans notre pays de fortes affinités a-
vec la doctrine marxiste. Le socialisme
canadien de M. Coldwell et des autres
tenants de la CCF est en faveur de
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D'ÔTER LA ROVE
e

SOVEZ RASSURÉS/ 

FAITES EN SORTE QUE CELA N

pour

l’Etot totalitaire, de l'ouvrier enrégi-
menté. Tout dernièrement encore, un
chef cécéefiste se pronongait pour I'é-
tatisation de la ferme. Le kolkdze rus-
se rendu en terre canadienne, tout
simplement { Il seroit curieux de sa-
voir ce qu'en pense le cultivateur ca-
nadien dont la terre apporte plus que
jamais.

* x #

Grâce au gros bon sens populaire
dont ilyne faut jamais désespérer, grâ-
ce à l'intervention personnelle de So
Sainteté le Pape et à l’action éner-
gique de tous les partis de la droite et
même de milieu, grâce encore aux se-
cours fournis por les démocraties qux
Italiens affamés, le parti communiste
a essuyé, à l’élection de l'autre di-
manche, en Îtalie, une défaite si reten-
tissante qu'elle est quosi une déroute,
comme l’a fait obseçver Churchill qui
avait, lui aussi, jeté son autorité dans
l'un des plateaux de la balance. Na-
turellement, il faudra continuer de sur-
veiller de près, en Italie, les menées
des hommes de Staline qui compteront

L'Echo du Bas St-Laurent, joudi lo 13 moi 1948— 19
‘

encore, pour semer la haine at le mé-
contentement, sur l’extrême misère des
populations italiennes, surtout dons
les grandes villes. , eo ;

‘’Les doctrines auxquelles on veut
que les hommes souscrivent sont pare
tout hostiles à celles au nom desquel-
les les hommes ont lutté pour conqué-
rir la liberté. Les programmes de ré-
forme sont partout aux prises avec la
tradition libérale. On demande aux
(hommes de choisir entre la sécurité et
la liberté. On leur dit que pour amé-
liorer leur sort il leur faut renoncer à
leurs droits, que pour échapper à la
misère, ils doivent entrer en prison,
que pour régulariser leur travail il faut
les enrégimenter, que pour avoir plus
d'égalité, il faut qu'ils aient moins de"
liberté, que pour réaliser la solidarité
nationale il est nécessaire d'onprimer
les oppositions, que pour exalter la di-
gnité humoine il faut que l'homme
s'aplatisse devant les tyrans, que pour
recueillir des fruits de la science, Il
faut supprimer la liberté des -recher-
ches, que pour faire triompher la vé- rité, il faut en empêcher l'examen“.
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PRICE, Cté Matane  
DESCHESNES & COMPAGNIE, INC.

MANUFACTURIER -

Spécialité : Portes, Chassis, Moulures,

Escaliers, Armoires, Ameublements d'église,
d'école ou de magasin.

TOUJOURS EN MAIN

Moulures d’Aluminum, Arborite, Masonite,
Tuile Bertile, Vitre à châssis ainsi ‘

que Verre décoratif.

Deschénes & Compagnie, Inc.
Tél. : 327-W-5
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La Province Ecclésiastique de
RISSOUSAI aidera LAVAL

Une grande campagne de souscription
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UN OBJECTIF DE $10,000,000
DONT $4,000,000 EST

DEJA SOUSCRIT

La première université française en
Amérique, l'Université Laval, deman-
dera au public de souscrire une som-
me de $6,000,000 pour ajouter oux
$4,000,000 offerts par le gouverne-
ment provincial. Voilà la nouvelle qui
9 été annoncée au cours de la der-
nière fin de semaine et dont le rec-
teur de l'Université avait entretenu
un groupe de citoyens de Rimouski et
de Mont-Joli au cours d'une réunion
tenue la semaine dernière, réunion
dont nous publions une nouvelle dans
une autre colonne de cette page.

La grande campagne populaire
d'aide à Laval sera lancée au cours
de la dernière quinzaine de septem-
bre. Elle s'étendra aux deux provinces
ecclésiastiques de Québec et de Ri-
mouski. C’est dire qu’elle couvrira les
diocèses de Québec, Trois-Rivières,
Nicolet, Chicoutimi et Amos, de mê-
me que ceux de Rimouski, Gaspé et
Golfe St-Laurent. L'appel de l'Univer-
sité trouvera cependant un écho bien-
veillant en dehors de ces cadres, grâce
au rayonnement de la grande famille
de ses anciens à travers tout le con-
tinent. On sait que l'objectif minimum
de la campagne est de dix millions. de
Hollars.

Mgr Ferdinand. Vaudry, P.A., V.G,
recteur de l'Université, a annoncé of-
ficiellement aux journalistes que la
campagne était reportée à septembre
au lieu d’être inaugurée en mai, com-
me on avait d’abord songé. La proba-
bilité d'élections provinciales ou cours
de l'été o poussé les organisateurs à
différer iusqu’à l'automne l'appel de
l’Université, à la générosité populaire
en faveur de son oeuvre d'éducation.

Les promoteurs de ‘’L’Aide à La-
val”” ne resteront pos cisifs cependant
au cours de l'été. Une grande tâche
s’offrira à leur activité. Durant les
mois d'été; des zélateurs feront to-vis-—
site des citoyens fortunés. Un grand
nombre de professionnels en vue, de
orands industriels et d'hommes d’of-  
 
M. Gérard Legaré, président du co-

mité diccésain de publicité.

autres, comme les premiers, recon-
naissent le rôle capital de l’Université
et sont désireux de favoriser ses dé-
veloppements pour le progrès et le
bien-être de notre peuple.

Les citoyens dont les noms figurent
sur la liste spéciale seront visités in-
dividuellement. On comprend qu’on
escompte beaucoup de leur concours
pour réaliser l’objectif établi. Viendra
ensuite, en septembre, la souscription
populaire qui sera un ‘facteur de
grande importance dans le résultat gé-
néral de la souscription. Les petits
ruisseaux font les drandes rivières. ..

Cette campagne de souscription se-
ra l’occasion pour le grand public
d'affirmer son appréciation pour l’oeu-
vre universitaire. L'Université Laval a
formé des chefs ecclésiastiques ét laï-
ques qui ont contribué puissamment

ogres—de—notrepaysEHe—contf=—
nue de nous donner cette élite sans
laquelle nous ne pourrions plus gran-
dir et serionsvouésà rétroarader. Il
 

 
Hon. Jules-A. Brillant, C.B.E., C.L.,
membre du Comité provincial d'ad-
ministration.

Au cours de ses remarques, Mgr
Vandry a souligné qu'il avait reçu le
meilleur
Courchesne, archevêque de Rimouski,
et lui en exprima publiquement, toute
sa gratitude. Il eut oussi des félicita-
tions à l'adresse de l’hon. Jules-A.
Brillant et de Me Paul-Emile Gagnon,
C.R., qui, tous deux, ont promis leur
concours le plus entier. I! annonça de
plus que M. Gérard Legoré avoit été
nommé membre du comité des -patrons
honoraires et président du Comité de
publicité du diocèse de Rimouski.

  

accueil de Son Exc. Mgr 

LA

 
Me Gérard Simard, C.R., président du

comité de Rimouski.

Selon Mgr Vandry, les fonds qui se-
ront recueillis au cours de la campa-
gne seront administrés par un syndi-
cat de fiduciaires dont l'hon. Brillant
a été nommé membre. Ce syndicat
versera graduellement à l’Université
les sommes requises pour la réalisation
des grands projets qui ont inspiré la
campagne de souscption prochaine.

Pour que la souscription donne les
résultats qu’on espère, des comités pa-,
roissiaux seront* formés dans dhacun
des huit diocèses qui forment le terri-
toire auquel s’étendra la campagne de

- més de citoyens en vue qui

L'Université Laval

- vernementaux,

 

souscription. Ces comités seront for-
auront

charge de rencontrer les citoyens pour
obtenir leur concours au mouvement
de l'Aide à Laval qui revêt un carac-
tère vraiment patriotique.

 
 

 

(Suite de la:-page ‘:19)-

/ sive du gouvernement provincial. “aol
Les frais d’entretien et d’adminis-

tration relèvent du budget de l’uni-
versité. Ce dernier qui était de $50,-
000 en 1920 s’est monté à $1,430,--
347 en 1948. Cette progression n'in-
dique toutefois que d'une façon m=.

parfaite le développement pris par
l’université Laval au cours des vingt-
cing derniéres années. En effet, thax
que année, l'université doit faire.4ace
à un déficit dû à l’excédent des dépén-
ses ordinaires sur les recettes ordi-
de $916,000 a été poyée en salaires
aux professeurs et aux membres ‘€
personnel, et en dépit d'octrols gou-

le déficit pour l’année
1946-47 s’est élevé à $407,247. Le
Séminaire de Québec a lui-méme des
revenus limités. Grâce à ses vastes do-

“maîïnes forestiers de l’ancienne sei-
gneurie de Beaupré, il récolte annuel-
lement une somme variant entre $75,-
000 et $100,000 qu’il consacre en-
tièrement à combler le déficit de l'us-
niversité Laval. Mais il lui est impos-.
possible de faire davantane. Au mo-
ment surtout où il faut construire la“
cité universitaire, il est évident que.
sons l'aide du gouvernement ‘1et “du
peuple tout entier, les ressources “dù
Séminaire ‘s'avèrent nettement insuf=
fisantes.

*

*

 
 

DANARM
N'est pas un jouet ! . .. mais. une 
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val”” ne resteront pas oisifs cependant
au cours de l'été. Une grande tâche
s’offrira à leur activité. Durant les
mois d'été; des zélateurs feront-la-vi=-—"

site des citoyens fortunés. Un grand
nombre de professionnels en vue, de
arands industriels et d'hommes d’af-
faires éminents figurent sur la liste
des ‘noms spéciaux’’. Plusieurs d’en-
tre eux sont des anciens de Laval. Les

Visite à Rimouski du rec-
teur del’Université Laval
Me’Gérard Simard, c.r., de Rimous-

ki, et Me Joseph Dubé, notaire, de
Mont-Joli, ont été élus présidents des

" comités qui seront formés dans leur
ville respective pour aider à la grande
campagne de souscription que vient de
lancer l’Université Laval de Québec.
L'élection de MM. Simard et Dubé a
êté faite par un groupe de citoyens
de Rimouski et de Mont-Joli qui a-
vaient été convoqués au Séminaire de
Rimouski, mercredi dernier, 5 mai,
pour y rencontrer le recteur de Laval;
Mgr Ferdinand Landry.
Joli, M. Emile Garneau, de Québec, etc.

La réunion s’est tenue à la Salle de
Lecture. On remarquait dans le arou-
pe spécialement convoqué Mar Geor-
ges Dionne, P.D., supérieur du Sémi-
naire, I'hon. Jules-A. Brillant, C.B.E,,
C.L., S.H. le maire de Rimouski, M.
Elzéar Côté, M. Alfred Dubé, M.A.L.,
M. Joseph Dubé, N.P., de Mant-Joli,
Me Gérard Simard, C.R., de Rimouski,
Me Jean-Marie Gagnon, N.P., et Me
Louis-Joseph Gagnon, C.R., de Mont-

 

 

vre universitaire. L'Université Laval a
formé des chefs ecclésiastiques ét laï-
ques qui ont contribué puissamment

ogrès-de-notre—pays-Effe-contt=
nue de nous donner cette élite sans
laquelle nous ne pourrions plus gran-
dir et serions voués à rétrograder. 1!
en découle donc qu'il appartient à
tout citoyen de la soutenir et d’en-
courager ses initiatives.

Dès l'ouverture de la réunion, Mgr
Vandry prit la parole pour exposer le
but de sa visite ét remercier ceux qui
avaient épondu à l’appel qui ovait été
lancé. I! annonça que l'Université La-
vol ovait décidé de faire appel à la
générosité du public pour la construe-
tion d’un centre universitaire (ce dont
nous parlons dans une autre colonne
de cette uage) et déclara qu'il comp-
tait beaucoup sur la collaboration des
paroisses de la région pour que la
campagne remporte un succès. |! an-
nonca que des comités avaient été fon-
dés à la Rivière-du-Loup, Notre-Do-
me du Lac et Trois-Pistoles et que
d’autres seraient fondés prochainement
à Matane et à Amqui. 11 invita les re-
présentants des villes de Mont-Joli et
Matane à faire de même et c’est alors
que l'assemblée a désigné MM. Joseph
Dubé et Gérard Simard pour la for-
motion de ces comités. Me Gilles Go-
gnon a été désigné sur le champ pour
agir comme secrétaire du comité de -
Rimouski.
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oo DANARM 
N’est pas un jouet !... mais une

# SCIE MECANIQUE... pour un homme ‘

Pesanteur 40 livres à 50 livres.

Barre de soupe 222" et 30” -

Elle est actionnée par le fameux moteur anglais
' VILLIERS — développant.4 c. v.

 

Venezla voir chez votre vendeur autorisé | oe
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C. P. 723
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pour le Bas ‘St-Laurent.
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Vous pouvez commander par la malle.
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OFFRE OPPORTUNE
Bicyclettes amoteur Whizzer

Nous avons été heureux de nous procurer des
bicyclettes à moteur WHIZZER avant les ré-
centes restrictions sur les
vous les offrons à un prix vraiment bas : —

importations et

 

PROFITEZ DE CETTE OCCASION

et venez vous procurer votre Whizzer pour vos

—. promenades et les vacances.

II Nous avons en magasin, tous les accessoires et parties

de réparation du "Whizzer".
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JTél. : 310

$265.00
Le coût de consommation

est minime. Ne vous priveé

plus de la joie de voyager

en dehors de la ville... de

circuler en ville raidement...
puisque vous pouvez. vous

servir d'une bicyclette à

moteur WHIZZER, que

vous pouvez acheter comp-,
tant ou par versements

mensuels.
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LE MAGASIN

  

      
   

    
    

  

  



Rêve et réalité
En lisant le communiqué de I'Insti-

tut Bruchési de Montréal, nous pou-
vons nous demander si le rêve entre-
vu par tous les jeunes ouvriers at-
teints de-tuberculose ne serait pas sur
le point de se réaliser.

Les rêves sont souvent trompeurs,
et il ne faudrait pas trop y croire.
D'autant plus qu'il est difficile d'ima-

@

 

giner comment le médecin de sana
pourrait réaliser le programme ébau-
ché par le Dr J.-A. Jarry, 'auteur du
communiqué mentionné.

Dans la plupart des sanas les mé-
decins sont surchargés d’ouvrage. Pour
une bonne part ils doivent faire du bu?
reau en sus de leur travail au sana.
Pour plusieurs méme, le sana ne pro-

Quelques-uns de nos bûcherons de la Côte Nord sont recrutés
aux lles de la Madeleine. Voici un groupe d'entre eux que

l’on a farnsporté à Baie-Comeau dans un avion piloté par Ray

Roy.
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ENTREPRENEUR PEINTRE

Pour vos travaux de sablage, vernissage, nettoyage, cira-

ge et polissage des planchers, posage de prélart et tuiles,

DEMANDEZ, :

LUDGER THERRIAULT
RIMOUSKI

  

  

Billet simple plus un tiers
pourl’aller et le retour

Aller: billet valable à partirÏde
midi, vendredi le 21 mai,jusqu’à
2 h. p.m., lundi, le 24 mai.

Au Retour:billet valable pour
départ jusqu’à minuit, mardi
“le 25 mai.

Consultez les agents des
chemins de fer.

Horaire basé sur l’heure normale.

*

75, rue St-Laurent

 

: H.R. GUMMINGS
COMPTABLE PUBLIC ENREGISTRE

144, Ave de I'Evéché

Téléphone 475

 

RIMOUSKI

B. P. 634  

fite que d'une demi-journée de pré-
sence. Il nous est difficile de nous pro-
noncer sur ce pojnt, de dire si oul ou
non le médecin de“sana devrait con-
sacrer toute sa journée à ses patients
du sanc. Mais il n’én reste pas -moîns
vrai que de médecin de sana ordinaire
n'a pas la possibilité de s'intéresser à
ce point à l’histoire de chacun de ses
patients. : . ;

Tout de même, il y oufait--lieu, je
crois, d'assurer au malade, (sürtout à
l’ouvrier qui plus que tout autre a un
problème de réadaptation) une orien-
tation, un guide qui pourra lui focili-
ter le retour au travail. *

Un film de propagande montré dans
les sanas nous présente un agent de
rétablissement à loeuvre. | s’agit
d'un monsieur qui. s'occuperait tout
particulièrement d'orienter le malade
durant son stage au sana en vue de
sa réadaptation. Travaillant de con-
cert avec le médecin, il suit le malade
en lui donnant les conseils appropriés
dans lo poursuite de ses études. Con-
naissant les possibilités du malade il
le dirige vers un métier, une étude,
vers le plus sûr moyen de réadaptation.

Sj chaque sana avait son agent de
rétablissement, le travail de Pofficier
de placement serait d’autant facilité.
Quand il s’agit de trouver un emploi
à un ouvrier qui .ne peut reprendre
son ancien emploi à cause de forces
diminuées, la tâche n’est pas mince,
surtout si cet ouvrier n’a pas brofité
de son stage au sana pour étudier.

Nous savons que les médecins des
sanas de notre province s’intéressent
au sort de leurs patients.
même s’improvisent au besoin  offi-
ciers de placement. Leur dévouement
est reconnu. Mais on ne peut leur de-
mander les compilations et les statis-
tiques, d'informations suggérées par le
communiqué de l'Institut Bruchési.

La J.O.C. s’intér:sse vivement à
toutes les initiatives < sont de nature
â aider les ouvriers qui ont eu, ou ont
le malheur de connaître l'emprise, de
la tuberculose. Elle demande surtout
les réalisations pratiques qui marquent
un pas dans la bonne voie. C%est dons
cet esprit qu’elle a appuvé publique-
ment l’Association de Ja Croix de Lor-
raine dans son message de Noël aux
malades, à la radio. Elle notait le beau
travail de cette association qui venait
d’obtenir du gouvernement provincial
un Service spécial de placement pour
anciens tuberculeux.
 
 

ST-FRANCOIS-XAVIER
DES HAUTEURS

Est décédé le 29 avril, à l’âge de

que, de St-François-Xovier des Hou-
teurs. Son service et sa sépulture ont
eu lieu samedi, le Ter mai, en l'église
paroissiale.

ll laisse, outre son épouse, 13 en-
fants dont 7 filles : Mme J.-B. McCar-
thy (Marie-Louise), de St-Marcellin;
Mme Jean Gagnon {Clairina), de
Neigette; Mme Alfred Guimont (Ger-
maine), de Rimouski; Mme J.-B. Des-
chênes (Gertrude), des Hauteurs;
Mme Placide Roy (Cécile), ‘de St-
Charles; Rita et Béatrice, les Hou-
teurs; et six fils: Antoine, de St-
Charles; Wilfrid, de Mont-Joli: An-
dré, Florent, Jean-Baptiste et René,
tous des Hauteurs. Quatre fréres et
une soeur lui survivent.

 

ST-ARSENE
Baptéme.— M. et Mme Louis Sain-

don (Thérèse Dion) font part de la
naissance d’une fille, baptisée le 25
avril, sous les prénoms de Marie-Co-
lette. Paain et marraine, M. Arsène
Dion et Mme Eugénie Dion, grand-
père et grand'tante de l’enfant.

 

SAYABEC
Réunion. — Une foule nombreuse

de Lacordaire et de Jeanne d'Arc, ain-
si que des sympathisants à ce mouve-
ment assistait, dimanche après les vê-
pres, à la réunion mensuelle, sous la
présidence de M. le vicaire Adrien
Desmeule, aumônier, et de M. l’abbé
Gabriel Langlois, professeur à l’Ecote
d'Agriculture.

Après la prière, M. le secrétaire fit
la lecture du procès-verbal de la rëu-
nion précédente. Ensuite, M. le pré-
sident prenant la parole, nous expli-
qua comment l’alcoo! était un voleur
de temps, d'argent, de santé et d’hon-

parlèrent des bienfaits de l’abstinen-
ce et des méfaits l’alcool. Au pro-
gramme récréatif, y eu sketches co-
miques et chansons de Botrel.

La réunion se termina par un nu-
méro surprise, qui fut la présentation
du nouveau drapeau Lacordaire de
Sayabec. L’hymne national clétura lo
séance.
——

RADIO SERVICE
ll y à un trouble dans votre

radio... Pourquoi vous laisser
agacer les oreilles. ..? Confiez
votre radio à des experts en tech-
pique de la radio. Adressez-vous

RADIO SERVICE

 + 50, de lo Cathédrale Tél: 534
RIMOUSKI

Plusieurs |.
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66 ans et 4 mois, M. Antoine Léves-|

neur. Aussi, deux Jeanne d'Arc nous |.

22 L'Echo du Bas St-Laurent,jeudi le 13

‘Finiletransport de
—… l'eau pour nous

 

 
   

 

 

+.

mai 1948

TN

<

Système d’eau du type à éjecteur

FAIRBANKS-MORSE |
Peut être installé loin du puits... Pas d'organe

mobile sous la terre...

Vous vous débarrassez pour toujours du pompage et du

transport de l’eau lorsque vous installez un système

d'eau du type à éjecteur FAIRBANKS-MORSE. Ces sys-

tèmes d'eau, compacts et faciles d'installation, vous

donnent tout l’eau voulue à la simple ouverture du ro-

binet. Comme il n'y a pas d’organe mobile sous la ter-

re, ils peuvent étre installés loin du puits.

 

 

  

PURGEUR D'AIR

ROTATIF

TURBINE

CHAMBRE DE
COLLECTION

TUYAU DE
PRESSION

“COUDE DE
L'EJECTEUR

   
    

   

 

COUVERCLECONTRE

GAIN 09ES INTEMPERIES

 

$UPAPE DE PIED
DE RETENUE

MOTEUR
ACORDE ET FICHE

Types pour puits profonds

et puits peu profonds —

Les modèles pour puits peu

profonds (succion de 22

ou moins) ont des débits de

500 à 1170 gatlons à l’heu-

re. Les* modèles pour puits

profonds, de 142 à 607

gallons à l'heure. Tous les

systèmes sont simples, com-

pacts et livrés tout montés.

L’amorçage est automati-

que et le fonctionnementsi-

lencieux.

LE PRINCIPE DE L'EJECTEUR

La pompe à éjecteur F.-M. fonction-
ne d'après le principe de io succion.
Son éjecteur, placé au-dessous du ni-
veau de l’eau du puits, augmente la
hauteur d'ospiration.  L‘eau venant
de la chambre de collection se dirige
vers l'éjecteur pour provoquer un vi-
de autour de la buse et entraîner
l'eau du puits dons la chambre de wi-
de de l’éjecteur. L'eau passant par la
buse, se dirige à grande vitesse dans
le venturi d'où elle se mélange avec
celle du puits et le tout monte dans
le tuyou ‘d'aspiration pour atteindre -
la force de succion de lo pompe. Elle
est ensuite fouiée dans le tuyou
sortie et vérs le réservoir. Une portle
de cette eou reste dans lo chambre
de collection afin de continuer le cy-
cle.

 

Voyez votre plus proche marchand FAIRBANKS-MORSE ou écrivez & :

SYSTEMES D'EAU
GROUPE ELECTROGENES
MOTEURS “Z"
OULANGES A

MOULINS A
CHARGEURS A VENT
OTURES ELECTRIQUES

to S MAIN

EUSES
BALANCES

CHAUFFE-EAU A L'HUILE 

 

  CHAUFFERETTES A L'HUILE_

  

THE CANADIAN FAIRBANKS-MORSE
or MITED

Léon Caron, Rimouski
(Adressez ce coupon à lo suc-

cursale la plus proche)
Veuillez m'envoyer gratuitement tous

les renseignements sur les
appareils indiqués.

 

  
Léon Caron Enr.

ACCESSOIRES ELECTRIQUES
Refrigérateurs — Radios — Lessiveuses

Poéles — Disques

290, ST-GERMAIN RIMOUSKI TEL : 562
+
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Bienfaits
la fête en l’honneur de Françoise Gaudet-SMet, l’autre jour, quel-
; qu’un a dit; citant le mot d’on ne

sait qui: La civilisation commence avec
l’eau courante. Et cela rappelle le senti-
ment d’un ministre du igneur. qui,
pendant plus de quarante , à exercé
son ministère parmi les paroisses rurales
pauvres de la Nouvelle-Angleterre. De
ses mémoires, publiés il y a quelques
années, jl ressort une chose: le pasteur
dévoué avait la conviction très nette
qu’une mère de famille, pour faire son
salut, a besoin d’un minimum de confort.
Il croyait qu’une ménagère peutdifficile-
ment toute sa vie aller puiser l’eau au
uits et sauver son âme. Et alors, quand
e pasteur arrivait dans une paroisse, la
‘première chose dont il s’enquérait c’était
qui avait une pompe dans la maison — il
n’était pas encore question d’eau cou-
rante — et le budget de charité installait .
des pompes là où elles manquaient. ; «

Cela vous surprend? Mais la grande ©
sainte Thérèseelle-même qui pourtant était une carmélite austère, a
assuré à plusieurs reprises que, pour servir Dieu, il faut un minimum
de confort. N’avoir pas d’eau dans la maison c’est obliger la .mère
de famille à charroyer l’eau à la chaudière, à faire un travail de bête
de somme. Vous pensez que la bête de sommea le goût du spirituel ?
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Il est bon de penser à ces choses juste avant les vacances, parce que
. durant l’été beaucoup de familles vont camper loin de la civilisation —
et de l’eau courante — et cela fait mieux comprendre, mieux apprécier,
les bienfaits de la .vie moderne. Quand la radio et les journaux nous
annoncent les pires catastrophes, rançon du machinisme .et du progrès
paraît-il, il peut être salutaire de voir l’envers de la médaille.

Dans la plupart des villes et villages la ménagère est tellement habituée
à son confort qu’elle ne se rend pas compte combien de tempselle per-
drait à faire le porteur d’eau si les choses étaient organisées autrement.

On a calculé que le manque d’eau courante dans la maison, veut dire
pour la ménagère vingt-huit (28) jours de travail par an. Sans l’eau

. dans le robinet, elle mettrait donc un mois sur douze à transporter l’eau.
C’est fou!

La première fois qu’on voit ces chiffres, on ne peut y croire. Ensuite
on comprend pourquoi, de plus en plus, les fermiers de chez nous se
servent de l’électricité et d’un petit moteur pour avoir l’eau courante
dans la maison. C’est là le plus grand service que l’électricité puisse
rendre. L'emploi des différents appareils ménagers, quoique bien com-
mode et agréable, reste bien en arrière quant à la somme de confort et
de bien-être ainsi obtenue.

Seulement, si l’eau courante c’est la civilisation, toutes les maîtresses
de maison — et avec elles leurs maris et leurs enfants s’accorderont à
dire que le confort modernec’est le chauffe-eau électrique automatique.
Là-dessus --l’accord est tellement unanime qu’il serait sot d’insister.
Mais, ce serait curieux de. savoir, combien de temps il faudrait pour
chauffer l’eau au fur et à mesure, combien de minutes, d'heures et de
jours se gaspilleraient ainsi au cours d’une année. Mais au fait, est-ce
tellement important ? Le confort, c’est peut-être comme l’amour .
impossihle à mesurer ?

 

 

DE L’IODE DANS LES ALIMENTS
Les médecins recommandent l’usage

du sel iodé pour la prévention’ du goî-
tre. L'iode est nécessaire au bon fonc-
tionnement de la glande thyroïde. Or

les aliments. contiennent peu dbode,
surtout dans les régions éloignées de
la mer. Pour ajouter de l’iode à votre
régime, consultez votre médecin et
suivez ses conseils, \

0eme —— —
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“T’étais sceptique! . . . je ne voulais pas le croire!
R.W.K. ne pouvait être aussi merveilleux et coûter
si peu. Mais c’est vrail Je l’ai prouvé — le seul

moyen pratique de peinturer, le seau d’une main

et le. pinceau de l’autre. Le résultat — surprenant
— Le coût — à peine $1.20.”

Essayez-le vous-méme—c'est facile et amusant.
Vous avez le choix entre le blanc et 8 jolies teintes
pastel — toutes lavables.

TTa
LA FERRONNERIE DE RIMOUSKI, ENRG.

OUELLET & DUBE
ANSELMF COTE & FILS LTEE

    

  

 

 

 

dled]3

CIMENT  

E FEMININE
|Empôchez la oo

CONSTIPATION
de ruiner votre santé

 

   i ae CSOR ‘

Si vous souffrez de constipation vous ls
faites inutilement, Votre état peut être
grandementamélioré. Vous pouvez ob-
tenir une élimination naturelle tous les
jours. ‘Vous pouvez être normal,
secret d’une bonne santé est, en grande
partie, une élimination régulière. Es-
sayezle célèbre traitement Fruit-a-tives.
Suivez les directions fidèlement. Prenez
3 comprimés au coucher, 1 comprimé
34 hr. avant chaque repas pendant 3
Jours, puis ensuite 2 au coucher pendant
‘ljours. Vous serez surpris de l’améliora-
tion de votre santé. Des milliers de
personnes attestent une nouvelle joie de
vivre, une nouvelle santé, grâce au
traitement prouvé Fruit-a-tives.

FRUIT-A-TIVES

Remerciements
remercient sincèrement tous ceux et
celles qui, de loin ou de près, ont gra-
cieusemert prêté leur concours, di-
manche dernier, lors de la répétition
de lo pièce ‘Fidèle jusqu'au bout‘, au
bénéfice des patients du Sanatorium
St-Georges de Mont-Joli, par la trou-
pe artistique des Cercles Lacordaire et
Jeanne d'Arc de Rimouski.

Une mention spéciale est faite à M.
Yvon Landry, dfrecteur du ‘Choeur
du Moulin qui chante’, à leur aécom-
pagnatrice, Mme L.-À. Marcoux, et à
chacun des outomobilistes qui ont gé-
néreusement mis leurs voitures, à la
disposition de la troupe et des mem-
bres de fa chorale : MM. Arthur St-
Pierre, J.-A. Couture. Jules Alary,
Charles Lever, J.-M. Rousseau, Gaston
Bélanger, Euagéne Lachance, Emile
Lepage et Ovila Côté.
 

 

Compte d'hôpital
intrigüant reçü à
la Groix Bleüe

De l'hôpital des Soeurs de St-Char-
les à me, en Îtalie, la Croix Bleue
recevait récemment un compte ou

montant de 55,000 lires, pour soins
fournis à monsieur l’abbé Lussier de
Montréal, souscripteur de l'Association
d'Hospitalisation du Québec. On ima-
gine aisément ovec quelle hate le
comptable de cette organisation s'en-
quit du taux d’échange courant de la
monnaie italienne, car le montant à
payer aurait facilement pu être -rui-
neux. En monnaie canadienne, 55,000
lires valent environ $88.00.

Monsieur I’abbé Lussier, atteint de
: l'appendicite au cours d'un séjour à
Rome où il poursuit ses études théo-
logiques, avait profité du privilège ré-
servé aux membres du clergéde s'ins-
crire séparément aux services de la
Croix Bleue. Sa famille, qui demeure
a Montréal, n'a que des louanges pour
cette organisation civique qui fournit
sa protection & ses souscripteurs quel
aue soit l’endroit où ils se trouvent
dans le monde entier.
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Mmes Sylvio Ross et Clément Alary |

 
BRIOCHES MAGIC’
A LA MARMELADE D'ORANGE
2 tasses farine tamisée 1 oeuf
14 c. 2 thé sel 14 tasse lait
4 c. A soupe shortening 14 tasse marme-

lade d'orange
4 c. à thé Poudre à Pâte ‘Magic’ ‘
Tamisez ensembleles ingrédients secs. In-
corporez le shortening et mélangez bien,
Battez légèrementl’œufdans unetasse-me-
sure; ajoutez lait et marmelade, remplis-
santla tasseaux %, puisajoutez au premier
mélange, Abaissez à environ pouce
d'épaisseur; découpez avèc emporte-pièce

ariné, Mettez sur chaque brioche un peu
e marmeladeet cuisezafour chaud {425°F.)

es.environ 15 minutes. Donne16 briuc FABRICATION.CANADIENNE

    

   

 

POUR VOTRE NOUVEAU 
 

mesdames et mesdemoiselles,

” C 0 R > E T ” VISITEZ LE MAGASIN

au BON GOUT Enr
246 St-Germain RIMOUSKI Tél : 246

 

DEUX CORSETIERES DIPLOMEES vous guideront
sur le corset ou la brassière qui vous ajustero le
mieux.

SALLES D'ESSAYAGE A VOTRE DISPOSITION

Toutes les MEILLEURES MARQUES de corsets et
Frassières, nous les avons en magasin.

Corsets 3.50 à

Brassières — 1.25 à

11.50

4.95

Souvenez-vous qu‘un bon ajustement est le secret
ce l'élégance chez la femme!

€   
 

 

  MOT DE SAGESSE
MESDAMES, '
quand vous avez un chapeau
qui ne vous va plus, vous pou-
vez le changer : mais quand il
s'agit de votre permanente, vous
devez la porter à tout instant.

Il est donc important que vous
confiiez le soin de vos cheveux à
un coiffeur d'expérience.

Consultez

M. ISIDORE DECHAMPLAIN
spécialiste pour la santé des
cheveux et coiffeur diplômé

15, rue St-Pierre Tél : 215 |
RIMOUSKI
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Séance du
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conseil de
ville de Rimouski

Le 26 avril, à une séance générale
du conseil municipal de la ville de
Rimouski, sont présents: MM. les
conseillers Albert Dionne, Dr Victor
Lepage, Ernest Doucet, Albert Lobbé
et Albert Doucet, formont quorum
sous la présidence de M. le Dr Victor
Lepage, élu président en l'absence du
maire et du pro-maire.

Proposé par M. le conseiller Dion-
ne, secondé pet M. le conseiller Lab-
bé et résolu que M. le conseiller Dr
Lepage soit nommé président de ce
conseH. 1 dite

Vu les mutations de propriétés sui-
vantes : de M. Cyprien Bernier à M.
Joochim Mimeault; de M. Joachim Mb.
meault à M. Gabriel Mimeault; de M.
H.-E.-L. Wilson à Price Bros & Co.
Ltd; de Price Bros & Co. Ltd à M.
A.-A. Smith; de M. Paul-Henri La-
‘voie à,M. Lucien Royg de M. Gabriel
Lepage à Dame Albert Métivier let al;
de M. François Dumais à MM. Albert
et Roland St-Pierre; de M. Roger Lé-

st vesque à M. André Bélanger; de La
Perrelle Lumber Co. à M. F.-X. St-

Laurent; de la Perrelle Lumber Co. à
M. Alfred Caron; de La Perrelle Lum-
ber Co. a M. Trefflé Boulanges; de
La Perrelle Lumber Co. à M. Paul-E.
Gagné; de La .Perrelle Lumber Co. à
M. Roland Michaud; de La Perrelle

Lumber Co. à Service Expert Roy-
mond Îinc.: de La Perrelle Lumber Co.
à M. Marc-André Lavoie; de Lo Per-
relle Lumber Co. à M. -F.-X. St-Lou-
rent; de La Perrelle Lumber Co. à M.
Chs-Hector Doucet; de-La Perrelle
Lumber Co. à M. Alphée Lavoie; de
M. F.-X. St-Laurent à La Perrelle
Lumber Co.; de M. Léonard Pelletier
.& M, Zéphirin Lavoie; de M. François
Dumais à M. Alexandre Banville; de
M. J.-Art. Matte à M. Emile Boucher;
de M. François Dumais à M. Josaphat
Brisson, au cadastre officiel de la ville

de Rimouski; de M. Patrice Lévesque
à M. J.-Art. Motte: de M. Laurent

Lepage à M. Paul-Emile Bouillon; de
AM. Alphonse Duchesne à M. Gérard
‘Fraser; de M. Josaphat Lepage à M.
.Oméril Sirois; de M. Alfred Leclerc à

M. Gérord Soucier, au cadastre offi-
ciel de la paroisse de St-Germain de

Rimouak le greffier est autorisé à

noter ftlles mutations dans les livres

et rôles d'évaluation et de perception
‘de la municipalité.

Proposé et résolu que la licence de

cocher soit accordée à MM. Maurice

Beaulieu, Rosaire Côté, Albert Gagné,

Arthur Gagné, Albert Lepage, ila-

rion Lepage, Adrien Lévesque, Léo-

pold Lévesque, Albert Morneau, Au-

guste Morneau, hilippe Plante, Ro-

land Roussel, Fernand St-Lourent,

Léon Soindon et Adrien Théberge.

Le conseil reçoit les communications

suivantes : ;

Un rapport de l’Unité Sanltaire

concernant l'analyse des échantillons

d'eau prélevés le 12 avril 1948.

Un rapport de [l'Unité Sanitaire con-

cernant l'anclyse des échantillons de

fait prélevés à Rimouski le 3] mars

et le 6 avril 1948.

Une lettre de M. AlfredDubé, dé-

uté, annongont que la ommission

des Transports siègera à Québec, le

10° mai prochain, et qu’elle entendra

de nouveau la cause re : traverse à

niveau, rue St-Germain.

Une lettre du Président de la sec-

tion Photogrophie des Compagnons de

l'Art de Rimouski, demandant la per-

mission de présenter leur premier sa-

lon annuel! de photographie dans une

saile de l'hôtel de ville.
Une lettre du Club de Baseball de

Rimouski demandant l'appui du con-

seil pour avoir un octroi des autorités

provincales pour leur centre sportif.

Des soumissions des maisons suivan-

tes : Universal Equipment, Pierre Thi-

bault, Canadian Fire Hose et René

Talbot Ltée pour différents articles

pour le département de protection

contre l'incendie, et les prix ont êté

acceptés, comme suit :

$364.50 pour un filet de sauvetage

de René Talbot Ltée; $51.00 l'unité

pour lances de boyaux de Pierre Thi-

bault: $49.50 l'unité pour masques à

gaz de Pierre Thibault; $29.60 l’uni-

“ té pour échelles à coulisse de 12’ de

- Pierre Thibault; $23.00 l'unité pour

vannes de 2" pour hydrants de

Pierre Thibault; $210.00 pour un in-

tholateur de Pierre Thibault: $8.75

l'unité pour bottes doublées de Cana-

dion Fire Hose; $4.60 pour bottes

simples de René Talbot Ltée; $17.00

l'unité pour paletôts Imperméables de

Universal Equipment; $13.80 l'unité

pour chapeaux de pompiers de René

Tolbot Ltée: $36.75 l'unité pour tol-

les genre ‘‘Tarpaulin’ de Universal

Equipment. /
FProposé par M. le conseiller Dionne

et unanimement résolu qu'une réponse

soit donnée à la Commission des

Transports, à l'effet que la Ville de

Rimouski désire s'en tenir à la preuve

déjà faite, et qu’elle s’en remet entiè-

rement à la discrétion du Ministère de

la Voirie, le requérant, et que fadite

municipalité demande qu'une ordon-

nance soit rendue le plus tôt possible

dans cette affaire.

Règlement No 393
Proposé et résolu qu’une règlement

soit adopté, pour amender le règle-
ment No 331 de cette municipalité,
comme suit: Le stationnemegt n'est
permis que du côté ouest dans l'ave-
nue St-Edmond, dans la direction
nord ou sud.

Proposé et résolu d'accepter de M.
Jules Moisan un terrain mesurént
71.7 pieds en front par 23 pieds de
profondeur et faisant partie du lot nu-
méro 320-15, au cadastre officiel de
la ville de Rimouski, pour le prix de
$400.00; et S.H. le Maire est autori-
sé à signer ledit acte d'achat.

Considérant que la Ville de Ri-  

SYSTEMES DU TYPE EJECTEUR

POUR PUITS PEU PROFONDS

Succion de 22” ou moins.

»
. mouski a mis gratuitement à l'usage
du Club de Baseball de Rimouski, le
seul terrain qu’elle pouvait disposer
pour le jeu de balle ou camp;

Considérant que ce terrain exige
beaucoup d'améliorations pour l'apla-
nir, le rendre solide et propice pour
les fins proposées; ,

Considérant que le Club est obligé
d'y ajouter des constructions de clô-
ture, estrades, etc, au coût-de $10,-
000 à $15,000; pour répondre aux
exigences d'une bonne administration
pour ses membres et pour coopérer o-
vec les clubs de la région aux diver-
tissements de la jeunesse pour l'éta-
blissement d’un tel centre
Rimouski; ,

Il est proposé et unanimement ré-
solu que ce conseil sollicite de l’hon.
Ministre de la Jeunesse, par l’entre-
mise de M. Alfred Dubé, député, un
octroi en faveur du Club de Baseball
de Rimouski, afin de lui permettre de
réaliser entièrement le programme
qu'il propose au bénéfice des jeunes.

Proposé et résolu que demande soit

sportif à

’

 

faite à M. Alfred Dubé, député, pour
obtenir l’élargissement du pont Bou-
cher, rue Tessier.

Proposé et résolu que la demande
Jes Compagnons de l’Art soit accor-

e.
Et la séance est levée.

ALA RADIO
La belle Barbara Ann Scott est ve-

nue donner une idée de son ‘talent
dans la vieille cité de Champlain, au
Colisée. Elle était invitée par les clubs
Lions et Kinsmen, et ce fut un triom-'
phe pour la championne mondiale dù
patinage de fantaisie. Elle n’a pas dé-
çu les milliers de spectateurs qui s’é-
taient rendus l’applaudir. Le spectacle’
qui l’accompagnait a également four-
ni des numéros féériques qui ont en-.
chanté l'auditoire. Avant ses représen-
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- SYSTEMESD'EAU

Les systèmes

d’eay Fairbanks-Morse pour puits peu pro-

fonds sont par unités séparées, compactes

et livrées tout montées. Leur construction

est robuste. Le pompe centrifuge, de forme

simple, ne présente qu’un élément mobile.

L’éjecteur fait portie de l'ensemble à Ila

surface du soi. L’amorçage est automoti-

que et le fonctionnement silencieux, Le

modèle ci-contre fournit 500 gallons par

 

, heure à air fibre et 450 gallons sous 20

livres de pression (pour une succion de

15°). D'autres grandeurs ont un débit at-

teignant 1550 gallons & clr libre. Des sys- \

tèmes non électriques peuvent être com-

mandés par moteurs à gozoline.  

SYSTEMES D'EAU F-M
POUR PUITS PROFONDS

 

tations, ‘Barbara fut reçue officielle-
ment por le maire de Québec, qui

-|l'invita à signer le livre d’or de la cité.
Et René Collard, de Radio sport C K
C V, en a profité à ce moment pour
obtenir une entrevue exclusive pour le
poste, qu'il représentait. Mlle Scott fut
très ‘Oimable. Elle avait même étudié
quelque peu les phrases françaises
qu'elle devait dire, Tous furent char-
més’ par sa personnalité, sa beauté et
sa gentillesse. René Collard est fier à
juste titre d'avoir obtenu une entre-
vue exclusive avec la grande vedette
du patin. ,

:
La Reine de la Radio, Rolande Des-

Ormeaux, et le prince consort Robert
L’Herbier, assistaient tous deux au bal
des artistes à Québec. Ils forment un

 

couple dharmant qui a conquis. l’admi-
ration de tous. CKCV, toujours de I'a-
vant,“ena. profité pour leur demander
et obtenir une entrevue. Elles ont été
entendues lundi le 26 au cours des: é-
missions ‘’Avec un grain de sel” et
“Blue Skies” de I'aprés-midi.

\

FAIRBANKS-MORSE |
Types et capacités pour tous les besoins!..

Efficaces...Ecconomiques...Faciles a installer

Pour des succions de 22 pieds

ou plus

—Groissage automatique

—Service du réservolr à pression
~Commande par courrele en V

—Pas de presse-étoupe

L’unique construction de la pompe

des systémes F-M pour puits pro-

fonds rend ceux-ci beoucoup plus

économiques. Le piston de cette
pompe, au lieu de recevoir la

charge complète dans son mouve-
ment ascendent, frovaille dans les

deux sens. L'eau est aspirée du-
rent le mouvement montant et est

comprimée dans le réservoir à
pression durant le mouvement des-
cendant du piston. Lo charge est

S
E
e
e
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ainsl divisée et le moteur force

moins. Des modèles peuvent débl-
ter de 190 gallons à 1600 gallons
par heure, suivant la hauteur de
succion et la pression maximum
demandée. Toutes ces pompes por-
tent une étiquette renseignent sur
les débits selon les différentes’
pressions.

 

 
SYSTEMES DU TYPE EJECTEUR

POUR PUITS PROFONDS

{Succion de plus de 22'). Ces pom-

pes à éjecteur, résultats d'études
techniques, sont livrées complète-

ment assemblées — sons frais sup-
plémentaires. Elles sont caractéri-
sées par les points suivants : mo-
teur électrique de construction

spéciale; éjecteur à rendement é-

prouvé; soupape régulatrice de
pression automatique; Joint d'eau

rotatif auto-réglable, et vannes du

diffuseur d'eau construites à mê-
me. Lo pompe, ainsi que les con-
duits de refoulement et les con-
trôles automatiques, sent montés
sur un réservoir à pression de 42
gallons. : >

D'autres modèles de systèmes à é-
jecteur pour puits profonds peu-
vent débiter jusqu'à 5500 gallons.

On peut aussi se procurer des sys-
tèmes commandés por moteur à
gozoline. :

-
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SYSTEMES D'EAU F-M

POUR PUITS PEU PROFONDS

Pour des succions de 22 pieds ou
moins — Auto-graissage — Double

effet — Auto-amorçage

compacts, le piston de la pompe
travaille dans les deux sens, équi-
librant ainsi la charge sur le mo-
tour et régularisant le mouvement.

L'efficacité en est accrue et la
durée prolongée. L'arbre vilebre-

4 quin, spécialement trempé et rec-
tifié avec précision, tourne dons
deux grands coussinets. Voilà une
eutre raison de l‘exceptionnelle ef-
ficacité de la marche douce et de
la longue durée de cette pompe.

Les systèmes d’ecu F-M pour puits
peu profonds peuvent débiter de
225 à 1000 gelions par heure. 

Dons ces systèmes d'eau très

 

DISTRIBUTEUR FAIRBANKS-MORSE POUR LAREGION

LEON CARON, ENR.
ACCESSOIRES ELECTRIQUES

290, rue ST-GERMAIN,

 

TELEPHONE: 562
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